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À PROPOS DE LA LANGUE "J.. n

JEAN-MARIE LAURENCE : “ Pensons-y
mais n’en parlons plus jamais ! 99

Cost dans une causerie à ffi-'i 
bâtons rompus mais parti- 
culièremcnt éloquente que 

' le célèbre linguiste, dircc- 
tour de l'Enseignement 
français à Québec, s’est élc- = f< 
vé contre l’abus d ’une for- ï  
mule malheureuse, implan- > |  |
tée chez nous il y a quel- ' . À  %, 
ques mois, et qui stigm ati- - ~
se la langue du Canadien g 
français.

„
C W  ■

tSSM. quant sa propre vocation de lin ­
guiste. La langue, dès sa jeu­
nesse, lu i est apoaruc comme 
un coro lla ire  de la c iv ilisa tion 
d'un peuple. Bien mieux, i l lu i 
semble que “ langue et c iv ilisa­
tion " ne font qu'un et qu’à no­
tre époque, tou t particu lière­
ment, qui en est une de muta­
tion, alors que la c iv ilisa tion  
toute litté ra ire , artistique et ter­
rienne de l'Occident semble cé­
der le pas devant la c iv ilisa tion 
technique, il semble à Jean-Ma­
rie Laurence que chacun doit 
être conscient du danger et tra ­
va ille r à s’en protéger le plus 
efficacement possible.

Si c iv ilisa tion  et langage sont 
deux visages d'une même réa li­
té, il faut donc parler de “ lan­
gue style de vie et forme de 
pensée” . En s'affligeant de ce 
que le Québec soit, moins enco­
re que toute autre nation, en 
mesure de se protéger contre les 

(Suite en page 7)
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\  1Aimeriez-vous, a demandé J.- 
Marie Laurence a son auditoire, 
que le mot “ j "  (qu’ il ne veut 
même plus nommer) figu râ t un 
jou r au Petit Larousse et qu’ il 
se défin it ainsi : langage dégé­
néré que parlent les habitants 
de la province de Québec ?”  

C’est à l ’occasion de l’ouvcr-
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turc de la Semaine Nationale
des Sociétés SJB que la Diocé- <f Jean-Marie Laurence et C/ati-À

de Corbeil, avec M gr Antoine  
Gagnon, le président Georges- 
Etienne M alenfant et l'o rgani­
sateur Sylvio Pineault.

détails"’ de cette lu tte  pour un 
m eilleur français, M. Laurence 
éleva très haut ‘ le débat en évo-

qui doivent insp irer notre ac­
tion dans la grande croisade du 
Québec pour sa refrancisation. 
A l’horreur que lu i inspire le 
terme

saine de Rimouski présentait au 
Séminaire, le dimanche 26 fé­
vrier, ce conférencier éminent en 
même temps qu’elle o ffra it un 
très bon concert de la jeune bas­
se montréalaise Claude Corbeil, 
na tif de notre v ille , fils  de P.- 
Einile Corbeil autrefois directeur 
du poste radiophonique CJBR. .

Les allocutions offic ie lles fu ­
rent prononcées par M. Irénée 
Gendreau, qui déclara solcnnel-

:<
joua i” , le spécialiste 

qu'est le conférencier ajoute que 
c'est sa conviction que ce terme 
est symptomatique de l ’a ttitude 
de dérobade du Canadien fran ­
çais devant le vra i problème de 
la langue. Thème à rigolade, 
qui nous fa it extrêmement mal 
juger à l ’étranger, ce m ot ne 
devrait plus avoir cours et céder 
le pas devant une volonté fe r­
me et bien manifeste de corriger 
son langage.

(Gérard Canuel)

APRÈS MONTRÉAL 
APRÈS QUÉBEC..

lemcnt ouverte la semaine SJB, 
au nom du maire de Rimouski 
qu 'il remplaçait, par le président 
de la Diocésaine, M. Georges- 
Etienne Malenfant, de Cabano, 
et finalement par M. Lucien Du­
mas, i.r.é., qui présenta le con­
férencier. Me C.-A. Beaulieu 
agissait comme animateur.

En poursuivant sa causerie, M. 
Laurence s’attaqua aux m otifs

DU CALME
$

En refusant de s’arrêter “ aux ivvs'ii-vous-plaît !
#  NOTRE EDITORIAL
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VESTiGE DU PASSÉ
—  en page 3 m

DÉCOUVERTE D'UN  
ANTIPHONAIRE

V ^IQUAND L’AMERIQUEf'
I

se regarde . . .
•  CHRONIQUE CINEM A

—  en page 5

ïî

trouvé au hasard d'une recherche If 
de documents musicaux, en notre |  
v ille  même.

Ce document, im prim é en 1872, i |  
à la maison Grouse, à Bruxelles, ff 
prend place, aujourd 'hu i même, f |  
après une to ile tte  qui n 'a ltèrera p  
pas son a llure séculaire, dans la 1 
Bibliothèque Musicale de la Mai- ff 
son-Mère des Soeurs du St-Ro- il 
sairc.

B L ’Antiphonaire fu t retrouvé en '
! fin  de semaine, sous les to its  de ; 

"  la Maison-Mère des SS. du St- ï| 
Rosaire, dans la pièce des anti- 

X quités, par la R. M. Marie des 
V ictoires, docteur en musique, dé­
tentrice d ’un diplôme de 5e degré 
en chant grégorien de l ’abbaye 
St-Benoît du Lac. Elle est la 
soeur de l ’abbé Antoine Perreault, 
maître de chapelle à la cathédrale s 
de Rimouski.

C’est le fac-sim ilé du Manus­
c rit de Saint-Gall, copie nuthen- 1 
tique de l ’autographe écrite vers 
l ’an 790.

Il fu t apporté au Monastcré de 
Saint-Gall par Momanus, chantre 
cl’é lile  formé à l ’Ecole des Chan­
tres " de Rome et envoyé spécial ^  
du Pape Adrien I, sous le règne 
de Charlemagne, qui accordait ; f 
son appui au Saint-Siège pour v- 

* corriger certaines altérations dans 
les mélodies grégoriennes in tro - 
duites dans la p lupart des con­

d u ite  en page 10)

Nos lecteurs, particulièrem ent 
ceux qui s’intéressent au renou- 

-, veau du chant sacré, seront a- 
gréablcment étonné d ’apprendre 

fac-sim ilé de l ’ANTIPHO- 
Saint Grégoire le 

Grand, codificateur de la trad i- 
: tion orale de musique chrétienne 

et réform ateur du chant sacré, 
au septième siècle (590-601), a été

—  jeudi 2 mars
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7. — M. Georges-Henri Bélanger 
cédera, A titre  gratuit, une par- 
celle de terrain devant servir j  
la construction d'un tro tto ir sur 
le côté sud de la 2e rue.

8. — Une fissure, ayant été dé. 
celée par les ingénieurs dans |v 
remblai sud du barrage de |a 
rivière Neigcttc, le 23 janvier der- 
nier, phénomène résultant des

Echos de i'hôtel-de-viileIl PROŒÈ/du GOft seront rc<|uis du 1er juin jusqu au 
30 septembre 
suel de $200.

M. Roméo Crcvicr, maire, pré­
sidait la réunion, ayant A ses 
côtés les conseillers Lucien Roy, 
Hormidas Trépanier, Auguste Des­
jardins, 1 rénée Gendreau et Léo- 
nldas Levesque.

Des problèmes soulevés A cette 
assemblée, on note :

1. — Résolution pour informer 
les procureurs de la Succession 
Tessier, qui demandait par ses 
avocats Lapointe, Desrivières et 
Bérubé, une valeur raisonnable 
pour le lot 616 où est aménagé 
le parc, que la Ville est disposée 
A acheter le lot 616 pour le prix 
nominal de un dollar. Celle-ci ne 
s'engagerait, pour sa part, A n'u­
tiliser ce terrain que pour fins 
de parc ou d’utilités publiques.

2. — La Société Royer, Bois­
seau et Royer, qui offrait ses ser­
vices A la ville A titre d'ingénieurs- 
conseils, a été informée que sa re­
quête est versée au dossier pour 
y référer A l'occasion.

3. — Le commerce de taxi de 
M. Jacques Bclzile a été vendu A 
M. Aimé Brillant avec la permis­
sion de la Ville.

4. — Il est impossible A la Ville 
d'entreprendre les travaux d’ins­
tallation des services d'aqueduc 
et d'égouts requis par M. Antonio 
Levesque, qui avait l ’intention de 
construire environ vingt habita­
tions résidentielles dans la partie 
sud-ouest de la ville, tel que dé­
lim ité par le nouveau plan direc­
teur d’urbanisme. La Ville ne

j possède aucun argent pour entre- 
| prendre ces travaux. Le présent 
I Conseil ne peut engager la pro- 
j chaîne administration (qui serait 
élue le 1er ju in prochain) pour 
une telle dépense.

5. — Les services de M. Ray­
mond Garneau. comme aide au 
bureau de l'Ingénieur de la Ville,

avec salaire men-

AIME DIEU ET VA TON CHEMIN < I11
6.— M. Roméo Doucct, ayant 

entièrement remboursé son hypo­
thèque h la Ville suivant enre­
gistrement No 05.646, la Ville a conditions atmosphériques, il a été 
été autorisée à lui consentir main- j décidé d'autoriser des travaux au 
levée avec ordre de radiation to- ; coût de $22,100 pour 1 implanta- 
taie de tous droits, privilèges et | lion de palplanches en acier. J 

suivant ledit cure- i même les prévisions budgétaires 
i de l'année courante.

r,-[Q  U EBEC ’
/ OIX/I SlON $o5i'A IVA

I

hypothèques 
gist rement.Membre de l'Association des Hebdomadaires de Langue 

française du Canada, de Audit Bureau of Circulation, de 
Canadian Weekly Newspapers Ass'n (Division de Québec) 

et des Hebdomadaires Clefs du Canada Français.

A B O N N E M E N T  
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Jacques-G érard Productions et Jean Brisson présentent 
après un tr io m p h e  à M on tréa l e t à Q uébec
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Fêtes —  Soleil —  Lune —  Marées
(semaine dit 3 au 9 mars)

• < /  ' :R E N S E I G N E M E N T S
& Ê

LUNE 
Lev. Cou. 
6.02 6.46
8.06 7.41
0.10 S.03

10.14 8.38
11.20 9.09
MAT 9.44 
0.25 10.24

SOLEIL 
Lev. Cou. 
6.37 5.49
6.35 5.51

I

3. ven. Ste-Cunégonde. vierge
4. sam. St-Casimir. roi et confesseur
5. dim. I l l  CAREME 
C. lun. Stes-Perpétue et Félicité 
7. mar. St-Thomas d'Aquen. couf. doct.
6. mer. St-Jean-de-Dieu, confesseur 
9. feu. Ste-Erunçoisc-Romaine 
Dernier quartier le 9. à 9 heures et 53 minutes du soir.

/"

6.33 5.52
6.31 5.53
6.29 5.55
6.27 5.56
6.25 5.57

■ .

M A R E E S :
JOUR HEURE HAUTEUR 

E.S.T.
04.50 
11.08 
17.12 
23.18 
05.34
11.56 
18.00 
00.01 
06.25 
12.52
18.57

JOURHEURE HAUTEUR 
E.S.T. AU CENTRE DE LOISIRS DE RIMOUSK! 

le vendredi 10 mars, à 9 heures
pieds
12.5"

pieds
12. 0"02.373

2.4"Mar.08.44
14.51 
21.09
03.07 
09.17 
15.23
21.38
03.38
09.51 
15.56
22.08 
04.12 
10.28 
16.32 
22.41

2. 1 'Ven. Réservez dès m a in te n a n t RA 3 -4040
11.5"13.2"
2 .6"1.9"

12.2"  

2.9 " 
10.7"

812.4"4
1. 8 " 51er.Sam.

13.1" LE COMPTANT N EST PLUS 
UN OBSTACLE À LACHAT 
DUNE MAISON

3.1" i1. 8 " 9 ?:11.9"12.6" Jeu.o
3.5"1.8"Dim.

! ;9.9"12. 8"

1.9" •  /-12. 6"6
2 .0"Lun.

12. 2"

2 .2" O

PLAN D’HABITATIONDANS NOS EG LISES 
HEURES DES MESSES LE DIMANCHE

A LA CATHEDRALE : 6 h.. 7 h., 8 h. 15. 9 h. 30 (grand-messe) et 11 h. 
A ST-PIE X :  7 h., 8 h. 15, 9 h. 30 (grand-messe) et 11 h.
A NAZARETH: 7 h., 8 h. 15, 9 h. 30 (grand-messe) et 11 h.
A STE-AGNES : Z h., 8 h. 15, 9 h. 30 (grand-messe) et 11 h.
A ST-ROBERT : 7 h., 8 h., 9 h. (grand-messe), 10 h. 15, I l  h. 15.
A STE-ODILE : 6 h. 15, 7 h. 30 et 9 h. 30 (grand-messe).
A ST-YVES: 7 heures, 8 h. 15, 9 h. 30 et 11 heures.
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N O U V E L L E
STATION de SERVICE
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Emm B # MA RBMOUSK1-EST #
#

DE PLUS CONSIDEREZ LES AUTRES AVANTAGES 
QUE L'ON VOUS OFFRE :

VOUS ECONOMISEZ AU M O IN S $1 ,000 .
SUR LE PRIX D’ACHAT D ’UNE M A ISO N .

VOUS AVEZ L’A VANTAGE DE POSSEDER UNE M AISON  
PLUS GRANDE.

NOUVELLES FENETRES AVEC VITRES “ THERMOPHANE 

LUSTRE POSE DANS CHAQUE PIECE.

LES 'PLANCHERS SONT RECOUVERTS DE TUILE LINOLEUM.
C IN Q  MODELES DE MAISONS.

PRIX A COMPTER DE $9 ,800 ., TERRAIN,
CHAUFFAGE ET PEINTURE COMPRIS.

#
#
e

#coin des rues #

ST-GERMAIN et AÉROPORT
TEL. RA 3-8666

S

maisons-modèles visibles tous les jours3O p é ré e  p a r

'Pour inform ations ou rendez-vous, appelez : RA 3 -6376
IL Y VA DE VOTRE INTERET DE CONSULTER D'ABORD =

#CLAUDE ROY #

PLAN D’HABITATION LEVESQUE KLE S

PRODUITS IRVING Antonio Lévesque, prop.
—  RIMOUSKI, Que.65 , avenue Desjardins Tel. RA 3 -6 3 7 6

I

'
A V
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editorial

is calme, s'H-vous-plaît
il
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I.e projet de loi No .14 des s ta tu ts  d ’Elizabeth II de tî>6! est 
en train  de diviser la province en deux camps, 
bon signe.
et que les électeurs resten t des citoyens. Ils veulent faire sen tir 
leur présence à tous les m om ents où se d iscutent des questions 
d'une im portance vitale pour la nation. La salle du com ité des 
projets de loi est devenue une tribune libre où ce ne sont plus les 
caprices d’un prince qui décident, mais où la voix de nos orga­
nismes publics peut sc faire entendre et se faire com prendre.

II ne faudrait pas désorm ais tom ber dans l’abus contraire et 
faire de ces délibérations un exutoire par où passeraient tous les 
sentim ents les plus bassem ent dém agogiques. C’est là que notre 
peuple de sang latin va prouver s'il :i véritablem ent le sens du 
gouvernem ent dém ocratique.

Comme l’écrivait. Lafon­
taine : “Un mal qui répand, 
la tùrrcur” . . .

La monarchie a beau s’é­
teindre, les trônes dispa­
raître, les mythes royaux 
s'évanouir, tes peuples y ar­
dent la nostalgie de la 
couronne. Après les vraies 
reines, on a eu les reines 
de beauté, puis de popu­
larité. Aujourd’hui  e t .  
voyant les photos de cer­
taines candidates on croi­
rait se trouver devant la 
galerie des horreurs. Oui, 
vous avez deviné juste, les 
concours de popularité 
m’ivritent au possible.

Dès que le signal d ’alar­
me est déclenché vous les 
voyez partout. Aux por­
tes des églises, dans les 
arenas, dans les restau­
rants, dans les bureaux. 
Véritables sangsues, elles 
vous poursuivent par tou­
te tempérât lire et en tout 
lieu. Dites ignorent te 
temps et la distance. Vous 
butez sur ces candidates 
i m man qua h lenient. “J’sus 
candidate dans la paroisse 
du Très Saint Fond . .  .”.

Belle distraction de ca-1 
réme, incidemment. Près- \ 
(/ne toutes les paroisses 
préparent Pâques en pré-  j 
parant un carnaval. Ironie 
du sort ou signe des temps,  : 
l ’offensive billets est dé­
clenchée à l’instant précis 
ou l’on se fait  tirer l ’oreil­
le pour accorder le reçu de 
charité auquel légaiemeni 
nous avons, vous et moi. 
droit.

Non jias que j ’en veuil­
le1 à ces pauvres filles en­
régimentées dans une cour­
se minable. Mais je dé­
nonce l’esprit de la cho­
se et l’insignifiance des 
moyens utilisés pour mous-] 
ser la charité de nos gens. 
Chandelles-surprises, en- ' 
lu toppes mystérieuses et 
breloques de toutes sort is.  
On accumule prix et pro­
messes au-dessus de 'nos 
tètes. Fn avant la musi­
que ! L’heure du couron­
nement a sonné. Voyez-les 
affublées de robes “louée 
et les citantes recouvertes 
de lapin fatigué. Pendant 
qu’on acclame la “RFINF” ; 
il en est qui comptent les j 
sous. Le veau d ’or est tou­
jours debout !

Puissent nos gouverne-\ 
ment s adopter le plus tôt  j 
possible une politique d’ai-\ 
de aux loisirs. Le paga­
nisme des titanes est mille 
fois plus odieux que celui] 
des saurages que nous | 
avons exterminés. Ainsi 
nous serons délivrés de lu i 
peste des billets et nous 
aurons mis bas un autre 
des beaux mythes de la 
bette province de Québec.

Il ne saurait exister de 
charité païenne.

D'un côté, c'est 
Cette lu tte  indique que no tre  population sc réveille

Un coup de filet g é a n t . . .  la venue de G ilbert Bécaud aux 
Loisirs St-Gcrmain . . .

Un nouvel élève à l'Aéro-Club de M ont-Jo li.. .  Jean Brisson . . .□LA REGIE DES ALCOOLS
Dans son essence, la dém ocratie est un régime dirigé par le 

peuple même, qui élit ses représen tan ts pour form er un parlem ent. 
Or ces représentants sont censés légiférer en vue du bien commun, 
c'est-à-dire qu’ils doivent faire des lois qui protègent les in térêts 
de la m ajorité des citoyens. Le plus bel exemple est la loi rela­
tive à l’assurance-hospitalisation. Tous les citoyens sont su jets à 
des m aladies sérieuses qui en traînent des déboursés considérables 
et qui peuvent déséquilibrer le budget de familles bien établies. 
La loi élimine ces dangers et procure à chaque citoyen une sécu­
rité indispensable aujourd’hui. Le plus bel exem ple de lois an ti­
dém ocratiques ce sont les bills Picard, Lévesque, etc. qui, la plu­
part du temps, s’en prenaient à un homme en particulier, sans 
égard à l’intérêt général.

La loi concernant la régie des alcools cherche à établir des 
règlem ents qui vont contrôler la vente au détail des spiritueux. 

Tous les pays du monde sont aux prises avec ce problèm e et s’ef­
forcent de lui trouver une solution qui fait l'affaire du plus grand 
nombre possible de citoyens. En France et en A ngleterre, on a 
probablem ent les systèm es les plus libéraux. I! y a des bistro ts 
ou des “pubs” à tous les coins de rue, et quelquefois plusieurs 
entre deux coins, de rue. II y serait inconcevable qu’un citoyen 
qui le désire ne puisse pas se faire servir un apéritif ou du vin à 
son repas. S’il a soif au milieu d’une chaude journée, Il s’arrête  
à une terrasse déguster un demi ou une limonade. Il a le choix. 
Il exerce sa liberté de citoyen. Il opte pour un bien dont il sait 
qu’il ne faut pas abuser, car ce privilège peut lui être  enlevé. Aux 
Etats-Unis, c'est à peu près le même régim e, quoique un peu plus 
sévère.

Reçu une carte  de Denis Pillion actuellem ent en F lo rid e . . .  
golf et natation . . .  '

Descente de la police des liqueurs à St-Louis du Ma ! Ha ! . . .  
40 personnes arrêtées dans un débit clandestin . . .

□

Un nouvel autobus pour le service en tre  N azareth et Ri- 
m o u sk i. . .

B

On devrait constru ire des tro tto irs  du côté est de la rue 
R o u leau . . .

□

.

Si les députés fédéraux de la région reçoivent nos lettres 
avec au tan t de vitesse que leurs électeurs, pas d 'urgence 
pour les rép o n ses . . .  une belle tu rp itude que ce nouveau 
service des postes chez nous . . .

La biaguc fie l 'a n n é e . . .  le président d ’une brasserie qué­
bécoise qui déclare que les brasseurs devraient payer des 
IMPOTS MOINDRES pour m aintenir le prix de la bière à 
un niveau ra iso n n ab le . . .  que fait-il des millions de profit 
récoltés chaque année ? . . .

□
/ I

La question qui se pose vraim ent est celle-ci : les citoyens que 
bécois veulent-ils jouir du privilège de s 'asseoir publiquem ent à une 
table et de prendre un verre de bière, de vin ou d'alcool en com ­
pagnie de quelques amis, ou bien n'en veulent-ils pas ? C’est à cha­
que citoyen de décider par lui-même et de se faire entendre. Qu'on 
ne vienne pas nous dire que la Ligue une Telle ou la Société une 
Telle approuve ou désapprouve le projet de loi. C 'est une affaire 
de liberté individuelle.

Evidemment chacun de ces organism es peut p résenter sa thèse. 
Il est certain  que les gens du com m erce vont trouver des argu­
m ents favorables à leur intérêt. Il est non m oins assuré que les 
sociétés de tem pérance vont s’opposer à toute ' tendance de Iibé- 
lalisation. Mais tous devraient pouvoir en d iscu ter sans passion, 
à seule fin d’éclairer les législateurs sur les m ultiples aspects de 
ce problème.

“ Intim ité avec Lucille Dum ont” débute Je 9 m ars à CJBR- 
Télévision . . .  8 h. 45 . . .

E

Une seule personne au bureau des licences de Rimouski, le 
1er m ars, ce n’est pas qu'insuffisant, c 'est nettem ent ri­
dicule . . .

□

M aintenant term inés . . .  les travaux  d 'installation  d’un saion- 
bar au  club de l'A rm ée et de la M a r in e .. .

Eg

L'ALCOOLISME
L'un des fléaux de no tre temps est l'abus des spiritueux. 11 y 

n des gens qui ne savent pas contrô ler leur boire. Mais il en 
est aussi qui se laissent aller à bien d’au tres ten tations et tout 
aussi onéreuses. Est-ce que les citoyens dont la conduite à cet 
égard est irréprochable devront perdre leurs privilèges pour ne 
par exposer quelques ivrognes qui finissent toujours par s’eni­
vrer s’ils sentent l'accès de leur passion ? Il faut p lutôt éduquer 
les gens, leur m ontrer à user de ce bienfait, et guérir les malades 
par tous les moyens connus. On ne fera pas d isparaître l’alcool ; 
il n 'est pas nécessaire d'en presser l'usage, mais il est inutile aus­
si d 'essayer de le cacher. Corrigeons les abus, réglem entons soi­
gneusem ent l'usage et punissons sévèrem ent les infractions, com­
me on le fait pour toutes les au tre inventions dangereuses. Surtout, 
tâchons d ’en finir une fois pour toutes avec ccs “ tolérances" et 
ce sansw ich ridicule qui accom pagne si hypocritem ent les con­
som m ations défendues.

Je com prends très bien les gens qui p ro testen t contre l’alcoolis­
me et qui s'efforcent de le corriger et je com prends égalem ent ceux 
qui cherchent à faire réglem enter l’usage de l’alcool pour per­
m ettre à ceux qui s’en servent à bon escient de respecter la loi 
dans les villes comme â la campagne. Et surtout, il ne s’agit pas 
d ’am euter la population pour ou contre le projet, mais bien de la 
faire réfléchir sur la gravité du problèm e et de la loi qui en fait état.

Pour réprim er les assassinats, on ne supprim e pas les arm es 
à feu ; on en contrôle -l’usage par des lois sérieuses.

> , □ Le même club organise des “ sleigh rides"’ chaque m ercredi
s o ; r . . .

Une nouvelle résidence pour Georges M ercier dans St-Pie X . . .H

0 Aux B erm udes. . .  le m aire Crevier et son ép o u se . . .

H De retour de Floride . . .  Mme Pull Lavoie . . .

D Trois pilotes de Québecair, dem eurant sur la route Pointe­
au-Père à St-Anaclet, sont aux prises avec les bancs de 
neige et le souffleur de Pointe-au-Père qui refuse de s'y 
rendre . . .  manque de force ou de bonne volonté ? . . .

Un nouveau bureau de crédit ouvrira bientôt ses portes 
à R im ousk i. . .

D RY IIONFS. 0 Bernard Gagné nouveau gérant de La Familiale Co-Op de 
S t-F ab ien , . .

Décès de
Mlle Héléna D'Anjou

Nous apprenons le décès de 
Mlle Héléna D 'Anjou survenue à 
Québec, m ercredi. Elle é ta it âgée 
de 73 ans.

Scs funérailles auront lieu à la 
cathédrale de Rimouski, samedi, 
et l'inhum ation au cim etière du 
Sém inaire dans le loi où a été in­
hum ée la dépouille de son frère 
le chanoine Flavius D 'Anjou.

Mlle D’Anjou, fille de feu le 
com m andeur P.-A. D’Anjou, lais­
se un frère M. Léopold D'Anjou, 
négociant, de Rimouski, e t une 
soeur la R. S. M arie-Immaculée, 
du M onastère des Ursulines de 
Québec, à qui nous offrons nos 
sincères condoléances.

Un nouvel héritier à Lava! V erreault et ù son ép o u se . . .Taxe additionnelle de 
1% à 3 RENNOISis-Pistoles

Les Com missions Scolaires de 
Trois-Pistolcs, du village e t de la 
paroisse, ont décrété , par résolu­
tion agréée par les au to rités gou­
vernem entales, l’im position d ’une 
taxe additionnelle de 1% su r la 
vente en détail de tou t bien mo­
bilier faite dans les lim ites du 
te rrito ires des m unicipalités sco­
laires de Trois-Pistolcs.

C ette taxe de 1%, qui s’ajoute 
à celle de 5% , es t en trée en vi­
gueur m ercredi, le 1er mars.

Désormais, tous les m archands 
faisant affaires dans ledit te rrito i­
re doivent percevoir, en plus de 
la taxe de vente provinciale de 
2%,
la taxe scolaire de 1 % déjà exis­
tantes, cet im pôt additionnel de 
1% sur les ventes de biens mobi­
liers.

L’impôt total à percevoir dans 
ces m unicipalités, Nos 1, 2 et 3, 
village et paroisse, sera désor­
mais de 6% .

L ' E T U D E  L E G A L E

TESSIER & D'ANJOUla taxe m unicipale de 2% ett

748, rue ST-GERMAIN
(Immeuble Woolworth et Dominion) 

est ouverte du lundi au vendredi de 8 h. 30 a.m. à 6 h. 30 p.m.
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Durant la semaine de l’électricité, 
il y eut 447 inspections.

Nous sommes heureux de 
du concours, est le 
main. Rimouski-Est.
J.-André 
cien,
de filc rie  pour un

vous . inform er que le gagnant 
capitaine J.-André Lavoie, 657 Sl-Gcr-
Sur la photo, apparaissent M. et Mme 

Lavoie et M. A lbert Pineau, 
qui avait fa it l'inspection

entreprcneur-électri- 
et procédera aux travaux

sceau rouge.

LA CORPORATION 
DES MAITRES ÉLECTRICIENS

Section du Bas St-Lauienl.

C O N C O U R S  :

î f t
INSPECTION

n n . D INSTALLATIONS
V I V O N S  M I E U X

< > ELECTRIQUE

du 5 au 11 février 1961
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AU SEM IN A IR E

le sam edi 4 mars 1961 
à 8 heures 30

ON JOUE

Une mesure de si lence

et
P i roue t te

opéras-bouffes de Blackburn
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(Photo Gérard Carmel, CJ8R-TV)
Les neuf nouveaux scouts de St-Robert-Bcllarmm photographiés avec leurs chefs, MM. /es abbés 
Roland Labrie et Jean-Guy Nadeau, aumôniers, Raymond Rioux, Gilles Lavoie. Gilles Michaud, 
Paul-Henri Desrosiers. Ce sont A lain Michaud, Jean-Louis Lebel, Gilles Pettigrew, Roland Bella- 
vance, Donald Desrosiers, Réal Proulx, M ario  Ouellet, Marcel Collin et Réjean Plourde. A la 
même cérémonie, jeudi soir, on f i t  la remise des noeuds d'épaule. On reconnaîtra Francis Gagné, 
chef de pa trou ille  des Castors épinglant l ’insigne à l ’un de ses -scouts Roland Bellavancs.

La troupe scoute de St-Robert 
accroît ses effectifs j conseils ù ses jeunes paroissiens 

I après les avo ir félicités.
| chants mimés autour d'un feu de 
camp m iniature.

Il y  eut
La Semaine nationale scoute a 

été soulignée à St-Robert-Bellar- 
m in par une veillée d’armes, mer­
credi dernier, à l ’église paroissia­
le, alors que la troupe locale se 
préparait à agréer dans ses rangs 
neuf jeunes garçons, qui avaient 
été entraînés à la discipline scoute 
depuis quelques mois.

Cette veillée d'armes éta it pré­
sidée par M. l ’abbé Roland Labric, 
aumônier.

Jeudi soir, à 8 heures, les pa­
rents et bienfaiteurs de la troupe 
scoute de St-Robert-Bellarm in é- 
ta ient invités au local scout pour 
assister à la cérémonie de pro­
messe de neuf aspirants.

C’est en présence des abbés 
Roland Labrie et Jean-Guy Na­
deau, du chef Raymond R ioux et 
de ses adjoints Gilles Lavoie, GH-

les Michaud et Paul-Henri Desro­
siers que neuf gars de St-Robert- j 
Bcllarm in, qui avaient subi les ! 
épreuves avec succès, s’enga­
geaient à respecter la loi scoute. 
Ce sont A la in  Michaud, Jean-Louis 
Lebel, Gilles Pettigrew, Roland 
Bellavance, Donald Desrosiers, 
Réal Proulx, M ario Ouellet, M ar­
cel Collin et Réjean Plourde, qui 
renforciront les rangs des quatre 
patrouilles : les Castors, les H i­
rondelles, les Ecureuils et les 
Cerfs. Ce nouveau contingent 
porta les effectifs de la troupe 
scoute de St-Robert à trente-cinq 
membres, qui .sont déjà à l ’oeu­
vre pour conquérir l ’Ordre d ’Estoc, 
d ’ici la 'fin  de l ’année.

M. l ’abbé Patrice Gallant, curé, 
rehaussait cette cérémonie de sa 
présence. Il prodigua quelques

Promesse scoufe  
à M o n t-Jo li

Sept garçons de la v ille  de 
M ont-Joli on t été agréés dans la 
troupe scoute de cette localité 
lors d ’une cérémonie inscrite au 
programme de multiples activités 
scoutes et guides durant la Se­
maine Nationale du Scoutisme.

Ce sont Paul et Richard Sévi- 
gny, Rénald Corrivcau, Mario Bé­
langer. Ghislain Philippe, Mario 
Laforcst et Guy Rivard.

S?e-Rose du D eg eié  '
La Chambre de Commerce —  

A sa dernière réunion, la Chambre 
de Commerce a suggéré que le 
Conseil M unicipal incite les mem­
bres du Corps des Pompiers à 
suivre les cours de premiers so ns 
de l'Am bulance Si-Jean. Il fu t 
aussi décidé que la Chambre de 
Commerce : a) s 'a ffilie  à la Cham­
bre Nationale du Canada ; b) 
qu'elle seconde les efforts de la 
Cité de Rivièrc-du-Loup pour hâ­
te r les travaux de la route trans­
canadienne de Stc-Rose - R ivicre- 
du-Loup ; c) qu'elle suggère au 
Conseil M unicipal de se jo indre 
au Conseil M unicipal de St-Jac- 
ques, N.B., pour appuyer la même 
requête auprès des autorités con­
cernées.

r

ADRIEN

MATERIAUX DE CONSTRUCTION 
GROS ET DETAIL

QUINCAILLERIE, PLOMBERIE ET CHAUFFAGE

HEURES D’AFFAIRE
De 8 h res o.m. à 6 h res p.m., excepté les vendredis 
jusqu’à 9 hres p.m. et samedi de 8 rires a.m. à midi.

81, Cathédrale RIMOUSKI Té!. RA 3-2244
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m ain  G a ry  est décidém ent un  ' 
très g rand  écrivain.LES LIVRES LE C IN EM A -jFRANCION.  . ni
(1) Un volume, Gailima'd éditeur, Paris. £

Par un romancier épique 
l'histoire de ma mère”

Quand ’l’Amérique se regarde . .• ;

Vient de paraître 4u

te du jeu  m ais c’est le  jeu, 
le grand jeu  qui dom ine. L ’a l­
légresse de ce ry thm e, la f i­
nesse des observations, tou ­
jours  p arfa item en t visuelles, 
la  m a îtrise  ex trêm e de ce 
m e tteu r en scène qui, jam ais, 
n ’échappe ses personnages, 
tien t en m ains, de bout en 
bout, les com édiens sensibles 
et consciencieux que sont 
M acLane  et Lem on, tou t cela 
fa it  m on adm iration  ! E t la 
vôtre, j ’en suis sûre.

Je ne sais d 'a illeurs  pas 
pourquoi l ’on a récompensé 
S h irley  M acLane, et seule­
m ent elle, à Venise. Jack  
Lcm m on supporte tout le  
poids de cette h istoire qui 
com m ence en vaudeville  et 
s’achève en tragi-com édie. 
Son in te rp ré ta tio n  est sensa­
tionnelle  ! I l  passe du bon 
garçon farfe lu , dont chacun 
sc perm et d’abuser, à l ’hom ­
m e fa it , certes bon et com ­
patissant, m ais réaliste, f i­
nalem ent sérieux et décidé 
dans la façon suprêm em ent 
élégante avec laquelle  il prend  
congé de l ’univers inhum ain  
qui l ’en to ura it jusque là. A h  ! 
cette  im m ense fou rm illiè re , 
ces 31,000 em ployés d ’une o r­
ganisation  sans entra illes, ces 
piétinem ents, cette  course e f­
frénée, et par dessus tout 
cela l ’hvpocris ie  de la m étro ­
pole am érica ine  qui condam ­
ne les couples irrégu liers  à 
plus de bassesse encore qu’a il- 
le u rs . . .

§ The Apartment
; (La G arç o n n iè re )

Dans le muskeg
L ’action  de ce rom an se dé­

ro u le  à p ro x im ité  du “m uskeg” , ■ . . . . . .
m ot qui chez les Indiens sert à - - “ e " " 'y  W ild e r  
désigner les terra ins m arécageux f i  
recouverts de forêts Ce pins du ÿ  
G rand  N o rd  canadien. S ur le
thèm e, p a rtic u lie r au Canada, de , . . . . .  . , . ,  .
la  surv ivance française, M argu c- < à a, ,petlte  ,p 'ace . b n ^éc. du 
r ite -A . Prim eau nous présente : poudrier ou 1 heroine (S h irley  
une oeuvre  p leine d ’in térêt qui f i  M acL a ine) se vo it * telle  
donne line  idée de l ’a ttitu d e  ac­
tue lle  d ’une lionne p artie  de la m ent fidèle, 
jeunesse de l'O uest canadien fa ­
ce à ce problèm e.

“ D ans le muskeg  
l ’h is to ire  d ’un petit v illage nord- 
a lberta in , fondé par des C ana­
diens français et con tra in t, pour grand avantage de B illy  W il  
se re lever de la crise financière  
des années 30, de sac rifie r à 
certa ines exigences du m até ria ­
lism e anglo-saxon. Le dram e se 
noue lorsque l ’ins titu teu r, qui 
a été l'âm e de ce p e tit v illage, 
refuse de transiger. Considéré  
peu à peu com m e un anachro­
nism e, il sera rem placé par un 
businessman e t assistera, im puis­
sant, aux profonds changem cnls  
apportés p ar la guerre dans ce 
qui est devenu une v ille  prospè-

■ ;

La Prômesse mmM
de l 'aube ( I ) r
d e  R o m a in  G a ry . . .  quand '.'A m érique se re­

garde e t se vo it te lle  qu'elle  
;il est ! Le m iro ir, con tra irem entLes lecteurs fidèles de Rom ain  

G ary, ceux q u ’intéressèrent, peu 
après la guerre, Education  euro­
péenne, Le G rand  Vestiaire, et 
Les Couleurs du Jour, mais aussi 
ceux que déçut, hélas ! le  C o n ­
court 1956 (Les Racines du C iel) 
se doivent de lire, dès que pos­
sible, l ’autobiographie qui s'in­
t i tu le r  La Prom esse de l'aube.

En se liv ra n t au sim ple plaisir 
de conter son enfance et sa je u ­
nesse, G ary  a re trouvé  d'un 
coup le s ty le  picaresque qui 
l 'a v a it si bien servi dans ses 
prem iers récits, dans les courtes  
nouvelles qu'il com m ença d 'a- B g g  
bord de donner aux grands jo u r­
naux français, avant la guerre.
Il fau t d ire que son su je t est 
bien de n atu re  à l'in sp irer et 
que le ton de l ’épopée gauloise, 
l ’hum our noir e t la grande dé­
sinvolture de langage convien­
nent p arfa item en t au personna­
ge central de cette  “ vie de m è­
re” qu ’est l ’autobiographie de 
Rom ain G ary.

La contradiction  n 'est qu ’ap­
parente : en écrivant sur son
enfance e t sur son adolescence, 
cet au teur ne pouvait qu ’écrire  
sur sa mère. En effet, les vies 
de cette fem m e e t de ce garçon  
se confondent é trangem ent et est que Rom ain  G ary  jus tifia
cela bien au delà des lim ites de point en point les espérances
norm ales de la m atern ité . (J ap- m aternelles. Il  y  a jou ta  le mé- 
pelle "m a te rn ité "  le  tem ps qu ’u- t ie r  d ’écrivain, ou plus cxacte- 
ne fem m e se doit à son enfant, m ent com m ença par ê tre  un 
de l'époque qui précède sa nais- écrivain . Les honneurs de la 
sance jusqu ’à l ’affranchissem ent, 
l'époque de l ’indépendance que 
déterm ine l'en fan t lu i-m êm e.)

Je crois que peu de lecteurs  
de G ary  ont accordé l ’im p o rtan ­
ce qu’il fa lla it  à la naissance 
russe de ce t* écrivain  français, 
a s 'd e  la France libre, de 1939 
à 1945, m ain tenant Consul gé­
néral de France à Los Angeles.
E n fan t russe fu t Rom ain G ary, 
m ais fils d ’une m ère tout à fa it 
inclassable, com édienne de car­
riè re  qui m it un jo u r au monde 
ce garçon, au hasard d ’une to u r­
née, garçon sans père auquel la 
jeune fem m e devait désorm ais  
consacrer sa vie entière.

Entendez ici le term e "consa­
c re r"  dans sa plus litté ra le , sa
plus rigoureuse, sa plus cons­
tan te  acception. Et cette  vie 
qu ’elle lui consacrait, la m ère de profonde que j'e n  ai. L 'hum our 
Rom ain G ary  entendait qu'elle  est une déclaration  de dignité,
se passât en France, pour la une a ffirm atio n  de la supériorité
France, pour e lle  et pour son de l ’hom me sur ce qui lui a rr i-  
fils. "Dès l’âge de huit ans, ra- ve .” 
conte l ’au teur, ma m ère me ré ­
p éta  : "T u  seras am bassadeur
de France, c’est ta m ère qui te 
le d it."  E t dès cette époque, 
dans cette v ille  de W iln o , en 
Pologne, où e lle  é ta it m odiste, 
cette  fem m e ind om ptable  résolut 
de m ener son fils  aux plus hau ­
tes destinées à la condition que 
la  France serv it de cadre à 
l ’épopée.

"D ans tou te  mon existence, 
raconte encore Rom ain G ary , je 
n ’ai entendu que deux êtres p ar­
le r de la France avec le même 
accent : m a m ère  et le général 
de G aulle . Ils  é ta ien t fo rt dis­
sem blables, physiquem ent e t au- • R om ain  G ary . Je n'en dis rien : 
t r en i ent . . On  s’en d o u te . . .  on ne peut guère n a rre r l ’indi- 
encore que les deux, la pauvre cible c l le fils lu i-m êm e, contant 
ém igrée russe et le sauveur de ce suprêm e tra it  d 'am our, n'v  
la  France, partageaien t cette  foi p arv ien t pas entièrem ent. M ais  
indéfectib le  en un destin pro- vous le lirez. E t vous lirez  
viden tie l.

Q u ’il fa lla it  v ra im en t, e t c’est 
la p artie  la plus ém ouvante de 
Promesse de l ’aube, que cette  
fem m e eût de ressources d ’es­
pérance pour m ener l ’éducation  
française de ce fils  jusqu ’à son 
term e. La v ie  à Nice, où elle 
é lu t dom icile e t f it tous les m é­
tiers  pour que son fils m angeât 
du b ifteck  chaque jou r, ne dut 
pas être  rose pour la m ère de 
cet en fant si m agnifiquem ent, si 
exclusivem ent aim é. E t qu ’on 
n ’a ille  pas e x tra p o le r sur cet 
am o ur m aternel : R om ain  G ary  
vous prouvera qu’il é ta it, qu ’il 
fu t  toujours to u t bêtem ent n or­
m al. Foin  du com plexe d ’Oedipc

m
■n

H AV

' k ’Mt qu’est sc sent” , est extrôm c- 
I I  pourra appa­

ra ître  d é fo rm a n t. . .  il n ’est 
que grossissant. E t c’est le 

raconte m érite  de ce vétéran , rompu  
à toutes les petites intrigues  
du ciném a am érica in , c’est le

m
m
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der que de ten ir cette glace 
par le bon bout.

Ce qui frappe tou t d’abord  
dans T he  A p artm ent, ce n’est 

tan t s’en fau t —  lapas
et îles intéressantes d ivagations  
freudiennes dans l'au tob iogra­
phie qui nous occupe a u jo u r­
d'hui ! M ère  exclusive, peut- 
être , celte  dam e russe, qui pa­
raissait à tous excentrique, s’é­
ta it donné un but : fa ire  de son 
fils un hom m e et un Français. 
D e préférence “secrétaire  d ’Am - 
bassade” , bien sûr, m ais cela 
a lla it  de soi. l'existence excep­
tionnelle  lui paraissant ê tre  la 
seule condition norm ale pour 
l ’hom m e que deviendrait son en­
fant.

' satire  particu lièrem en t féroce  
de (’A m erican  W a y  c f L ife . 
D 'au tres  que B illy  W ild e r  
l’ont tentée, et je  pense à 
R obert A ld rich  (The Big 
K n ife ) à M an c k iew ic z  (The  
B arefoot Contessa) pour ne 
nom m er que les plus incisifs, 
et qui s’a ttaquèren t au m ilieu  
m êm e du ciném a, 
satire —  réelle —  que déve­
loppent W ild e r  e t D iam ond, 
son hab ituel associé pour le 
scénario, fa it  p a rtie  in tégran ­

te.
L ’au teu r nous fa it  p artic iper 

à la naissance de ce v illage , ù 
sa croissance avec les poussées 
de fièv re  qui en résultent, à ses 
lu ttes. Son réc it est agrém en­
té de scènes ém ouvantes ou sa­
voureuses, toutes p ittoresques: 
la p rem ière  classe sous les pins ; 
du m uskeg, le p rem ier a rb re  de ;
N oël d'un p etit M étis , les ex- :] 
plo its  d ’un p rê tre  breton qui, en- U 
fau t, rê v a it d 'a lle r à la pêche .< 
à la m orue du côté de T e rre - '%
N euve et qui se re trouve  pê- <
cheur d ’hom m es dans cette ré- 
gion perdue ; les démêlés des I
“ faiseux de bagote" avec la G en- . 
d arm erie  R oyale  ou la tragéd ie i 
du pauvre  Foly te , m iné  par le 
chagrin  au tan t que p ar l'alcool.
M on de  de petites gens dont la L 
v ie  s’écoule presque entièrem ent V :  .
sous les aurores boréales ou la E  |
neige, m ais à qui l ’optim ism e et | |  g
la foi en l'a v e n ir  confèrent une v| 1
certa ine  grandeur.

A U X  E D IT IO N S  F ID E S , 25 ■ B a x te r , le b o n  b o u g re
est. rue St-Jacques. M o n tréa l. 5  q u i p rê te  sa c le f  . . .

et à R im ouski. ^ '

Non ! la

i

L 'ex trao rd in a ire  de l'aventure

« i
I l  fau t re ven ir à l ’in te rp ré ­

tation . Le com ique de Jack  
Lem m on est très fin.

yè.
g uerre  et la  carrière  d ’Am bassa- 
dcur devaient ven ir plus tard, 
à un m om ent où ce lte  mère 
hors série n 'é ta it plus là pour 
g oûter .le résu lta t de tan t d ’ef­
forts et de tan t d’abnégation.

On pourrait, p ar ce sec ré ­
sumé, se fa ire  de Promesse de 
l'aube  une idée triste , bien difr 
fércntc  de la réa lité  qui est 
constam m ent optim iste  et mêm e  
gaie. "‘L’hum our a été pour 
m oi, tou t le long du chem in, un 
fra terne l com pagnonnage ; je  lui 
dois, écrit G ary , mes seuls ins­
tants véritables de triom phe sur 
l ’adversité. Personne n ’est ja ­
m ais parvenu à m 'a rrach er cette  
arm e, et je  la retourne d ’au tan t 
plus volontiers contre m oi-m ô­
me, qu'à travers  le “ je "  e t le 
“ m oi” , c ’est à notre  condition

On
pourra sans doute contester 
quelques pièces de bravoure  
dont l ’o rig in a lité  n 'est pas la  

Pourtant, 
B rin  d ’a-

'm

«!.
i

&
q ualité  maîtresse, 
voyant le pauvre  
m o u r” —  petite  tro uva ille  de 
la version synchronisée —  
liv re r à de vastes travau x  “ té­
léphoniques” et à des sub- Ç 
tilités  d ’agenda p ou r soigner, ; 
enfin  chez lu i ! —  un rhum e  
de cerveau

m f è m7  i se
,V

W
Jack Lemmon joue C.C.

le  cinéphile  
s’amuse de bon coeur. R ien  
n ’est plus am usant aussi4 .... ......... que
les scènes d ’ascenseur, et les 
petits prodiges de v irtuos ité  
que déploie cet adm irab le  
m édien pour dépou iller de ^  
tou te vu lg arité  sa partic ip a - 
tion  à la “ surboum ” du grand % 

•E bureau, sa ve ille  de N oël au u 
|1 bar, et après le suicide m an- 
| |  qué de la liftiè re , le  p e tit d î­

ner à deux qu’il im provise en 
: coulant ses spaghetti dans le  

tre illis  d ’une raquette  de ten-

l>Gilbert Bécaud comme ne "le verront pas 
les Rimouskois co-

« i»!

as
E t cet hum our, Rom ain G ary  

le tien t de sa m ère, une fem m e  
extraord in a ire , dont la généro­
sité et l ’am our fu ren t immenses, 
à la mesure de son pays d 'o rig i­
ne. I l  fau t lire  ce récit, s’en 
pénétrer, adm irer, d ’épisode 
cruel en épisode gai, to u t ce 
qu ’il com porte de véritab le  no­
blesse, de foi profonde en l'h o m ­
me et en la vie. U n dernier 
chap itre  —  adm irab le  e t d'une  
perfection  dans le dévouem ent 
et dans l ’affection  m aternelle  
qui, à ma connaissance, n ’a pas 
d ’exem ple en litté ra tu re  —  te r­
m ine La Promesse de l'aube, de

v ï  ■f
< j e  i  nis.. ”  7 .1 f; Où vous l ’avez vu, et je  

n ’a i m êm e pas besoin de re- 
ggg ven ir ù l ’appartem ent e t à sa 
| |  c lef, où vous ne l ’avez pas 
i l  vu  et ce trois-pièces “ passe- 

p arto u t”  —  c’est b ien le cas 
de l ’écrire  ! —  ne vous inspi- 

i  rera  rien . J’aim e m ieux Iais- 
§1 ser là  l ’anecdote e t vanter 
;:1 sans retenue l’adm irab le  sen- 
I  s ib ilité  de deux in terprètes  de 
|  grande classe, l’hab ileté  con- ?;• 

sommée d ’un réa lisateur que ■
’ ! nous connaissions déjà  pour 
S  ê tre  l ’au teu r de D ouble In ­

dem nity  (avec E d w ard  G. R o­
is binson) e t Sunset B oulevard  

(qu i m arque la ren trée  de .
| G loria  Sw anson), m ais que 

nous avions un peu m épri- 
1 sé d’av o ir accouché, il y  a 

aj deux ans, de Som e L ik e  it 
3  H o t, gros succès com m ercial 

avec M onroe mais p iè tre  réus- i site artistique.

-v
?

5
•  k r- "ih

•":S&

1
f  v £

N

e gg
tou t ce liv re  étonnant, qui pour­
ra it  ê tre  une longue saga de 
m isère et d ’épreuves, une suite 
in in terrom pue de m alheurs et de 
déceptions, e t qui est tou t au 
long un chant d ’espoir e t d ’a ­
m our, conté le plus fam iliè re ­
m ent du monde, sans tristesse 
com m e sans am ertum e. A van t 
de term iner, que je  vous re ­
com m ande les pages 130 e t 131 
de cette autobiographie. Je fe­
rais bon m arché, pour m a part, 
de tous les prétendus succès 
de l ’heure pour ce m orceau m o­
deste, sincère et dépouillé sur 
la van ité  de l ’am b ition  e t la 
fa illite  profonde de toute en tre ­
prise artistique. M ag is tra l ! Ro-

mA s
>- SSV>'

Dans The A p artm ent, W il-  
| dcr rev ien t à ses prem ières  

com édie

•••*> *.
. : -  M

g  am ours :
7| moeurs, et sa m anière toute  

y  A  personnelle, son a rt  consom- 
de scénariste et de m et- 

0  tour en scène —  l ’auteur 
>1 0  com plet, quoi ! —  v ien t de 

: : nous réconcilier avec le ci 
ném a am éricain .

s la de

s
a A»>'«H NB8 # >t: - r

.Kj- ■v.: it

D ans son dom aine cam pagnard, le  chansonnier le p lus "su rvo lté” :| 
de France  re trouve  les paisibles occupations de ja rd inag e  pour 4| 
lesquelles il conserve une prédilection  m arquée.

5 «
ss i /m

;.s% 4

L . M .
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; —  A St-Cyprien, le 23 février, 
n l ’âge de 78 ans, M. Abraham 
Gagnon, époux en premières 
ces de Marie-Louise Dumont 
en secondes noces de M arie Beau- 
lieu. Les restes mortels ont été 
exposés chez M. Maurice Gagnon, 
de St-Jenn de Dieu, jusqu’à l'heu­
re des obsèques en l ’église de 
l ’endroit.

—  A Rlmouski, le 24 février, à 
l ’âge de 38 ans, M. Charles-Henri 
Coulombe, époux de Dame Alice 
Boulanger, de St-Fabicn, où les 
funérailles ont eu lieu, lundi.

—  A Bicncourt, est décédé, 
cidcntellement, à l ’âge de 73 ans, 
M. A lfred  Sirois, époux de Daine 
Odile Lagacé.

—  A Rimouski, le 27 février, est 
décédée à l ’âge de 67 ans, Mme 
J.-A lbert Santerrc (Marie-Anne 
Dubé), de M ont-Joli où les funé­
railles auront lieu, vendredi ma-
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—  A Rivière-Porlneuf, le 26 fé­
vrier, il l'âge de 52 ans, Mme Adé­
lard Tremblay (Clara G irard).

—  Au Sanatorium de M ont-Joli, 
le 26 février, à l ’âge de 84 ans, 
M. Napoléon Brochu, époux de 
Dame Florentine Dubé. de Les 
Boules, où les obsèques ont eu 
lieu, mercredi.

—  A St-Louis du H a ! l ia ! ,  le 
26 février, â l ’âge de 67 ans, M. 
André Lavoie, époux de Dame E- 
m ilia  Lajoie.

— A M ont-Joli, le 26 février, 
à l ’âge de 3 ans, Mme Antoine 
Quelle! (M arcelline Guim ont), de 
Sle-Jcanne d’A rc.
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Mort de
M. L.-Hector Garon

.

Un ancien huissier de la Cour 
Supérieure, à Rimouski, durant 
plusieurs décennies, M. L.-Hcctor 
Garon, est décédé, à l'âge de 82 
ans. Il avait pris sa re tra ite  il 
y a une dizaine d’années.

M. Garon laisse son épouse 
(Eulalie Tardif).

Il était le fils  de feu le juge x  
A.-P. Garon, de Rimouski.

Ses funérailles ont eu lieu, sa­
medi, en la cathédrale de Rimous­
ki. M. le chanoine Léopold Côté 
o ffic ia it au service funèbre.

L ’inhumation eut lieu dans le 
lo t fam ilia l au cimetière St-Gcr- 
main.

. .
(S tu d io  G illes)

Sa Majesté Marie-Paule 1ère élue Reine du Festival de S t-U lric. Armande 1ère. souveraine de 1960. qui o jjr it  les emblèmes de la 
Elle est entourée des duchesses Gemma Lavoie et Louisette Beau- royauté à M lle  Marie-Paule Ross, qui est la fille  de M. et Mme 
lieu, aussi candidates au concours de popularité. C'est Sa Majesté  Paul-Emile Ross. Agissait comme bouquetière Lisette Ross.

bert St-Pierre, Mme Roméo Roy, 
Mlles M ariette Talbot, Lisette 
Ross, Louisette Roy, Ginette Four­
nier. Le Bonhomme Carnaval é- 
ta it personnifié par M. Magella 
Lagacé.

Le Carnaval se termina par une 
mascarade à laquelle prirent part 
plusieurs figurants en costumes 
orig inaux et fantaisistes.

Réussite du Carnaval de St-Ulric M. J.-Chs Dufour, maire du v illa ­
ge, M. Robert Bélanger, maire de 
la paroisse. Pendant la cérémo­
nie du couronnement, M. Réal 
Fournier agissait comme maître 
de cérémonie.

Il y  eut ensuite déclamations et 
chansons humoristiques par M. 
Hormisdas Roy, ainsi que deux 
comédies exécutées par Mme Ro-

C'est en présence de nombreux 
assistants à la soirée de clôture 
du festival d 'h iver de S t-U lric que 
M lle  Marie-Paule Ross fu t cou­
ronnée Reine du Carnaval 1961 
par M lle  Armande Fournier, reine 
de 1960.

Le président de la Société St- 
Jean-Baptiste de S t-U lric, M. Ro­
méo Roy, souhaita la bienvenue

à  la nombreuse assistance. Les 
voeux et les hommages de la po- 
nulation fu rent prononcés par 
M lle  Gaétane Desrosiers après 
quoi la nouvelle Reine, en termes 
emus, exprima sa jo ie et sa re­
connaissance, rem erciant tous 
ceux qui avaient contribué à son 
titre  de Reine. P rirent aussi la 
parole M. le vicaire C. Roussel,

A LA DISPOSITION DES ABONNES 
DE LA BIBLIOTHEQUE CIVIQUE c * 1

LISTE DE LIVRES :
Le ro i de Rome —  Octave Aubry.
Au pays des Elizabeth —  Henry Bordeauà.
Sur la glèbe —  Joseph De Pesquidoux.
Fez ou les bourgeois de L ’Islam —  Jérome et Jean Tharaud. 
V ie de Disraeli —  André Maurois.
Le somnambule —  Pierre Henri Simon.
La puissance et la gloire —  Graham Greene.

Heures d’ouverture —  Tous les après-midi et tous les soirs de 
la semaine —  fermée l ’avant-m idi, sauf la journée du samedi 
consacrée aux enfants.

C\YL

20, de la Cathédrale RIMOUSKI Tel. RA 3-6360

VOUS PRESENTE SA NOUVELLE COLLECTION
v PRINTEMPS 1961 r r

La bibliothécaire. MESDAMES i
vous ovez du goût —  vous oimez la nouveauté 

vous recherchez la d istinction et la q u a lité ?Symbole de confiance
RENDEZ-VOUS A VOTRE MAGASINm

.
CREATION

CHEZ MADAME
HB

ü f l H
m m
w m■ - :B

B vous y trouverez les toutes dernières facinations 
dans un choix incom parablem :' :

m Bas m wmR P: •  MANTEAUX
•  COSTUMES

•  TRENCHES
•  ROBES

B%

■
1 6 2  postes privés de télévision et d e  rad io  au  C an a d a  
s’unissent ce mois-ci dans un but commun. Guidés

m
1 y-

•  CHAPEAUXp a r un
nouveau C ode d Ethique, e t observant scrupuleusement les 
regies qu ils se sont eux-mêmes données, chaque membre  
prom et d e  ne diffuser que des programmes qui se confor­
meront aux plus hautes données de ce code de l'éthique. Ce 
symbole d'adhésion, qui sera em ployé à  la télévision e t à  la  
rad io , est votre symbole de confiance.

Faites votre choix, et
une mise impeccable

Une fciible balance de manteaux 
avec ou sans fourrure à des prix TRES REDUITS

vous aurez toujours

A LIQUIDER
j
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incendie d e l'église de P e tite -M a ta n e I Q uébec  e t  l’A ssocia tion  de Diété- 
! t ique  du  Q uébec  t ien d ro n t  leur 
congrès  co n jo in tem en t  avec  l’As- 

Les p ro p r ié ta i re s  de  n av ire s  de R a t i o n  des H ôp itaux  du  Qué- 
M atane ,  Méchins, C ap-C hat,  S tc- ; bcc’
A nnc-dcs-M onts  e t  a u t r e s  locali-  ! T o u te  co rresp o n d an ce  doit ,  ê tre  
tés  du  Bas du Fleuve se so n t  ad ressée  à l’A ssocia tion  des Hô- 
réunis à Rimouski, ré cem m en t ,  P>taux du Québec, case posta le  
pour é tu d ie r  leurs p rob lèm es e t  ’ 1025, M ontréa l .
en te n d re  la lec tu re  et les c o i n - 1 ----------------------------------------------
m cn ta irc s  q ue  l’A ssocia tion  d e s  * ? : ......
p ro p r ié ta ire s  de  n av ires  du S t - ,
L au ren t  a  présen té ,  il y  a d eux  
sem aines ,  au  M inistère  F édéra l
des T ran sp o r ts .  , < ^ m

du m ém oire  ^
fu ren t  fa its  p a r  Me Léopold Lan- | 
glois, av is eu r  de l’Association,

Propriétaires 
de boréaux

L’église d e  P e ti te -M atan e  (St- 
Victor),  re s ta u ré e  l’é té  dern ier ,  au 
co û t  de  $150.000, a é té  la proie 
des flammes, d im an ch e  ap rès -m i­
di p en d an t  la tem pête.

Le feu a u ra i t  o rig iné  à p rox im i­
té des fournaises ,  vers  tro is  heu­
res, dan s  l’après-midi.  l£n dépit 
du  travail o p in iâ tre  des pom piers  
et des volonta ires ,  il fu t  im pos­
sible de  s a u v e r  le tem ple . Même 
les Sain tes  Espèces fu ren t  b rû ­
lées. Il ne re s ta i t  plus, su r  la 
fin du jour ,  q ue  des ru ines fu­
m antes ,  une  chem in ée  e t  une  p a r ­
tie  des m u rs  de pierre. Le vent 
d ’u ne  vélocité d ’environ 50 mil­
les à l’heure, a y a n t  ch angé  de di­
rection en plein  incendie, le p res ­
by tè re  fut épargné .  Le village

n ’é ta n t  pas pourvu  de  sy s tèm e  
d ’incendie, la b r igade de M atane  
d u t  b riser la g lace de cinq pieds 
de  la riv ière  qui t r av e rse  Petite- 
M atan e  av a n t  d ’o b ten ir  l’eau pour 
les 1350 pieds de boyaux  n éces­
saires po u r  a t te in d re  l’église en 
flammes.

C ette  co q u e t te  église co n ten an t  
se p t  cen ts  sièges. La Fabrique 
ne  possède q u ’une  a s su ran ce  de 
$150.000, environ la moitié des 
pe r le s  m atér ie lles  subies dans cet 
incendie. C ’est M. l’ab b é  O scar 
Fortin  qui est  le p a s te u r  de Po- 
ti te -M atane . Au p rône  m êm e des 
m esses dominicales, le cu ré  F or­
tin, au repos depuis quelques s e ­
maines, a v a i t  fait p a r t  à  ses ouail­
les que  “ les difficultés f inancières

traversées  pa r  sa  paro isse  é ta ien t  
m a in ten an t  chose du passé".

Les fidèles pou rro n t ,  d ’ici à ce 
q u ’une décision soit p r ise  en h au t  
lieu, su iv re  les offices religieux 
dans  les paro isses  de  M atane, St- 
R éd cm p teu r  ou St-Jôrôm e.

Président previneioi!

% qui 1
acco m p ag n a i t  l ’h o n o rab le  L é o n : ;
Bclcer, M in is tre  des T ran sp o r ts ,  i 
dan s  sa  to u rn ée  à Rimouski et 
dan s  le Bas S t-Lauren t.

Les propr ié ta ire s  d e , n av ires  
p a r t ic ip è ren t  aussi au  d îner  orga-1 
nisé p a r  la C ham bre  de C o m m erce  
de  Rimouski en l’hon n eu r  de M. j 
Bclcer.
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Amendements au zonage dans 
les vieux secteurs rînioüskois
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Congrès  
des infirmières %.ÀM. A ndré  H éb er t  prés idait ,  m e r­

credi, à l'hôtcl-de-villc, l 'assem blée  
régulière  de la Comm iss ion m uni­
cipale d ’u rb an ism e  à laquel le  a s ­
sis ta ien t MM. Gabriel G agné, G us­
tave  T hériau lt ,  Léo Lachance, 
Louis-Ernest S t-P ierre ,  m em bres, 
e t  Roger Lebel, in spec teu r  m uni­
cipal des  bâ t im en ts .

Il fut décidé, au  co u rs  de la 
réunion, de su g g é re r  au Conseil 
Municipal c e r ta in s  am en d e m en ts  
relatifs  au zo n ag e  en g énéra l  pour 
les vieux sec teu rs  de  la Ville de 
Rimouski.

Après l’a ccep ta t io n  de  proje ts  
de  subdivisions soum is p a r  MM. 
L L. Doyon e t  Guy Leblanc, a.g., 
la Comm iss ion d ’U rb an ism e  ac ­
corda, ap rès  é tude , les perm is su i­
van ts  à :  1.—  M. Camille  Leves­
que. 33, ru e  S t-Jacques ,  p o u r  cons­
tru ire  une an n e x e  e t  a jo u te r  un 
logeaient au  d eux ièm e é tag e  de

sa  maison, au  coû t du $3,000 ; 
2.—  M. W ilfrid  R aym ond, 341, St-  
G erm ain , p o u r  a m é n a g e r  une 
ch am b re  et un salon d an s  le so ­
lar ium s u r  la façade de  sa mai- i 
son ; 3.—  M. G éra rd  Desjardins,  
103, 6e Rue, p o u r  l’ins ta l la t ion  
d ’une  ense igne  lum ineuse s u r  la 
façade  de son  im m euble  co m m er­
cial ; 4.—  M. Louis Dumais, 73, 
2e Rue, p o u r  l’installa tion  d ’une 
enseigne lum ineuse  su r  la façade 
de son  im m euble  com m ercia l  : 
5.—  Mm e Jo sep h  Morin,- 9 avenue  
Michaud, p o u r  des modifications 
à l’in té r ieu r  de son local c o m ­
mercial ; 6.—  Mlles B éatrice  et
Clothilde Hupé, 117, S t-Lauren t,  
p o u r  t r a n s fo rm e r  une hab ita tion  
unifamilia le  en une  habita tion  co l­
lective, su r  le lot 144, S t-Lauren t,  
au  coût de  $3000 : 1.—  F ourru res  
A rsenau lt ,  Enr., 229, S t-Germain , 
pour l ’ins ta l la t ion  d ’u ne  enseigne 
su r  la fa çad e  du local com m ercia l 
su r  le lot 164-1, S t-G erm ain  ; 8.—  
M. A ndré  Proulx, 2, rue  Dionne, 
po u r  a m é n a g e r  un logem ent au 
deuxièm e é ta g e  de sa maison.

K
C ’est à  l ’Hôtel Reine E lisabeth  

de  M ontréa l  q u 'au ra  lieu, p a ra l ­
lè lem ent à u n e  g ran d e  exposi t ion , i 
le tro is ièm e  congrès de l’Associa- ; 
lion des H ôpitaux  du Québec, les j 
19, 20 e t  21 avril prochain .

Un p ro g ram m e  com ple t,  qui |
M. V ia teu r  Bélanger, de Mont- co m p o r te  des conférences, d o n - 1 p rem iè re  classe J .-Orner Dubé. 

Joli,  d ir igera  les d es t inées  de l’As- nées p a r  des spécialistes ,  su r  l ad-  j nom m e récemm ent sergent-m ajor 
sociation québécoise  des proprié-  , m in is tra t ion  des hôpitaux , s u r  les . au ~e Régiment Royal Canadien
ta  ires de camions, à  t i t r e  de pré- p rob lèm es relatifs  aux  h ô p itau x  ! Horse A rtillery à Fort Osborne,
siden t provincial . g én é rau x  e t  n o tam m en t  s u r  l’as- ' Winnipeg. N atif de Fabre, le

Il succède  à M. C lay ton  Bail, su rance-hosp i ta l isa t ion .  es t  p révu , 
de G ram by. Une exposition , g ro u p an t  u ne  cen-

C ’est au  cours  du  d e rn ie r  con- ta ine  de  k iosques m e t ta n t  en va-
grès  annue l de l’A ssocia tion  que  leu r  les p lus  récen tes  c réa t io n s  en
M. B élanger  a é té  désigné  à la m a t iè re  d ’éq u ip em en t  et de m a té -
prés idence  de l’A ssocia tion  des ; riel d 'hôpita l,  sera  ouverte .

L’A ssocia tion  des A uxilia ires

a .>k

: Un nouveau R SM , l'officier de

sergent-m ajor Dubé fit du service 
en Europe durant la deuxièm e  
Grande Guerre et en Corée.

Le rôle h u m an i ta i re  de la 
C roix-Rouge C anad ien n e  a de 

des H ô p itau x  de la Prov ince  de m ultip les  ram ifications.
p ro pr ié ta ires  de  cam ions  de la 
p rovince de Québec.

J. M. Laurence... LA SPLENDIDE V I S C O U N T
(Suite de  la 1ère page)

Fenêtres sans chassis SEAL-O-MATICexcès d 'u n e  civilisation ou tra-
Décès de
M. Donat Morissette

g eusem ent  m até r ia lis te ,  le con­
férencier p ar la  de n o t r e  in fan­
tilisme. “ N o u s  avons  to u tes  les 
malchances, dit-il en so u r ian t  : 
alors que  les  a u t r e s  peuples ,  à 
l’aurore  de la c iv ilisation  m éca ­
nisée, av a ie n t  au  m oins  a t te in t  
l 'âge adulte ,  nous  n ’en som m es 
enco re  q u ’à l’enfance, e t  l’ad ap ­
tation  à  une  nouvelle  fo rm e de 
vie n 'en  s e ra  pas  f a c i l i té e . . . ”  î 
C’est de l 'effroi q ue  re s sen t  un  , MoH' Subite de 
p ro fesseur  d e  l i t t é ra tu re  devan t j . . . .
l’incapacité  de ré f léch ir  e t  d e '  N i .  L . - r .  L a v o i e  
s ’ex p r im er  q ue  m an ifes ten t  les 
écoliers canad iens-frança ls .  Au 
siècle de l’im age, à une  époque 
où se p rodu it  un  p h énom ène  
sem blable  à celui qui sa lua  l 'a­
vèn em en t  de l’im primerie ,  avec 
G utem bcrg ,  au  XVIe siècle, l’es­
prit  m en ac e  de  se  t ran s fo rm er  
“ en u ne  salle  de c iném a p e r ­
pé tu e l” . . .

Il fau t q u an d  m êm e se ré jou ir  
q ue  ht langue  soit deven u e  un 
su je t  qui rivalise, au  Québec, 
avec  la so u v era in e  p a t ro n n e  du 
peuple  canad ien -f ran ça is  : la po ­
litique. Ne nous  cachons  ce­
pen d an t  pas  les d ifficultés qui 
nous a t t e n d e n t .  A ce  s tade

mAu m o m en t  où nous allons sous 
presse, nous  ap p ren o n s  le décès 
d e  M. D onat M orrissc ttc ,  de Cau- 
sapscal,  p è re  de M. Louis M o­
rissette ,  technic ien  à CJBR-TV. 
Il é ta i t  âg é  de  73 ans. : ;
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Louis-Philippe Lavoie, 
ancien  m aire  de la paro isse  du 
Bic, est décédé , su b i tem en t  au 
vuL.ii. de non au tom obile ,  le 1-1 i 

r s  qu'il fa isa it  la dis- | 
tr ibu t ion  d u  courr ie r  postal rural. 
Il é ta i t  âg é  de  71 ans.

Son ép o u se  (G erm aine  Bella- 
vance)  l’a v a i t  p récédé  dans  la 
tombe. Lui su rv iven t ses en fan ts  
M. et Mm e Lionel Lavoie, de Ri­
mouski, M. et Mme Lucien Le­
vesque  (Léonie), de Rimouski, M. 
et Mme E u s tach e  Landry  (Yvette), 
de C ap-C hat,  M. e t  M m e M aurice 
R enaud  (Lucille), de Québec, M. 
et Mm e Louis-Philippe Pineau 
(Rita), M. e t  M m e Charles- 
E douard  Lavoie, M. e t  M m e M a r ­
cel Lavoie, du  Bic. Il laisse 
aussi ses b eaux-f rè res  e t  belles- 
soeurs  Mm e E rn es t  Rioux e t  Mme 
F o r tu n a t  Plourde, du Bic, Mme 
Louis-Pli. Bélanger, M. Placide 
Bellavance e t  M. Louis-Philippe 
Vézina, de Québec.

Scs funérail les, qui fu ren t im ­
posan tes ,  e u re n t  licit, le 17 fé ­
vrier, en l’église paroissiale .  M. 
l 'abbé  Emile Bélanger, de  St-Guy, 
officiait au  service  funèbre. Il 
é ta i t  a ss is té  des abbés  G érard  
L ahayc  e t  Alfred C ham berland ,  
co m m e d iac re  e t  sous-diacre. La 
croix é ta i t  po r tée  p a r  le no ta ire  
Emile G ag n o n  et le cercueil pa r  
MM. P ierre  Roy, R om uald  Lavoie, 
Auguste Lavoie, Eugène Rioux, 
A ndré  L an ta igne  et Aurèle  B élan­
ger. A gissa ien t co m m e por teu rs  
d ’honneur,  le m aire  du village, M. 
O nésim c G agnon , le m aire  de la 
paro isse  M. Louis-Jacques Ché- 
nard ,  MM. Apollinaire  A rc h a m ­
b a u l t  e t  J .-R ené Bernier. M. le 
chano ine  Z énon  Soucy ass is ta i t  au 
choeur.
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Chois issez les fenêtres qui embelliront votre demeure  
Elles sont vraiment pratiques et  exem ptent  tout ennui 

sous des conditions atmosphériques rigoureuses.

d 'option , le C anadien  français 
doit  co m p ren d re  que  si la lan­
gue, au tem p s  de scs  p ères  p ay ­
sans, s’é ta i t  conservée  p a r  ce 
q ue  le confé ren c ie r  appelle  “ la 
force d ’in e r t ie” , l’im mobilisme 
d ’une  nation  en tre  to u te s  pais i­
ble, il n ’en v a  p lus  de  m êm e 
a u jo u rd ’hui.

Devenu p e rm éab le  au x  influ­
ences de to u te s  les a u t r e s  n a ­
tions, et s in g u liè rem en t  de la 
p roche  A m ériq u e  (les E tats-  
Unis), le Q uébec  se d o i t  de lu t­
t e r  p o u r  la  sau v eg a rd e  non  seu ­
lem en t  de  sa  langue m ais  d ’un 
s ty le  de vie qui lui e s t  propre.

L angue  e t  c iv ilisa tion  ”, ces 
deu x  m ots  indissolubles ,  con ti­
n u e ro n t  de  m a rc h e r  l’am ble , et 
n o tre  f ran ça is  v au d ra  ce  que 
v au t  n o tre  vie.

Après la seconde partie du 
concert de Claude Corbcil, c'est 
Son Excellence Mgr Charles-Eu­
gène Parent qui prononça le 
“mot de la fin”, se réjouissant 
sincèrement du succès de la So­
ciété St-Jcan-Baptistc dans l’or­
ganisation de sa première Se­
maine Nationale.

Ligne complète de tous les genres

LES FENETRES "SEAL-O-MATIC" SONT 
MANUFACTUREES PAR

A

GERARD LAVOIE & FILS L tée
LUCEVILLE, Co. Rimouski Tél. RE 9-4626

où vous pouvez vous procurer tout ce qu'il vous faut 
pour votre nouvelle construction

A DES PRIX OUI DEFIENT TOUTE CONCURRENCE
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Sayabec gagnant du marathon£
IZ I'ÿ e  ciel  . . .n men

SPORTS Sayabec ESSM 0 ; Amqui Irving 
-I, Snyabec I I I  1 ; Say a bee a, 
Causapscal Pirates 1 ; Matane 2, 
Causapscal ESSJ 1.

TIERS DE FINALE
Amqui Irving 1, Atbolvillc 0 ;  

Val-Brillant Tigres 5, L’Ascension 
3 : Amqui Centre 2, St-Alexis I ; 
Sava bee 2, Matane 1.

Les porte-couleurs de Savabec G. Gnuvin enfila le premier but
Il lut suivi de

1
ont remporté les grands honneurs des vainqueurs.

Desmeules, exploit répété par Gau- 
vin ü nouveau i
joute, M. Georges Barnault remit 
le trophée qui porte son nom au 

GEORGES BARRI AU LT. capitaine du Sayabec. La rondel­
le avait été mise au jeu par M. 
J.-Alfred Belzile, député fédéral 
de Matapédia-Matane. L'événe­
ment s'est déroulé devant une for-

i l  du marathon de hockey, disputé 
sü  dimanche à Causapscal. A la sui- 
■  te de leur triomphe, les représen- 
B  tants  de Sayabec ont reçu le tro- 
B  pliée

! des mains du donateur. Les vain- 
1 queurs ont finalement disposé de 
1 Val-Brillant au compte de 3 à 0 

_ . . .  , , . . . .  , . , n  0 . ’ à la suite d 'une élimination quiCausapscal n est pas la localité la plus populeuse du Bas St- „ r j ; l p a jt [ 5  équipes.
Laurent, mais lorsqu'il s’agit de présenter un événement quelcon­
que, on ne manque pas de dynamisme à cet endroit. En effet, il 
ne suffit que de rappeler le grand marathon de hockey présenté 
à Causapscal, dimanche dernier.

Sous l'égide du Rév. Frère Eugène, s.c. et de MM. Fernand

Après la19.1-1.

(Par Marc VAILLANCOURT)

BEAU SUCCES DU MARATHON :
SEMI-FINALE

Val-Brillant Tigres 2, Amqui Ir­
ving I ; Sayabec I, Amqui-Cen- 
tre  0.

Seule l é- te foule d'amateurs, 
quipe de Carleton n'a pu se ren­
dre  il Causapscal à cause 
tempête.

Après avoir contenu les aita- j ccnsion
„  . _ .........................  . . .  , . . .  ques du Sayabec, les porte-cou- tholville
Couturier et Gérard Duchaîne, exactement quinze des seize équi- leurs de Val-Brillant ont croulé. ' 
pes de la Matapédia ont pris part au marathon de dimanche dernier, 
malgré la mauvaise température de la journée. Selon un rapport 
complet qui nous est parvenu, au début de la semaine, le tout fut 
couronné d ’un succès général. Plusieurs personnalités tant reli 
gieuses que civiles participèrent à la cérémonie d'inauguration offi­
cielle. Un total de quinze parties abrégées décidèrent du cham­
pionnat finalement remporté par l'équipe de Sayabec, sous la pré­
sidence d'équipe de Réginald Côté. Le trophée “Georges Barriauit” 
fut présenté par son donateur au capitaine du Sayabec.

Fiers du succès remporté, les organisateurs reçurent un encou­
ragement complet de la part des milliers de spectateurs. Il ne fait 
probablement aucun doute que ce tournoi deviendra une affaire 
traditionnelle pour Causapscal. L'idée conçue par les organisa­
teurs  a demandé beaucoup de temps et de travail avant de parvenir 
à la réussite. L’idée fut donc lancée et a produit d 'heureux ré­
sultats qui sont tout à l'avantage rie Causapscal.

de la ’ RESULTATS DETAILLES
Val-Brillant t, St-Noë! 0 :  L’As- 

Lae-au-Saumon 2 : A-
EINALE

Sayabec 3, Val-Brillant Tigres 0.
. St-Léon 0 : St-Alexis 

1, Carleton 0 ;  Amqui-Centre 2.

: LIGUE MIDGET
» V

«

Le Au Gourmet de Ste- Agnès, qui a remporte les I
honneurs de la série semi-finale "A" en disposant du 1 e n r e g i s t r a n tp o i n t s .  Guv Ban- 
Meuble Bertrand Ross de St-Germain par le comp-1 ville a également brillé avec 3 

irdi soir, s'est assuré le droit de pas-1 buts et 3 aides. Les autres points
appartiennent à Maurice Lepage 
et Claude Vézina avec 2 chacun. 
Vie Côté et Jean-Louis Vézina 
complétèrent le pointage. Claude 
Brisson et Paul Lepage furent les 
compteurs pour Québccair.

te de -1 a 0,
ser en finale contre le I,. & R. l’roulx tie Sl-Robert. 
Le Ste-Agnès à remporté cette série par trois vic­
toires contre aucune défaite.SPORTS-ECLAIR :

De passage à Montréal, la semaine dernière, il nous a fait p'ai- Dans la joute de mardi soir, les 
s 'r  de rencontrer Gerry Plamondon, ex-joueur-instructeur du Red gagnants ont joué du bon hoc- 
Rock de Matane. Plamondon conserve un excellent souvenir des key. Inspirés par  la brillante tu- 
sportifs de Matane et la région. A chacun de vous, il nous a prié nue du cerbère Benoit Giasson, iis 
de transm ettre  ses meilleures amitiés. Gerry n'a pas com plè tem ent, ont profité de toutes les chances 
délaissé le hockey alors qu'il joue régulièrement dans la ligue Dé- pour produire. Les - points furent 
pression de Sherbrooke.
joue également dans la ligue Dépression, mais selon Gerry Planton- Lepage, Armand Dubé et Jean Le- aucune défaite, 
don, l'ami Pierre fait présentement des débuts trop tardifs dans le bel. 
hockey. En plus de jouer sa propre partie, Gerry doit continuelle­
ment l'aider à mieux figurer.

Sf-Roberl en finale
L’équipe St-Robert est pass 

en finale du circuit midget en d< 
faisant les Loisirs St-Pie 
-I à 1. L. & R.

i Téléphone 5, Mitis 3X pa r 
Proulx l'cmpor-

Un ancien Rimouskois, Pierre Bruneau, réussis par  Jacques H ins. Carol , te donc par 3 victoires contre I
Denis Morency, ; 

| Gilles Levesque. Gilles Bouchard '

ils ont :

Dans la seconde partie au pro­
gramme, le Téléphone s 'est assuré 
de terminer en deuxième position 
en battant Mitis 5 à Aucun
po 'nt fut compté dans la 1ère 

Aldège Brisson ouvrit 
la feuille de pointage ù 0.21 se ­
conde et huit secondes plus tard. 
Brisson enregistra son deuxième 
point. Georges Bouchard porta 
le compte 3 ;'i 0 à 2.00 minutes. 
Réal Desrosiers réduisit cette a-

O
sage aux siens.

La semaine du sport sera soulignée d'une façon tout à fait par- taille jusqu a la fin et
fortement contribué au bon fonc­
tionnement du circuit.

ticulière aux Loisirs St-Germain du 12 au 18 mars prochain. Au 
cours de la semaine on présentera des films spéciaux et différentes 
compétitions sportives dans le domaine du ballon-au-panier, bad­
minton, tennis intérieur, boxe, tennis sur table et autres. Dimanche, 
le 12, une équipe de Rivière-du-Loup rencontrera une équipe de Ri- 
mouski. Il y aura la présentation du troisième programme de boxe, 
mardi soir le 14. De plus amples détails seront publiés la semaine 
prochaine.

Ballon-panier

Séminaire - Technique 
égauxjuges des régates vance 3 à I à 9.56. 

de la 3e période, Emilio St-Pierre 
_ _ réussit è prendre Marius Marquis

L institut de Technologie, com- en défaut pour le 4c point du 
mandité pa* Rimouski Sportif, a j Téléphone. A 6.59, Carol Cham- 
remporté une importante victoi- j berland compta pour Mi lis. Geor- 
re de 55 à 40 aux dépens du S e - , ges Bouchard donna le coup de 
minairc, mercredi après-midi, pour grâce à Mitis en comptant â 11.20, 
égaliser les chances dans la série c'était son 2e point de la partie, 
finale de la ligue de ballon-panier. Finalement, Chamberland compté- 

J.c,a?.n? t fab r ic  avec 18 points ta le pointage en enregistrant le 
et Valérien Côté avec 13 ont été dernier point de la partie, 
les meilleurs à l 'attaque pour les I 
vainqueurs. Alban D'Amours et Classement PJ 
Roland Bussières ont brillé pour Pouvoir 
les perdants avec 12 points cha- Téléphone 
cun. Québecair

Mitis

Au début

du Bas du Fleuveo

Par l’intermédiaire d'Aristide Girardin, le joueur de tennis semé La Fédération des Clubs nauti- 
No. I au Canada, Robert “Bob” Bedard, donnera une clinique sur le ques du Bas St-Laurent a tenu 
tennis aux Loisirs St-Germain probablement les 25 et 26 mars pro- son assemblée a Causapscal sous 
chain. En plus de démontrer la théorie du tennis, il jouera plu- la présidence du docteur Marcel 
sieurs parties d ’exhibition contre les meilleurs joueurs de la ville. Boudreau, de Rimouski, commo­

dore.O
1 Dans le rapport de l’année, le 

Dr Boudreau signala les activités 
d tous les clubs de la Fédération, 
m ettant l’accent sur le Club Nau­
tique de la Matapédia qui possède 
son chalet su r  les bords du Lac au 
Saumon et a contribué, durant 

1 l'année, à la fondation des Clubs 
Nautiques de St-Nocl (L’Eméril- 

Pendant ce temps, à la salle de St-Robert, Mlle Huguette Allard bon) et de Campbellton (Le Mic- 
a conservé son championnat pour la quatrième semaine, en dispo- m ac)- b mit en lumière le succès 
sant de Mme Germaine Gagné par quatre quilles seulement. La régates du Club Nautique de 
championne a roulé des parties de 145, 164 et 121 alors que sa Rimouski au Lac Noir et deu ré­
rivale roulait 102, 191 et 133. Dimanche prochain, Mme Lisette 8atcs de la Matapédia, qui atti- 
Daignault rencontrera Huguette Allard. i rent des foules de plusieurs pro-

! vinces même.

Toute bonne chose a une fin, dit le proverbe. Charles-Omer 
Bérubé l'a appris dimanche dernier alors qu’il fut détrôné au Tour­
noi de l’Heure des Quilles aux Loisirs St-Germain. Le nouveau 
champion, Jean-Paul Bégin, a disposé du monarque des quinze der­
nières semaines par la faible marge de cinq quilles, mais ce fut 
suffisant pour couronner un nouveau champion. Ce dernier sera 
opposé à Raymond Pouliot, dimanche après-midi.

G P N T
2 S 1 17

11 6 3 2 14
11

11 3 1
A la suite de cette rencontre, 

chaque club a maintenant rempor­
té une victoire chacun. La pro­
chaine joute sera disputée lundi J e o n  P a u )  B e g i n  
prochain. 1 . ■* .nouveau champion

Pouvoir champion
end red i soir  dernier, dans la sé toute une surprise en battant 

hgne de hockey des Utilités Pu- le champion Charles-Omer Béru- 
I nuques, 1 équipe de la Compagnie hé par la marge de 5 quilles. Bé- 
i du Pouvoir s'est assuré les bon- gin réussit des parties de 158, 102 
neurs de la première position en et MG pour totaliser 406. Char- 
disposant décisivement Québecair les-Omcr réussit des parties de 
Par 13 à 2. Cette équipe, pilo- 151, 119 et 128 pour 401.zssasæss

Dans le circuit Junior, le club St-Robert a encaissé un dur Directeurs : MM. Edouard Bon- Pour en revenir à la partie, réussit 8 abats et 11 réserves tan-
revers, dimanche dernier, alors que Réal Desrosiers a  été suspendu lay, de Rimouski, Marius Landry, Pouvoir prit les devants 1 à 0 dis que Jean-Paul réussit n  abats 
pour quatre parties à  la suite de son altercation avec l’officiel Léo de St-Nocl, Paul Valois, de Gau- tlès la première période, et la 4 réserves '
St-Laurent. Il est probable que dans l aideur du jeu Réal Desro- j sapscal,  Roméo Allard, de Camp- seconde, les hommes de Vie Côté La semaine prochaine Raymond 
siers n ’eut pas le temps de peser la portée de son geste, mais c o n - ! ballton, Camille Bourdage, de Ri- enfilèrent 9 buts pour porter le Pouliot classé 10c sera Ikidvcr- 
sidérant que l 'arbitre représente la seule autorité sur  la glace, il chibouctou. pointage 10 à 2. Marc Tremblay sa ire dii nouveau champion Jean-
n ’a que lui-même à blâmer. a ôté l'étoile de la rencontre en Paul Bégin P

1 1 3  8 0 G

o

a cau-

o '
NOUVEL EXECUTIFCarol St-Laurent de Beauharnois, affirme que Johansson dis- ' 

posera cette fois-ci de Floyd Patterson. Cependant, nous préten­
dons à nouveau le contraire. Patterson fera subir le môme sort 
à Johansson en le passant au K O.

Com-

o Jamais a t on vu

o

o LE JU R Y  DES REGATES
Le Club de Ski Mont-Blanc présentera son Combiné Alpin Mont- 

Blanc, dimanche après-midi. A cause de la mauvaise température 
de dimanche dernier, les organisateurs durent malheureusement con- 
tremander le programme de la journée. De nombreux skieurs de 
Matane, Mont-Joli, Rivière-du-Loup et Rimouski prendront part à ce 
Combiné ouvert aux skieurs dans les classes A. B, et C. ainsi que 
pour dames et enfants. De nombreux prix seront remis aux dif­
férents vainqueurs.,

A cette assemblés, on fit éga­
lement le choix des juges pour 
les régates qui se tiendront dans 
le Bas St-Laurent, l'été prochain. 
A Rimouski, le 25 juin, M. Tho­
m as Cloutier, da Causapscal ; ft 
St-Noël, le 23 juillet, M. J.-A. 
Vcrreault, de Rimouski ; à Lac- 
au-Saumon, le 9 juillet, M. Ernest 
Renaud, de Campbell ton ; au Lac 
Micmac, le 1er juillet, M. Marius 
Dandry, de St-Noël ; à Rexton, le 
2 juillet, M. Louis Ouellon, de 
Campbellton.

SERVICE B A
OMER DUBE,
in — Rimouski —  Tel. RA 3-2236

prop.
123, St-Germai

■1

- o O U V E R T  D I M A N C H E  
5 M A R S

7 De la Floride, nous recevons des nouvelles de J.-Denls Tilllon, 
lequel "en profite pour perfectionner son golf e t même donner des 
leçons chaque avant-midi: Egalement, nous avons. reçu - une carte 
de M. et Mme Adolphe Mongraiit heureux de bénéficier du chaud 
soleil de la Floride.
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51e franc but de Gaston Lebel
Le numéro 19 du Runouski-Centre, non content de. 
briser le record de 4fi buts établi par Raymond Boa;:- 
pré l’an dernier, s’est permis de dépasser le chiffre 
magique de 50 dans la deuxième joute du program­
me double de mercredi. Son deuxième but de la soi­
rée, son 51c en 34 parties, a permis au Rimouski- 
Centre de faire partie nulle avec le St-Robert par 
5 à 5.

SPORT QUILLES
LOISIRS ST-GERMAIN'm -

y EN REVUE. SM Ligue Professionnelle 
Masculine “ A

Charles-Paulo 3, Brasserie Dow 
1 ; Traders Finances 3, Gâteaux 
Vachon 1 ; Coca-Cola 3, Manoir 
National 1.

Charlc-Paulo 51 points.
Ligue Masculine B1 

Indépendants 2, Albert Michaud 
Inc. 2 ; Adrien Guay & Fils 4, Do­
minion 0 ; Metropolitan Life 4, 
Mercerie C.-O. Bérubé 0.

Les Indépendants 58 points.

. *<â ■
Cette joute nulle permet aux 

hommes d’André Goulet de s'ap­
procher à trois points de la qua­
trième place détenue par le Ste- 
Odile.

autre bonne partie et il a récol­
té les deux points de son club.(par Claude PEARSON)2d

Victoire écrasante 
du CentreCes deux clubs joueront 

deux fois l’un contre l ’autre dans 
les trois joules qu'ils ont encore Dans l ’autre joute, le Centre a 
à disputer et il va sans dire que battu le Rimouski-Est par 12 à 
ces rencontres seront d’une im- : 4. Raymond Beaupré et Gaston 
portance capitale. Outre Eebel. | Lebel ont marqué 4 buts chacun,
les compteurs du Centre furent i Gaston Côté en a réussi deux.
Géorgie Martin avec deux buts j Pierre Doucct et Jean-Paul. Hins
et Gaétan St-Pierre. Les comp- j un chacun. Pour le Rimouski-Est
leurs du St-Robert ont été Gcor-1 Claude Brisson deux buts. Guy

buts, f Harrisson et Yves Ca'ssie ont

LA COMMISSION DES SPORTS SE RAVISE !
I l  fut décidé i l  y  a déjà un bon bout de temps que les semi- 

finales de la Ligue Junior donneraient lieu à des 
doubles étant donné la saison tardive, 
jta r les locataires du Colisée, la Commission des Sports, 
certain que celte idée ne rencontrait pas spécialement celle des
directeurs du c ircu it Daigncault et encore moins des propriétaires Ligue Masculine B2 
d'équipes qui perdaient une somme assez importante. Après avoir Molson’s 4, Les Royaux 0 ; Ri­
per! é de nouveau la question à l'étude les membres de la Coin- \ mouski Sportif 4, Les Inconnus 0; I 
mission ont vu la possibilité de m odifier leur plan et après maints j Taxi 2222 4, Cie Atlantique 0.

Rimouski Sportif 69 points.

programmes 
Celle décision fu t prise 

I l  est

g es Bouchard avec trois
Jean-Eudes Lepage et Jean-Yves j marqué les autres. 
Côté. Une seule punition à Mau- j 
rice Gendron du Centre. Une par- ! 
tie sans rudesse.

’ i .
X..calculs la Ligue Junior vient de se vo ir a ttribuer la possibilité de ! 

présenter une seule foule en semi-finale. C'est heureux à plus j
d'un point de vue et particulièrem ent strictem ent du côté hockey. Ligue Commerciale “ A”  Mixte
D'abord les foules seront règlementaires, marquées de trois pério-\ Hôtel St-Germain 3, Pepsi-Cola j Djm ous |<: psi y  F\Ja z a rp th  3 Dans la ligue junior, diman- 
des de 20 minutes. Avec deux joutes à l'a ffiche  inutile de penser I * : Coca-Cola 3, Canada Dry 1 ; ; , , ... ' che après-midi, dans la première
à jouer des rencontres de GO minutes. Ensuite le problème de : Crémerie Deschênes 3, Entrepri-1 Le Rimouski-Est api es des per- j joute du programme double un 
trouver des arbitres est allégé. On sait qu'ils se 'fo n t rares. Deux I ses *• . ormances guère dignes d un dub hut de Vic Côté à la troisième
c rb itres c'est plus facile à dénicher que quatre, entendu qu’on Coca-Cola /1 points. j p seconde p.acc a donne, mercre-, période, son deuxième de la jou-
ne peut songer à fa ire o ffic ie r deux officiels dans deux joules, , - Féminine."A" i ula Per ormancc oont i te a permis au Nazareth de dé-

~ £ y :E ë *i
1 " W «  61 i Harrlsson o n S ?

t.sans de cette victoire avec deux ! vivement protesté auprès de Par- 
bats chacun. Guy Banville, ^ ves - bitre Léo St-Laurent qui a rap- 
Caiss’.e et Florent Proulx ont mar- pclé un but à la troisième pério- 
que les autres buts des vain- ; <je at finalement Réal Desrosiers 

lie rre  Théberge lut le j devait être expulsé de la partie 
meilleur des perdants avec deux i p0ur s’être attaqué à l'officiel. Le 
points. Camille Oucllct a réussi 
d’autre.

DIMANCHE
Nazareth l’emporte

A I'KOPOS DU MARDI ET DU JEUDI
La question aussi de présenter les joutes un autre soir que le 

lund i c l que le mercredi est à l'étude depuis déjà assez longtemps.
Il va sans dire que le m ardi so ir et le jeudi soir sont l'idéal pour 
la présentation de tels spectacles. Peut-être eût-il été assez diffic ile  
('.obtenir une telle concession de la part de la Commission des Ligue Commerciale “ C”  Mixte 
Sports qui. avant tout, doit songer à boucler son budget. Quoi Bertin & I ils 3, Rimouski 1 rans- 
cu if en soit, i l  n'est pas possible de faire le changement et là dessus Port • : Dionne Automobile 4,
les deux parties en cause en sont venues à une entente facile. La Dickner Electric 0 ; Imprimerie 
raison est la suivante : au moment où nous serons en pleine séries , Générale 3, W ilfrid Ouellet & Fils 
élim inatoires, la Ligue Nationale le sera également. Comme le s 1 f-tée 1 ; Cie Légaré 3, Salon Unie 
toutes du Canadien sont télédiffusées en entier à cette période de *• 
l'année, le changement serait au désavantage du hockey local, i 
Somme toute, le plus im portant est fa it.

Ligue Féminine “ B”
Spécialités du Golfe 67 points, 

(assuré du championnat).
queurs.

président Daigneault ne nous a 
! pas encore communiqué son juge­
ment dans celte affaire. St-Ro- 
bert a aussi joué la joute sous 
protêt a-t-on appris.

A la suite de ces'joutes le clas­
sement : Centre 54, Rimouski-Est j 
43, Nazareth 35, Ste-Odilc 30 et

Imprimerie Générale 59 points, j St-Robcrt 27.
Chez les compteurs : Gaston Lc- 

| bel 84, Gaston Côté 78, Raymond 
Beaupré 77. Paul-Emile Tremblay 
70, Georges Bossé 64, Guy Har- 
risson 63.

Victoire du Ste-Odiie
STE-ROSE-DU-DEGELIS 

Ste-Rose 48, Edmundston 47,
La dernière joute du jun io r aura lieu le 8 mars, mercredi, de' Cabano 29, Notre-Dame 9. .

dimanche 12 mars. Le lendemain, lundi, première rencontre de 'ncJiviclucl. Jeanmck Dubé202 

peut prévoir que le Cotisée fermera scs portes vers le 20 avril, P®’ bte K0SC

s*c&jk uns ss-m  r: ,/ir Ma ~ d,F ~  s&
BIC

Dans la deuxième rencontre le 
Ste-Odilc _n'a fait qu'une bouchée 
du Rimouski-Est par le pointage 
de 9 à 3. Georges St-Laurent a 
dirigé l ’offensive des vainqueurs 
avec 4 buts, Gratien Lévesque et 
Georges Bossé en ont réussi 2 cha- 

! cun, l ’autre appartient à Emma­
nuel Gagnon. Yvon Côté, Yves

LES ELIM INATO IRES LE 12 MARS

LUNDI
2e gain du Nazareth

Le Nazareth a décroché sa1 
deuxième victoire en deux jours, „  • • . ~ „  ...
lundi soir, dans la première jou- Gaissic et Guy Banville ont comp­

té pour les perdants.te du programme en battant le 
Ste-Odiie, son plus proche rival p 
dans la lutte pour l'obtention du ; 
troisième rang. Le compte fut 
de 5 à 2. Paul-Emile Tremblay j 
et Jean-Claudes Desrosiers ont 
marqué deux buts chacun pour les j 
vainqueurs, l ’autre appartient à 
Camille Oucllet. Pour ic Ste-Odi­
ie Gratien Lévesque a joué une ,

I M P O TET LA LIGUE NATIONALE . ..
Pour votre rapport d’impôt 
consultez un licencié ayant 
plusieurs années d’expérien­
ce en ce domaine. Prenez 
rendez-vous en téléphonant 
à RA 3-8628.

Les dernières parties du c ircu it Campbell seront disputées j Salon Isabel 1, Caisse Populai- 
Ic 19 mars, un dimanche; C'est dire que les classiques "A "  et j re 3.
"B " des semi-finales commenceront le m ardi 21 mars. Comme ; Classement
toujours, les champions rencontrent le club qui se classe troisième. j Caisse Populaire 54. Salon Isa­
it n'est donc pas impossible que Toronto affronte Chicago et que bel 44. Magasin Voyer 30. 
Canadien doive disputer sa série contre Détroit. Une finale Canadien- Hewitt 2, Ecole Technique 2 ;
Toronto nous fou rn ira it de vrais bons moments, n'est-ce pas. Les Chambre de Commerce 1, Co-Op.
joutes de semi-finales et de finales sont télédiffusées en entier 3. 
comme d’habitude depuis quelques années. C'est une consolation Classement
quand on songe qu 'il est possible et plus que probable que nous j Hewitt 47, Ecole Technique 35.
soyons privés des foutes de footba ll du Big Four « la télévision. I Chambre de Commerce 34, Co
Cependant Radio-Canada a laissé vo ir la possibilité d 'o ffr ir  les I Op. 28. 
toutes de la Ligue Nationale des Etats-Unis, ainsi les amateurs: 
ne perdront pas tout. C'est une autre consolation. D ’une mau­
vaise situation, ii faut tire r le m e ille u r . ..

J

E8
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BaMon-panier juvénile
L’équipe J.-L. Guércttc a rem­

porté le championnat de la ligue 
juvénile de ballon-panier en défai­
sant les Commandos au compte 
de 26 A 21. Denis Blanchette a 

l ’attaque des vainqueurs 
Raymond Ross 

des perdants en

fè Jt«%

PAUL MASSON
C ^ c / / / t e c

/ B R A N D Y ^

I) ’UN COUP D ’OEIL ..  .
— L'an dernier i l n ’y a eu qu'un seul compteur de 40 buts 

et plus dans le Junior et ce fu t Raymond Beaupré avec 46 buts 
en 40 foutes.
tro is  compteurs de 40 buts et p lus:
(18 l'an dernier), et Georges Bossé, 
aura deux autres, Paul-Emile Tremblay et Raymond Beaupré..  .

La saison n ’est pas encore terminée et déjà il y  a 
Gaston Label,. Gaston Côté 
Nous prévoyons qu 'il y  c::

mené
avec 10 points 
a été le maillet 
récoltant 16 points.

Mardi dernier, Au Gourmet a 
disposé difficilement des Loisirs 
St-Gcrmain par 27 fi 26, après 
deux périodes supplémentaires. 
Par cette victoire, Au Gourmet 
s’est classé au troisième rang du 

Serge Lemieux a bril­
lé pour les vainqueurs avec 16 
points mais l’étoile de la joute 
fut Gleason Viens, des Loisirs, 
qui a totalisé 21 points._______

V
<•

— Demandez donc à M arc Vaillancourt comment vont les As de 
Québec, mais soyez prudents, éloigne-vous ensuite en vitesse. . .

* * *
— Le club Sayabec, qui a décroché les honneurs du marathon 

de Causapscal, est le même qui évoluait dans la Ligue du Mont- 
Sl-P ierre mais on «voit eu soin d 'a jouter à l ’alignement les joueurs 
Normand Bcllavancc et Jean-Roch Bellavancc, Le club Matane, que 
nous favorisions, fu t battu par le Sayabcc en semi-finale par 2 à 1 . .  .

*  *  *

— Marcel Pelletier du Sl-Roberl de la Ligue Junior s'alignait, 
m ardi soir, pour le Nazareth du c ircu it Gagné contre le Sayabec 
et notre inform ateur de l'endroit nous a d it qu 'il n 'avait pas vu 
une telle performance de gardien de buts à Sayabec depuis de 
nombreuses années . . .

PAUL MASSON r.rC U .IM ITE D

s..
'■YY-SvI

circuit.

POUR L A . . .

— Les pointages sont élevés dans la finale de la Ligue In te r­
collégiale de hockey car les deux gardiens de buts sont excessi­
vement faibles. Au moment d'écrire ces lignes la Marine mène 
I à 0 contre l'In s titu t de Technologie qui aligne plusieurs joueurs 

■du jun io r dont Maurice Gendron, Camille Ouellct, Gaston Lebcl 
La Marine aligne Denis Marcotte, Robert Tou-

IÀ

Vente, location et réparatloi 
de machines à écrire, machl 
nés A additionner.

L'Imprimerie Gilbert
R I M O U S K l

cl Guy Harrisson.
, chcttc et Bélislc . . . SA

*
— Après la joute de dimanche Léo St-Laurcnt a déclaré qu’il 
voulait plus arbitrer dans le Junior à moins de W dollars 

j)at partie....
ne

i
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diocèses de Ri-tiphonaire Grégorien, convaincu j nient dans les 
que le manuscrit No 359, était mous'd. Ste-Anne de la Pocatière 
réellement celui de Romanus. I et Chicoutimi, par I Action Musi- 
Vcrs le même temps, l’Empereur cale Liturgique, qui voit il la for- 
d'Autriche en fit extraire un tac- ; motion musicale de milliers de

de chantres et de chanteuses d'église.
Le prologue du Jésuite se ter- 

la mine par ces mots : "Aux ama­
teurs de la véritable musique d’é- 

puisse l'élude de cet in- 
en pages 19, 20, 21 et 22. j comparable monument ramener

aux vrais principes du chant sa­
cré, des savants distingués, qui se

leurs et des érudits de l’époque, 
dans leurs ouvrages, du 10e au 
18e siècle au moins, en tête du 
catalogue de livres de l'Abbaye 
de Saint-Gall, en Suisse.
1827, un membre de la Société 

Amis de la Musique de Vien­
ne, M, Sonnlciner, tira de l'oubli 
cette copie authentique de l'An-

Découverte d'un.. O

dans la Basilique de Saint Pierre, 
j dans un meuble nommé Car.ta- 
! hum.

(Suite de la 1ère page) Vers
similé pour la Bibliothèque 
Vienne, identique il celui qui est 
en possession aujourd’hui d 
Maison-Mère des Soeurs du St- 
Rosaire <1 Rimouski. Et l’on peut ; glise :

très catholiques depuis GG5.
Le précieux livre, apporté en état dans ses chroniques, 

Amérique par le R. P. Swedron, 
il la fin du siècle dernier, avait 
ét.é donné, nous dit-on, à la mis­
sion des SS. du St-Rosaire fondée

Le célèbre moine en fait 
au 9e d<

L’Antiphonairc de Saintsiècle.
Grégoire a figuré, selon des au­

tre.

ê> les preuves intrinsèques et extrin­
sèques de l’authenticité du fac-
similé que nous avons eu la bonne j perdent en de vains systèmes, au 
fortune de parcourir.

Gà Frenchville, Maine, par ce re­
ligieux Belge, vers 1900. Depuis 
quand dort-il parmi les vieilles 
partitions musicales, religieuses ci 
profanes, on l'ignore. Néanmoins, 
il a résisté avec élégance aux a t­
teintes du temps. Le papier est 
bien jauni un peu par l'âge et les 
déplacements cahoteux de son I 
existence. La couverture carton­
née et recouverte d'une cuirettc ! 
violette est ornée de caractères et j 
d ’un dessin doré représentant St- 
Grégoire dictant les neumes, tiré 
de l'Antiphonaire écrit par le 
moine Hartker, Xe siècle. Les 
234 pages du Fac-Similé nous 
apportent des informations pré­
cieuses sur l'évolution du chant 
grégorien à travers les siècles. |
Cet Antiphonaire, mis gracieuse- j 
rvênt à notre disposition par ses 
propriétaires, porte, dans ses j 
flancs : 1. Une notice biographi- !
que extrêmement intéressante et j 
fort encourageante pour les arti- | 
sans religieux et laïques du renou- j ^  
veau du chant sacré. 3. Une dis­
sertation donnant la clé du chant 
grégorien, dans les antiques nota- ; 
tiens. 3. Divers monuments, ta- j 
bleaux neumatiques inédits, etc., 
par le R. F. Lambilotte, rie la 
Compagnie de Jésus. Bref, les 
350 estampes tirées d’autant de j 
planches de gravures c-t de neu- ] 

.mes, conservées à l'abbaye de 
Saint-Gall, d’après le manuscrit j 
original de l’Antiphonaire apporté J 
chez lui par Romanus, est un re- j 
fi et fidèle du langage musical à 
travers les âges, source d’inspira­
tion pour les spécialistes du chant 
d'église.

Le Jésuite Lambilotte en faisant

DTE cette se- lieu de remonter aux sources au- 
; thentiques des mélodies grégorien- 

Puisse la diffusion de notre 
Antiphonaire contribuer cfficace- 

rétablir dans le monde 
Et ce fut écrit

marne.
Ce précieux document prend un lies, 

caractère d’actualité avec la con- ! 
elusion du Père Lambilotte. quand J ment à 
on songe au travail tenace et I l'unité liturgique.’ 
discret qui s'opère au sein des j en 1872. 
chorales liturgiques, particulière- !LEVA CI. £>•

VOTRE UNITÉ SANITAIRE
n.-À.a . , , .VI p a r

CLINIQUE D'IMMUNISATION ET DE VACCINATION : 
RIMOUSKTEST : jeudi 9 mars à 10 heures.
STE-AGNES : jeudi 9 mars à 2 heures.
RIMOUSK1 (US): vendredi 10 mars de 2 à •/ heures.

CLINIQUE ANTITUBERCULEUSE :
R1MOUSK1 (US) : mardi 7 mars de 1 h. 30 à 3 h. 30.

I

À-
ALLERGIES CHEZ LES JEUNES

Les enfants sont souvent allergiques très jeunes à diverses 
substances, mais le médecin peut découvrir la cause de ces aller­
gies. Les troubles respiratoires, les éruptions cutanées ou les dé­
rangements de l'estomac peuvent provenir du contact avec de la 
poussière, des pollens ou même certains tissus ; divers aliments et 
d’autres facteurs peuvent causer d 'autres formes d'allergies qui 
affectent les enfants et les adultes, mais le médecin peut identifier 
■es substances nuisibles et donner le traitement approprié pour 
désensibiliser le malade.

ÿpCXJVM M f A  3> j  -V.5 i y r £  c o ^ f o a

tthere*- P^xLJKUS- V vaf-n .a f jne ,

1 d  R é p é t é ^ "
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j economise?
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A  01
éditer ce fac-similé de l'Antipho­
naire à Bruxelles, en 1872, ajoute 
ses réflexions sur l'importance et 
l’irréfragable authenticité du ma­
nuscrit, racontant sobrement la 
manière vraiment providentielle 
dont le manuscrit fut porté de Le 
Rome à Saint-Gall.

»ît . T
x7

\J " V  î a T  x u a f "b o m x n ê '

Graduel et l’introït- du 1er dimanche de l’Avent en première 
page de l’ANTIPHONAIRE de saint Grégoire. fac-similé nous 

On sait que l’Antiphonaire au- j  explique : "les caractères et surtout la majuscule A que l’on voit
tographe de Saint Grégoire est 1 en tête diffèrent très notablemnt des lettres qu’on trouve dans 
conservé avec une fidélité reli- j les Manuscrits qui ne sont pas antérieurs au Xe siècle ; pour les 
gieuse, depuis le règne d ’Adrien I, I Paléographes ce sera là une preuve sans réplique".
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i p ■ ■■ECONOMISEZ car chaque jour est jour d’aubaine 
ECONOMISEZ car vous ach etez  directem ent du m anufacturier  

ECONOMISEZ car le m anufacturier paie notre adm inistration

*<

A vec mon salaire, économ iser n’était pas une chose 
facile. Mais j’ai découvert la bonne solution: la 
m éthode 2-comptcs" de la Banque Royale. J’ai donc  

deux com ptes distincts, pour deux buts différents:

ÏM ECONOMISEZ

■s -
% sur : mobiliers de chambre, 

mobiliers d e  salon, 
mobiliers d e  cuisine, 

tables, lampes, 
tapis, matelas, 

accessoires décoratifs 
en venant v-isiter le 

représentant manufacturier 
à Rimouski 

vous vendant directement à 
70% de votre facture.

m mB
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U n C om pte de chèques, pour payer mes factures, et 
un C om pte d ’épargne uniquem ent pour économiser. 
E t m aintenant que je ne puise plus clans mes écono­
m ies, elles s’accroissen t. . .  e t rapportent des intérêts!

m wm.

^TELRA3-3 380

K *

I um mm.r
• C J T

!» %
RIMOUSKI

f.

LA BANQUE ROYALE DU CANADA“ L’endroit où fourmillent les suggestions 
pour vos meubles et la décoration.

*»A B A N Q U E  A U X  1 , 0 0 0  S U C C U R S A L E S

t
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M Û .Nos Jeunes Éleveurs au  Salon 
National de l'Agriculture

au Salon de l’Agriculture ; 
Julienne Hammond, de St-Emilc 
d’Auclair au Témiscouata, $428.40 
du Dominion Store pour une béte 
de 952 livres ; Mlle Thérèse Dubé, 
de La Rédemption, $373.65 pour 
le biuvillon de 795 livres ; M. Lti- 
cien Couture, lie Les Etroits, Té­
miscouata, $308 ; M. Donald Jou- 
bert, de La Rédemption, $359.57 ; 
M. Léon Michaud, de Trinité-des- 
Monts, $372.60 du Magasin Metro 
pour son bouvillon de 810 livres.

demption obtint $1.00 par livre 
pour sa béte de 763 livres (Ré­
serve Angus) achetée par la mai­
son T. Eaton ; M. Roland Dubé, 
de La Rédemption également, ob­
tint pour son bouvillon, premier 
prix Angus, 0.75 la livre, soit 
$652.50; M. André Daigle, d’Al­
bertville, 0.57, soit $454.86 du 
Magasin Metro ; M. Gilles Gau­
thier, de St-Jean de Cherbourg, 
une somme de $434.19, soit 0.57 
la livre pour le bouvillon présenté

C’est en présence de l'honora­
ble ministre de l'Agriculture, M. 
Courcy, que s ’est faite la vente 
ii l'enchère, devant une foule in­
téressée, des bouvillons de mar­
ché que présentèrent trente-sept 
des Jeunes Eleveurs de la pro­

vince au public du 9c Salon 
Une moyenne de 0.78 par livre 

a été accordée aux Jeunes Ele­
veurs pour les bêtes qu’ils élevè­
rent durant l’année, sous la direc­
tion de leurs agronomes, en vue 
de participer au concours natio­

nal. Le prix moyen obtenu par 
bouvillon était de $623:97.

Ainsi, nos huit Jeunes Eleveurs 
furent largement encouragés par 
les acheteurs au Salon National 
de l’Agriculture. Pour sa part, 
M. Jean-Marc Dubé, de la Ré­

Voyez combien vous fait économiser le
DUO DE L’EPA RG N E FORD
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Le sedan Tudor Fairlane
La moins chère des voilures à prix modique

Le sedan Tudor Falcon
La voiture compacte qui donne la mesure de l'excellence

Ford F a lco nLa La
peut vous faire économiser jusqu’à $7512 
sur les frais d’exploitation!

la voiture compacte la plus économique 
et celle qui se vend le plus!

Voiture remarquable . . . économies remarquables! 
Lignes classiques, incomparable qualité Ford en plus 
d’un économie réelle et de la sûreté de fonctionnement, 
du célèbre moteur 6-cyl. M ileage Maker Ford. Toutes 
les Ford demandent peu d’entretien et sont garanties 
pour 12 mois ou 12,000 milles, selon le cas qui se pro­
duit le premier.

La 6-cyl. Ford vous offre plus d’avantages et d’agré­
m ent. Voyez-la chez votre vendeur Ford-Monarch- 
Falcon. Voici les économies que la Ford vous fera réaliser 
si vous roulez en moyenne 12,000 milles par année:

Falcon changera toutes les opinions que vous pouvez 
avoir au sujet des voitures compactes! Voici une parfaite 
alliance de style, économie, puissance et m aniabilité, en 
plus de nombreux avantages au point de vue économie.

La Falcon a une robuste construction, est am plem ent 
spacieuse pour 6 personnes de bonne taille et son coffre 
mesure près de 24 pi. eu. E t la Falcon a la plus grande 
valeur au moment de la revente.

Voyez vous-m êm e—Voici la preuve qu’aucune autre 
voit ure compacte.ne se compare à la Falcon ’61 au point 
de vue valeur et économie:

i

Z}» 30,000 milles entre les graissages de châs­
sis-économie de $18.00 (pour 12,000 milles) 
Z}- 4,000 milles entre les changements d'huile 
—économie de $6.60 Z)» Autoréglage des
freins—économie de $4.00 Z}* Silencieux
aluminisé trois fois plus durable—économie de 
$18.70 Z}» Email lustré diamant qui n’a
jamais besoin de cire—économie de $23.00 
Z}> Boîte automatique, réglage de la tringlerie 
des gaz seulement—économie de $5.10.

Zj- Jusqu’à $710 de moins que certaines voi-
Z)> 4,000 milles entre les 

Z}» Jusqu’à 35 milles 
Z)- Email

lustré diamant qui n’a jamais besoin de cire 
Z)- Garantie de 12 mois ou 12,000 milles, 
selon le cas qui se produit le premier Z$» Ailes 
avant boulonnées peu coûteuses à remplacer 

Moteur 6-cyl. standard ou 170 Spécial, 
(tous deux consomment de l’essence ordinaire).

tures compactes 
changements d’huile 
au gallon d’essence ordinaire

4 »

Venez voir sans délai le duo de l’épargne!
FORD

Faites-vous expliquer tous les avantages. . .  voyez les economies que vous pouvez faire!
____________________ [ falcon\ )

VOITURES
et

DIONNE AUTOMOBILES INC. CAMIONS USAGÉS

Tel. RA 3 - 2 2 2 3RIMOUSKI3 1 4  S t-G erm oin
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INNOVATIONS A LA FONDERIE L'ISLET LTEE 1

ILa Fonderie de l ’Islet Ltée. qui se spécialise dans la fabri- ta i l
cation de poêles depuis 45 ans, lance, cette année, une nouvelle >VT;‘
ligne : les laveuses et sécheuses automatiques; une série “ de luxe"’ 
d'ustensiles en fonte émaillée aux dessins des plus modernes, 
des ventilateurs de cuisine ainsi que des chauffe-eau à l'h u ile  et 
à l'é lec tric ité .

Ci-dessus, 'es poêles "de luxe" et "super de luxe" qui ont Bgg 
- été considérablement améliorés dans le rendement et par leu r 

apparence moderne. A ins i, ces poêles auront cette année un 
.émail plus blanc, un fou r géant de 24% ” , un tab lie r antigouttières, 
un contrôle d'horloge automatique qui commande à la fois une • 
p rise  de courant, un élément et le four.

Le poêle "super de luxe" 61 comporte également plusieurs 
nouveautés révolutionnaires, entre autres, des commutateurs in ­
fin is  pour divers degrés de chaleur; un système qui remplace les 
fusibles (coupe-circuits automatiques). Le t iro ir  du poêle est 
considérablement agrandi et au lieu  de tro is  petits éléments et 
un grand ,il aura deux grands et deux petits. Le f in i est rem ar­
quable avec ses bandes de chrome protectrices et ses poignées 
en a lum in ium  satiné. I l  a une broche à “ barbecue" contrôlée 
par l ’horloge et un clou en a lum in ium  pour piquer les viandes 
et avertissant autom atiquement lo rsqu ’elles sont cuites à point.
Le pare-graisse est muni de boutons de contrôle sur le dessus, 
d ’une lampe fluorescente sur toute sa longueur et d’inscrip tions 
de contrôle en français et en anglais, d’une v itre  teintée, en tro is 
coloris, au choix.

L ’apparence des laveuses 1961 a été également sensiblement 
améliorée. Elles ont une form e carrée plus moderne et plus 
attrayante.
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COURS DE CHAUFFAGE L'ISLET/ / / /

à cette occasion, on reconnaît, 
de g. à d. : M. Léonide Bernier, 
représentant de d is tric t; M. A n­
dré Eelzile, de Eelzile & Frère, 
de Luccv illc ; M. Daniel Boss, du 
Meuble Daniel Boss Liée, de 
Matane; M. M artia l Bourgeois, 
gérant général de la Fonderie 
de L 'Is lc t Liée; M. J.-P. Bélan­
ger, du Meuble Robert Dessu- 
reau lt Liée, de R imouski: M. 
Jean-Paul Bernier, représen­
tant de d is tric t. (M. I ’ .-E. Ver- 
re tte , gérant de crédit de la 
Fonderie de l'is le t, n'apparaît 
pas sur la photo).

Les représentants du d is tr ic t 
du Bas St-Laurent et de la Côte 
N ord de la Fonderie L ’ISLET 
Liée, MM. Léonide et Jean-Paul 
Bernier, recevaient, cer jours 
derniers, un groupe de quelque 
70 représentants et d is tr ib u ­
teurs des produits L ’ISLET et 
les élèves finissants du cours de 
chauffage, à l'In s t itu t de Tech­
nologie de R im ouski, pour une 
dém onstration sur les produits 
L ’ ISLET 1961 et un cours de 
chauffage.

Sur la photo ci-dessus, prise

Les cours en chauffage ont été 
donnés par M. Patrick Bélanger, 
ingénieur professionnel, de la 
Fonderie de l ’ is le t Liée, et M. 
Marcel F o rtin , tcchnicic-n en 
chauffage, de la Fonderie de 
l ’ is le t Liée.

Par a illeurs, M lle Céline Cha­
man!, diététicienne, a présenté 
les nouveaux produits L 'is le t 
1961 et particu lièrem ent les 
nouveaux ustensiles de fonte, 
que le publie pourra se procu­
re r chez les qu inca illie rs et au­
tres dépositaires autorisés.
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Un produit " L 'ISLET complètement nouveau lancéPhoto prise à l'issue des cours sur le 
chauffage, alors que M. Martial Bourgeois, 
gérant général de La Fonderie de l'islet 
Liée remettait à M. Maurice Proulx, direc­

teur de l'Institut de Technologie de Rimous- 
ki une fournaise "L'ISLET" modèle 1961 |e marché canadien en 1961. 
qui servira aux étudiants de cette institution 
sur les cours de chauffage.

sur
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Mort de
M. Joseph Isabel

St-Pie-X Quinze ans 
d'abstinence 
à Sayabec

Les abstinents des cercles La-». 
corJairc et Stc-Jcanne d’A rc  se 
réunissaient nombreux, dimanche 
so’ r . 'à  Sayabec, pour une assem­
blée rehauss.ée par la présence 
de M. le curé Alphonse Beaulieu, 
M. l ’abbé Pierre Bélanger, aumô­
n ier diocésain, M. Léo Tremblay, 
président régional, M. Philippe P i­
neau et Mme Roland Desrosiers, 
président et présidente des Lacor- 
daire et Jeanne d ’A rc  de la pa­
roisse.

Un professeur du collège local, 
M. Jean-Marie Leclerc, anima le 
forum  auquel participa avec en­
tra in  et in térê t la nombreuse as­
sistance.

A  l ’issue de la réunion, on re­
m it à Mme Alphonse Gagné un 
diplôme de longue observance a t­
testant ses 15 années de fidé li­
té à la doctrine Lacordaire. Une 
douzaine de paroissiens a d h lr i-  

i rent au mouvement.

Parrain et marraine, M. et Mme 
Juergan Bûche.

Le 5 février, Marie-Sylvie, f i l ­
le de M. et Mme Clément Garon 
(Germaine Levesque). Parrain et 
marraine, M. et Mme -Ernest Des­
chines.

Le 5 février, Joseph-Denis, fils  
de M. et Mme Raymond' St-Jean 
(Germaine Tremblay). Parrain et 
marraine, M. et Mme Alphonse 
Côté.

Semaine 
de l'Education 
à Rimouski-Est

Baptêmes —  Le 22 janvier, 
A lain-M arc, enfant de M. et Mme 
Jean-Yves Parent (Monique Vézi- 
na).
Mme Camille Parent, 
grands parents.

Le 30 janvier, B rig itte, enfant 
de M. et Mme Urbain Isabel (Béa­
trice Voyer). Parrain et m arra i­
ne, M. et Mme Moïse Lavoie, on­
cle et tante.

Le 19 février. Jean-Yves, fils 
de M. et Mme Jean-Paul Oucllet 
(Jessie Grant). Parrain et m arra i­
ne, M. et Mme Arthur-Jacques Lc- 
page.

Parrain et marraine. M. et 
de Bic, R imouski-Est soulignera de fa­

çon particulière, cette année, la 
Semaine de l ’Education.S '

M ardi soir, le 7 mars, à 7 h 
un souper-causerie sera servi à 
l ’Hôtel M anoir Normandie et les 
recettes seront versées au p ro fit 
de l ’église. Une conférence in ti- 

p™. | tuléc “ Les adolescents d ’aujour- 
d h u i”  sera prononcée par M. l'ab­
bé Gaston Brisson, professeur de 

l ’Ecole Normale

:m m

Le 12 février, Jules-Daniel, fils 
de M. et Mme Clément Lechas- 
seur (Françoise Michaud), 
rain et marraine, M. et Mme Gele­
vais Gagnon. , , .

Le 17 février, Marie-M artine, Psychologie a . . . .  ,
fille  de M. et Mme Antonio Le- Tanguay de R.mousk. Un numé- 
vesque (Rose-Alma Brisson). Par- ro divertissant complétera le pro- 
rain et marraine, M. et Mme Jo- gramme.
seph Lévesque. Mercredi soir, 8 mars, à 8 h.,

Le 19 février. Joseph-Gervais- ! SJ V, au‘"a rencontre des membres 
Laurent, fils  de M. et Mme A r - : ^ e a Commission scolaire et du

I personnel enseignant relig ieux et 
laïque.

:>mm
m
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< St-VaSerien
Baptême — Est née le 25 fé­

v rie r et baptisée le 27 février. 
Marie-Lucic-Suzie, enfant de M. 
et Mme Jean-Marie Beaulieu (Lu­
cienne Fournier). Parrain, M. Ju­
les Beaulieu, grand papa ; m arra i­
ne, M lle  Emélic Beaulieu. Porteu­
se, M lle  Lucille Fournier, de St- 
Fabien, tante de l ’enfant.

- V :<

i

Une fam ille  des plus estimées 
du Bic a été plongée dans le 
deu il par la m ort de M. Joseph 
.Isabel survenue à son domicile, 
le  17 février. Il é ta it Agé de 64 
ans et l'époux de Dame Marie 
Ta lbo t qui lui surv it ainsi que 
ses fils  et filles : Gérard, Jean, 
G illes, de Bic, Georges et Francis, 
de Rimouski, Benoit et Claude, 
de Montréal, Mme Roger Rhéaumc 
(Lucie), de Chicoutim i, Mme Jean- 
Paul Lessard (Thérèse), de Sher­
brooke, Mme Roland Grenier 
(Jeannine), de Drummond ville, 
M lle  Louiscttc Isabel, du Bic : lui 
surv iven t également ses gendres 
MM. Louis-Jacques Gagnon, du 
Bic, Roger Rhéaumc, J.-Paul Les­
sard, Roland Grenier ; ses brus 
Mme Gérard Isabel (Thérèse D ion­
ne), Mme Benoit Isabel (Clarisse 
M ichaud), Mme Georges Isabel 
(Ghislaine Michaud), Mme Francis 
Isabel (M arthe Levesque) ; ses 
frères Louis, de Rimouski, Fran­
çois, du Bic, Edmond et Paul- 
Em ile, de Thctford  ; sa soeur 
M m e Stanislas Chénard (Yvonne), 
de Valleyfie ld ; ses beaux-frères 
e t belles-soeurs MM. Stanislas et 
Léonard Chénard, de Valleyfie ld, 
François Talbot, le R. F. Clément 
Ta lbot, o.m.i., au Basutoland, mes­
dames Louis, Théoprile, François, 
Edmond, Paul-Emile Isabel, et 
M lle  E lm ire Talbot, du Bic. i l 
laisse aussi vingt-quatre petits- 
enfants.

Fils de feu Louis Isabel et de 
Emma Blais, du Bic, le défunt 
é ta it le petit-fils  de feu Napoléon 
Isabel, né à Normandie, France, 
et de Rose Lepage, de Rimouski.

M. le chanoine Zénon Soucy, 
curé, o ffic ia it au service funèbre 
assisté des abbé 
bcrland et Gérard Lahaye. La 
levée du corps avait été présidée 
par M. l ’abbé Jcan-Btc Caron, d i­
recteur de l ’Ecole Moyenne d ’A- 
g ricu ltu re  de Rimouski. La croix 
é ta it portée par le maire de la 
paroisse, M. Louis-Jacques Ché­
nard, et le cercueil par M M . Ro­
bert Lavoie, Philias Fournier, 
Louis Landry, Philippe Dionne, A- 
délard Michaud et Adélard Pa­
rent.

thu r Michaud (G ilberte Lechas- 
seur). Parrain et marraine, M. 
et Mme Gervais Gagnon. Jeudi soir, le 9 mars, à 7 h. 30, 

i suivra la réunion de parents et 
professeurs pour la remise du 
bu lle tin  mensuel.Décès de

Mlle Blanche Bérubé
Est décédée au Foyer V illa-M a- 

Baptcme —  A la M aternité de ! ria de St-Alexandre de Kamou- 
Mont-Joli. le 21 février, est né raska, à l ’âge de 71 ans, M lle 
Mario, enfant de M. et Mme Léo- Blanche Bérubé, dont les funérail- j 
pold Côté (Cécile Béland). Par- les ont eu lieu à Cabano. 
rain et marraine, M. et Mme Lio­
nel Le beau (Huguctte Béland). on­
cle et tante. Porteuse, Mme Fran­
çois Béland, grand’maman.

Décès

s a B E a o f1 '
Pcidoue
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i Choix de plans et terrains 

Conditions faciles

Renseignements et organisation de prêt hypothécaire

xik Wrc I
mLui survivent ses frères Char­

les, de Val d'Or, Isidore, de Ca­
bano ; ses soeurs M lle Léopol l i ­
ne. du Foyer V illa  Maria, M lle 
Nathalie, de Québec, Mme L.-P. 
Sirois (Valéda), de Québec, Mme 
Viclor-O . Pauzé (Ludivine), de 
Mascouche : ses beaux-frères et 
belles-soeurs MM. Sirois et Pau­
zé, Mme Charles Bérubé (Jean­
nette Tard if) et Mme Isidore Bé-1 
rubé (Blanche Pelletier) ainsi que i 
plusieurs neveux et nièces dont 
la R. S. Marie-de-l Epiphanie, des _ 
SS. du St-Rosaire, et les abbés 
Paul-Etienne et Jacques Sirois, A  
p.m.e., de Québec.

I ‘ Mme V iatcur Rioux 
vient d’être éprouvée par la m ort 
de sa mère Mme Antoine Pincault, 
de Price. G É R A R D  LABRSEUn ancien paroissien, M. Eusê- 
bc Oucllct, vient de décéder â 
Québec à l'âge de 77 ans. Il était 
le frère de M. Paul Ouellet et de 
Mme Georges Lévesque (Adélaï­
de Ouellet).

D ivers —  M lle  Monique Cha- 
rest, fille  de Mme Ve Louis Cha­
res t, est allée suivre un cours de 
garde-malade auxilia ire  à l'H ôp i­
tal St-Rédempteur de Matane.

M. et Mme Aurélien Michaud 
(Gisèle Wheton), de Gagnonvillc, 
nouveaux mariés, sont en visite 
chez M. et Mme Laurent Michaud, 
leurs parents.

M. V ia tcur Béland est revenu de 
Coneston, Ont., où il a rendu v is i­
te" â M. et Mme Oscar Le'cours 
(Isabelle Béland). et ù M. et Mme 
Gaston Jean (P ierrette Béland).

ENTREPRENEUR - GENERAL

Tel. RA 3 -5203RIMOUSKI3, rue Lebel

DEVENEZ PROPRIÉTAIRE
Association de deux 
médecins de chez nous

Modèles à votre choix ainsi que terra ins 
Prêts acceptés et inspectés par

LA SOCIETE CENTRALE D'HYPOTHEQUE ET DE LOGEMENT
Léger comptant

R O L A N D  L E V E S Q U E
■ entrepreneur général

22 rue O uellet — Rimouski — RA 3 -3 7 7 2  ou RA 3 -3 8 JO

ATTENTION : disponible immédiatement 
2 bungalows, 6 pièces.

Le D r Jean-Guy Morissctte, 
spécialiste pour les os. ouvrira  
son bureau en association avec le 
.Dr Julien Parent, ch irurg ien-or­
thopédiste, à H ull.

Le Dr Morissette, na tif de Mont- 
Joli, est le fils  de M. et Mme 
Jos. Morissette. Le D r Parent, 
orig inaire de Ste-Odile, est le fils 
de feu Gaudiose Parent.

pour inform ations, s’adresser à

Sï-Octave-de-Métis
Va-et-vient —  M. Eugène Pel­

letier, qui a passé quelque temps 
chez M. A lfred  St-Laurent, et chez 
M. A lfred  Morissette, est retour­
né à Ste-Luce.

M. et Mme Godard Im bault, de 
Sl-Léon-lc-Grand, de passage di­
manche chez Mme Isidore Ser- 
geric, et chez M. et Mme P hilip ­
pe Scrgerie.

M m e Joseph Richard est reve­
nue d’une promenade il Mont-Joli.

M. Daniel Voycr, étudiant Ri­
mouski, a passé le dimanche chez 
ses parents M. et Mme Auguste 
Voycr.

M. Antoine Hudon, chez M. 
François-X. Hudon, en fin  de se­
maine, est retourné à Lévis.

M. et Mme Adélard Savard sont 
partis pour Baie-Comcau où ils 
passeront quelque temps chez des 
parents.

M lle  G ilberte Larue, de Scpt- 
Iles, chez sa mère Mme Jean La­
me.

s A lfred Charn­ el

*MEILLEUR SOMMEIL 
RÉVEIL HEUREUX

Grâce aux
«5*Nos sincères condoléances.

MATELAS 
et SOMMIERS

Berti

3 3 %
St-Nil

■%.. :->NProducteurs de la it 
<l’une récente réunion il la salle 
du couvent, les producteurs de 
la it  de la paroisse ont résolu d ’en­
voye r Mur la it à Amqui, cet été, 
ayan t reçu un octro i gouverne­
mental pour le transport. Cet 
oc tro i avait été refusé, l ’an der­
nier, les producteurs étant divisés 
su r une question.

Frais de représentation —  Le 
président et les commissaires d’é­
coles n ’auront 'p lus désormais il 
payer leurs frais de représenta­
tion  aux assemblées de la com­
mission. scolaire. La Commission 
M unicipale a accepté que la som­
me de $210 so it affectée h cet 
égard. Cette décision a été com­
muniquée à l ’assemblée de fé­
v rie r.

Baptême —  Marie-Julienne-Na­
thalie, enfant de M. et Mme A l­
phonse Jean (Thérèse Lavoie). 
Parrain et marraine, M. et Mme 
U ldéric Soucy Rose-Alma Lavoie), 
oncle et tante.

D ivers —  M. et Mme Joseph 
P e llcrin  sont revenus d’un voya­
ge ii Québec. »

M. et Mme Gonzague Gauthier 
et leur fils  A la in, de Chutc-aux- 
Outardrs, M. Elisée Bernier, de St- 
U lric , ont rendu visite il des pa­
rents.
- De re tour dans leur fam ille, 
après avo ir trava illé  sur la Côte 
N ord  : MM. Sylvio C roft, Ray­
mond Cormier, Hector Bernier et 
Roméo Bernier.

Lors
A.
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M sService anniversaire —  Mercre­
di, a ôté chanté le service anni­
versaire de M. Jean-Baptiste La- 
rue.

a*"'■%:tk& x «s
\ X iSB X I■HN , r i®■15 .

Kl l is v X : '
iSà

f  M 4~ 7i#i
d o n t Ici souplesse et la fe r­
m eté  vous p e rm e tte n t des 
nu its  de repos p a r fa it  e t des 
réve ils  sourian ts . •

PROFITEZ d une REDUCTION
c illa n t ju s q u 'à  2 0 %  sur le 
p r ix  de nos ensem bles som ­
m iers et m a te las  e t . . . dor-- 
m cz . . . do rm ez . . .

Les Hauteurs ail!V"-:

, ’YLe 10 janvier, Marie-Johanne, 
fille  de M. et Mme Ernest Bris- 

(Madeleine Forget). Parrain 
et marraine, M. et Mme A lbert 
Forget.

Le 22 janvier, Joseph-Lioncl-Mi- 
chel, fils  de M. et Mme Lionel 
Guimond (Em ilia Huet). Parrain 
et marraine, M. et Mme Léopold 
Lcbcl.

Le 2 février, Joseph-Robert, en­
fant de M. et Mme Roger Lcbcl 
(Rosc-dc-Lima Parent). Parrain et 
marraine, M. et Mme Adrien Lc­
bcl.

* .-y . T; IrxIB *: 1 i
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\

g mx . ; vvLe 3 février, Marie-Line, fille  
de M. et Mme Honoré Dubé (Ro­
se-Emma Bernier). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Jean-Marie Th i­
bault.

Le 4 février, Marie-Angella-Bar- 
bara, fille  de M. et Mme Adélard 
Dcschônes (Yolande Lcchasscur).

IXY RIMOUSKI 
RIVIERE-DU-LOUP 

BAIE-COMEAU  
EDMUNDSTON, N.B.

I - •
y I
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Demande de 
soumissions

PERSONNELPetites annoncesrc
Achèterais ouATTENTION

louerais méthode conversation an­
glaise sur disques. Appelez RA 3- 
8809.

La Commission Scolaire de 
Baie-dcs-Sablcs demande des sou­
missions pour la construction 
d’une école de 5 classes, sans lo­
gement, dans le village. Les plans 
et devis sont visibles au bureau 
du secrétaire, J.-Paul Massé. Un 
chèque certifié au montant de 
10% devra accompagné chaque 
soumission. Les dites soumissions 
seront reçues jusqu'au 21 mars 
19G1, à 6 h. p.m. La Commission 
Scolaire ne s'engage ti accepter 
ni la plus basse, ni aucune des 
soumissions.

v

T A R I F  DCS PETI TES A N N O N C E S4 1
I, COUPONS — Des tissus de tou­

tes sortes pour le printemps et 
l’été sont maintenant en étalage 
chez MARCELLE COUPON ENR. 
9, rue Si rois, Rimouski.

Minimum .50.02 le mot

A VENDRE — Salon de barbier 
A vendre à La Tuque, 13,000 de po­
pulation. établi depuis 25 ans, at­
tenant à un Hôtel du quartier 
Commercial. 2 chaises, meubles 
modernes. Très bonne clientèle. 
S1700. comptant. Cause : maladie 
et départ. Mme Mariette Béli­
veau. -149 St-Pierre, La Tuque. 
Tel. LA 3-4159.

A LOUER — Logement de 5 piè­
ces plus chambre de bain, entrée 
220, près du couvent St-Robcrt. 
S’adresser à 1S6 Evêché. Tél. RA 
3-4525.

A VENDRE
A VENDRE — Maison 2S x 30. 
deux étages, bien finie, hangar, 
terrain 60 x 68.
Mme Ve Zenon Couturier, C. P. 
52, Amqui._________________ _
A VENDRE — Maison S pièces 
plus chambre de bain, murs bri­
que solide, 12 pouces d’épaisseur, 
bien entretenue et des plus con­
fortable. S’adresser A J.-Wilfrid 
Mercier, 181 Notre-Dame Est, Ri- 
mouski. Tél. RA 3-2733._______
A VENDRE ou A LOUER — Ma­
gnifique plain pied S pièces, plus 
garage, système chauffage, splen- 
jjide vue sur le fleuve, terrain 
100 x 125, situé à 777 St-Ger- 
main.

ATTENTION — Une jeune fille 
de 20 ans offre ses services pour 
garder les enfants le soir. Télé­
phonez A RA 3-37-1-1 ou RA 3- 
57-11.

S’adresser A

A LOUER — Logement chauffé, 
-1 pièces, aux appartements St- 
Joseph, 110 rue St-Joseph, libre 
immédiatement. S'adresser A Zé- 
non Dcchamplain. Tél. RA 3-2550.

J.-PAUL MASSE,
scc.-trés.

ORDONNANCECultivateurs, bûche-IMPOT
ions, journaliers, salariés de tou­
te catégorie, industriels et com­
merçants, pour vos rapports d'im­
pôt, consultez M. L.-Edouard La­
voie, 108-A, Notre-Dame, Rimous- 
ki. Tél. RA 3-3261.

A VENDRE 
tiérement mécanisée, 3 tracteurs, 
195 arpents tout en culture, 80 
bêtes à cornes, quota 21. bidons, 
revenu mensuel moyen S1000. à 
S1500. possibilité d'augmentation. 
Pour famille avec grands garçons. 
$40000. comptant, balance condi­
tions faciles, se paie par elle-mê­
me en peu de temps. Située dans 
les Cantons de l'Est sur grande 
route Richmond-Montréal. Inté­
ressés sérieux, écrire à Le Progrès 
de Golfe. C.P. 668, Dépt. P.C.A., 
Rimouski.

Ferme laitière en- Canada
Province de Québec 
District de Rimouski

A LOUER — Logement 3 pièces 
chauffé, très propre, libre immé­
diatement. Tél. RA 3-2257, de­
mandez M. Samson. No 24,520

COUR SUPERIEURE 
HENRI JACOB & FILS INC., 

corporation légalement incorporée, 
ayant son siège social dans la v il­
le de Rimouski, district de Ri­
mouski.

A LOUER — Logement 3 pièces 
meublé et chauffé, chambre de 
bain en plus, libre 1er mai. S’a­
dresser à Mme Rita Parent, 387 
St-Gcrmain. Tél. RA 3-3617.

Positions disponibles
Tél. RA 3-5991.

CONDUCTEURS DE CAMIONS 
ET DE BULLDOZERS —  OUVRIERS 

JOURNALIERS —  BUCHERONS —  ETC.
DemanderesseA VENDRE — Maison 6 pièces 

plus chambre de bain, chauffage 
eau chaude dans les plinthes, ainsi 
que deux terrains. S'adresser à 
96 10e Rue St-Pie X. Tél. RA 3- 
5094. ____

A LOUER — Maison bungalow 
situé à SOI St-Germain-Est, 6 piè­
ces, système chauffage eau chau­
de, 10 St-Jacques, Rimouski. Tél. 
RA 3-2411.

vs
YVON DUMAIS, autrefois 

d'Amqui, district de Rimouski et 
maintenant de lieux inconnus.

Défendeur
O R D O N N A N C E  

Il est ordonné au défendeur de 
comparaître dans un mois à comp­
ter de la dernière insertion du 
présent avis.

RIMOUSKI, ce 27 février 1961.
(Signé) P. MARMEN, 

TESSIER & D'ANJOU 
Vraie copie
procureurs de la demanderesse

GRATIS —  Liste de 175 compagnies 
forestières employant des milliers 
d'hommes et femmes choque anné, 
transport et dépenses payés, expé­
diée sur demande.

TERRE A VENDRE — Belle ter­
re à vendre dans la paroisse de A LOUER — Chambre A S-C, Ste- 
Squatteck, Canton Robitaillc, rang Thérèse, Rimouski. Tél. RA 3-5301. 
S, A un demi-mille de l'église avec 
très bonne maison et bâtiments 
en ordre : électricité, chauffage 
central, etc... Cette terre est en 
culture pour un tiers et la balan­
ce est en bois commercial ; c’est 
aussi un endroit de chasse et pê-1 
che. .. Autre terre dans le Can- $50.00. 
ton Auclair, rang 10, comme lot 
A bois. Excellentes conditions de 
vente pour acheter sérieux. S’a­
dresser A J.-C. Lebel, Cacouna,
Cté. lémiscouata.

A VENDRE — Maison de 2 loge­
ment de 5 pièces chacun plus 
chambre de bain, entrée 220. S’a­
dresser A 
mouski.

S'ADRESSER AU :

CENTRE D’INFORMATION 
POUR EMPLOI 

B .'P. 47-30 La Baie, P.O.
DEMANDES186 de l ’Evêché, Ri-

ON DEMANDE — Logement de 
4 A 5 pièces non chauffé, eau 
chaude, pour le 1er mai de préfé­
rence dans St-Pie X.

Tél. RA 3-8748.

Maison à vendre
CHAUFFAGE CENTRAL 
S PIECES - 2 ETAGES 

S’adresser à
69, rue St-Joseph

RIMOUSKI

Dôp. P C S.Paierais

A VENDREAGENTS DEMANDES — VOUS 
CHERCHEZ DE L'EMPLOI ? Ecri- 

Nous vous offrons de
LA PRESSE

Maison genre bungalow, un 
étage, S pièces, chauffage 
central, garage, terrain 75 x 
83. Conditions facile. S'a­
dresser à :

André Desrosiers 
Luceville

vez-nous. 
vous établir un commerce à vo- ABONNEMENT 

DE TOUS LES JOURS 
$6.00 par année 

53.00 pour 6 mois 
$1.75 pour 3 mois

J . - Y .  P A R E N T

tre propre compte. Soyez le re­
présentant de notre Compagnie 
dans votre localité ; bénéficiez 
d’une commission de 45%, vos 
revenus pourront atteindre de $50. 
à $85. par semaine. Nous ven­
dons cosmétiques, culinaires, re­
mèdes de famille, thé, café. Pé­
riode d’ess

A  VENDRE ou A ECHANGER 
— Pour maison, une terre située 
au premier rang à Ste-Blandine. 
S’adresser à Alphonse Brisson, 
Ste-Blandine. Tél. 96.

A VENDRE — Belle terre au rang 
4 St-Joseph de Lepage, cause dé­
part, réelle aubaine pour prompt 
acheteur. Aussi logement à louer 
à $15.00 par mois. S'adresser à 
Adrien Lebeau. 76 Sacré-Coeur, 
Price. Co. Matane.

113 - 5e Rue 
Tél. RA 3-8828A VENDRE — Maison de 2 loge­

ments avec terrain, située face 
au' motels Quatre Saisons. S'a­
dresser au Motel Bon Air, Pointe­
au-Père.

C. P. 621 RIMOUSKI
30 jours sans ris- 

JITO, Dépt. D, 5130 St-Hu-SPECIAL DE JANVIER 
cheuse. centrefuge Debonnain, va­
leur $169.50, réduit pour janvier 
$149.50. Aussi repasseuse élec-1 
trique $129.50 pour $109.50 quan­
tité limitée, demandez une dé- j 
monstration gratuite. Tél. RA 3- ; 
4471.

Sé- que. 
bert, Montréal.

A  V E N D EA VENDRE 
pièces, plus chambre de bain, ex­
térieur fini amiante, plus gara­
ge, bonnes conditions à acheteur 
sérieux. Situé à 40, St-Valérien, 
Kfenouski. Tél. RA 3-5295.

1 \A étage, cinq

DEMANDEES CONDITIONS FACILES
1 Coiffeuse compétente 
1 coiffeuse avec un an 

d'expérience
M aison moderne illustrée ci-hciut et située à 13, 
Lepage, Rimouski, construite d 'après plans et devis de 
l'architecte A lbert Leclerc. Extérieur en briques, 8 p iè ­
ces, sous-sol fin i : 2 pièces et chambre de lavage.
Terrain ornementé et garage en béton 30' x 14'.

av e
A VENDRE — A bas prix et pour 
cause de départ, machinerie à fer ! 
et à bois, outils de toute sorte, j 
en bon ordre. Boutique, maison 
et terrain, si désiré. S’adresser 
à Ben Liabbé, C.P. 51, Coin des 
rues St-Elzéar et St-Laurcnt, Lu­
ceville. Co. Rimouski.

A VENDRE — Maison située coin 
St-René
né). S’adresser à RA 3-4031 ou 
RA 3-8613.

Lamoureux (91 St-Re-
S’ADRESSER AU

Salon Duchesse
3, rue Rouleau

Tél. RA 3-2119

Téléphonez à RA 3-8181A VENDRE — Maison 6 pièces, 
genre bungalow 30 x 32. S’adres­
ser à 15, rue Levesque. Rimouski.

Rimouski

CHALET A VENDRE — Meublé 
et chauffé. Très grand terrain, 
85 x 300’. S’adresser à Tél. RA 
3-3772 ou RA 3-3810.

A VENDRE — Mobilier ce salle 
à diner en veneer de bois franc 
plaqué à la main avec table ex­
tensible, 6 chaises, le tout en bon­
ne condition. S’adresser à Augus­
te Brisson, Pointeau-Père. Tél. 
RA 3-2923.

DIVERS t

A VOTRE SERVICE 
complet d’ARTS GRAPHIQUES, 
photographie, photogravure, pho- 
tolitho, ozalid. Imprimerie Blais.

Atelier A V E N D R EVENDONS, ECHANGEONS, meu­
bles de toutes sortes, neufs et 
usagés — Mobiliers de chambre 
— salon — cuisine, poêles, la­
veuses, etc. Télévisions Electro­
home. Vente, Service et Echan­
ge. Les Enchères Cherrier, Enr., 
105 rue St-Germain, Rimouski, 
Tél. RA 3-4373.

A  LOUER
ATTENTION — Pour faire tein­
dre souliers, sacs à main en cou­
leurs, s’adresser à la Cordonne­
rie Duchesne, 78 de la Cathédra­
le, Rimouski.

!
A LOUER — Maison neuve ultra 
moderne, 7 pièces, centre des af­
faires, à 7 Ste-Thérèse, Rimous­
ki. S’adresser à Mme Geo. Ga­
gnon, Sacré-Coeur. Tél. RA 3- 
4451.

f
Chalet situé à Sacré-Coeur de Rimouski, 
blé, entrée 220 volts, poêle électrique, eau chau­
de, douche, foyer, 7 appartements meublés.

meu-
A VENDRE — Poussins d'un jour 
aussi poulettes de tout âge. Com­
mandez à bonne heure. Adressez- 
vous au COUVOIR SAINDON, 79 
St-Rcné, Rimouski. Tél. RA 3- 
5293.

AUX DAMES ET DEMOISELLES 
— Je suis à votre disposition 
pour confection et réparation de 
vêtements pour dames, ayant plu­
sieurs années d'expérience dans 
ce domaine. Téléphonez â RA 3- 
4081.

i

A LOUER — Bungalow de 7 piè­
ces modernes. Pour informations 
téléphoner à RA 3-5944.

J
i

Pour in form ation  communiquez avecA LOUER — Logement situé au 
premier étage, ayant 6 apparte­
ments, chauffage à air climati­
sé, entrée d’électricité 220, chauf­
fe-eau automatique, prélards four­
nis. S’adresser à RE 9-4607, Lu- 
ceville.

A VENDRE — Terrain de 75 x 
(91 entre Sacré-Coeur et Rimous­
ki, prix de sacrifice, cause de dé­
part. RA 3-3221.______________

f
BAGUES, JONCS, DIAMANTS — 
Remis à neuf directement chez le 
manufacturier. Bijouterie D’Or­
say Liée, Edifice Woolworth-Do- 
minion, 148 St-Germain Ouest, Ri­
mouski. Tél. RA 3-4502.

1

LEON CARON-  Serins, perruches, 
cages, aquariums, 

accessoires,

A VENDRE 
nourriture, 
poissons tropicaux, 
remèdes pour chiens. Aussi gar­
dons serins ou perruches durant 
vos voyages, commandes posta­
les remplies avec promptitude. 
S’adresser par téléphone à RA 3- 
2576 ou à 3, rue Blaie, Rimouski.

j
A LOUER — Logement de 5 piè­
ces plus chambre de bain, situé 
à S-C Ste-Thérèse. Tél. RA 3- 
5301.

Téléphone RA 3-2219SAUVEZ DE L’ARGENT — Sur 
vos réparations de radio ou té­
lévision, travail garanti. S’adres­
ser à Lepage Radio Service, 81 
Rouleau, RA 3-3268, Rimouski.

)

A LOUER — Logement 5 pièces, 
chauffé,
centre des affaires. Tél. RA 3- 
4373.

ARGENT A  PRETERSt-Germain-Ouest,rue
ATTENTION BUCHERONS —
Vente et réparation de scie mé­
caniques FJOMELITE et PIO­
NEER. Pour l'achat, la réparation 
ou l ’échange de votre scie mé­
canique consultez 
CHAIN SAW REG., 78 .Cathédra­
le, Rimouski, Tél. RA 3-5132 eu 
MONT-JOLI CHAIN SAW, 101 
Blvd Jacques-Cartier Nord, Mont- 
Joli, Tél. PR 5-4019.

RAQUETTES »
SERVICE RAPIDE i

A LOUER 
chauffés, 4 et 5 appartements. 
S’adresser à RA 3-3553 ou RA 
3-3364.

Trois logements Raquettes de l'armée, modèle PATTE 
D'OURS avec attelage, $3.00 la paire, 
deux paires pour $5. Câble de louage 
de l'armée, 12 pieds, garantie 100,000 
livres, prix $2.50, deux pour $5.00.

L’Association des Trappeurs 
Dépt. 8, La Baie, P.Q.

Aucun dépôt, aucun frais d’inspection $1,600.00 à $100 000 00 
première et deuxième hypothèque “ VILLES ET CAMPA­
GNES". Pour consolidation de dettes 
similaire.

I
RIMOUSKI Iou tout autre usage 

Pour informations, s'adresser â notre agjnt local :A LOUER — Logement de 4 piè­
ces chauffé, situé ü 395 St-Ger­
main. S’adresser à M. Frs Du- 
mais. Tél. RA 3-2819.

CLEMENT LABRE 65, boul. St-Germain —  
C.'P. 183

Rimouski 
Tél. RA 3-5796

I.
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Province de Quebec

fINSTITUTRICE DEMANDÉE MINISTERE DES FINANCES 

BUREAU DU REVENU

m

PROLOGATION DE DELAI

A V I SOn fa it savoir par les présentes que le 
délai pour la réception des soumissions 
pour CONSTRUCTION ET LIVRAISON 
D'UNE DRAGUE- A CONDUITE DE 8 
POUCES EN REMPLACEMENT DE LA 
DRAGUE No 125 POUR ILES-DE-LA- 
MADELEINE (P.-Q.) devant être reçues 
jusqu’à' trois heures de l'après-midi (heu­
re normale de l'Est), le mercredi 1 MARS 
1961, est prolongé jusqu'à trois heures 
de l'après-midi (heure normale de l'Est), 
le MERCREDI 15 MARS 1961.

ROBERT FORTIER,
Directeur des services administratifs 

et secretaire.
Ministère des Travaux Publics,
Ottawa, le 22 février 1961.

La Commission Scolaire de La Trinilé-dcs-Monts demande 

une institutrice diplômée pour enseigner à l ’école No 4 de 

la municipalité. Pour plus de renseignements, veuillez com­

muniquer avec le président de la commission scolaire, M. 

René Castonguay ou le secrétaire, M. Orner Malenfant.

Le bureau de l ’Impôt provincial sur le revenu est situé 
U, rue Dorchester à Québec. Toute demande faite au 

dit bureau pour obtenir des formules en dépôt recevra une 
attention immédiate.

De plus, les contribuables résidant dans la Province de 
Québec ou leurs représentants peuvent se procurer aux en­
droits suivants les formules de déclaration d’impôt provin­
cial sur le revenu à l’usage des particuliers : TPI Générale 
et TPE Abrégée :—

1. Dans tous les bureaux des Percepteurs du revenu, dans 
les bureaux d'émission et d’examens de conduite sous 
le contrôle du Service des Véhicules-Automobiles et 
dans tous les autres bureaux du Revenu.

2. Aux Palais de Justice — Bureaux d'Enregistrement.

3. Aux bureaux des greffiers et trésoriers des cités et 
villes et aux bureaux des secrétaires-trésoriers des cor-vt?.j 
porations municipales.

4. A tous les bureaux des Caisses Populaires.

IL Y A OBLIGATION DE FAIRE LE RAPPORT FINAL 
ET DE PAYER L’IMPOT OU LE SOLDE DE L ’IMPOT LE 
OU AVANT LE 30 AVRIL 1961. APRES CETTE DATE 
L’INTERET SERA PRELEVE EN PLUS DES PENALITES.

à 23

OMER MALENFANT

sec.-tré.

iaO N  DEMANDE 
V O Y A G E U R

MINISTERE DES TRAVAUX PUBLICS, 
OTTAWA 

SOUMISSIONS
DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres­
sées au Secrétaire, Ministère des Travaux 
Publics, pièce B-322, édifice S ir Charles 
Tupper, Promenade Riverside, Ottawa, et 
portant la mention : “ SOUMISSION POUR 
MUR DE SOUTENEMENT, MATANE, 
COMTE DE MATAPEDIA-MATANE (P.- 
Q.)", seront reçues jusqu'à trois heures 
de l'après-midi (heure normale de l'Est), 
le MERCREDI 22 MARS 1961.

On peut prendre connaissance des plans, 
devis et formules de soumission, ou se les 
procurer en déposant une somme de 
$20.00 sous forme d'un chèque bancaire 
VISE établi au nom du RECEVEUR GE­
NERAL DU CANADA, par l'entremise de: 
L'ingénieur en chef, pièce E-443, édifice 
Sir Charles Tupper, Promenade Riverside, 
Ottawa (Ont.), l'ingénieur régional, case 
postale 260, rue Cathédrale, Rimouski 
(P.-Q.) et ou peut les consulter au bu­
reau de poste de Matane (P.-Q.).

Le dépôt sera remis dés que les docu­
ments seront renvoyés en bon état, pourvu 
que ce soit au plus tard un mois après 
la date fixée pour la réception des sou­
missions. Sinon, il sera confisqué.

On ne tiendra compel que des sou­
missions —

a) auxquelles est annexé l'un des d if­
férents dépôts de cautionnement mention­
nes aux documents de soumission

b) qui seront présentées sur les for­
mules imprimées fournies par le Ministère 
et faites en conformité des conditions qui 
y sont stipulées.

On n’acceptera pas nécessairement ni la 
plus basse ni aucune des soumissions.

ROBERT FORTIER,
Directeur des services administratifs 

et secrétaire.

i

Couvrant actuellement la COTE NORD et pouvant ajouter 
autres lignes ou comme homme de contact requis par une 
grande maison ne vendant pas d’épicerie.
Engagement sur base de commission. Si intéressé, écrivez à :i

• X G.-H. SHINK
CONTROLEUR DU REVENU DE LA PROVINCEC. P. 668, Rimouski, Dept. T.R.

Québec, le 4 mars 1961.

B3B
S

REPRESENTANTO N  DEMANDE
V O Y A G E U R

*

#
*

demandé pour une importante maison pharma­
ceutique avec expérience dans la vente et la phar­
macie pour couvrir territoire, Lévis, Lauzon, Beau- 
ce jusqu'à Gaspé avec résidence à Rimouski ou 
Rivière-du-Loup.

Couvrant actuellement le territoire de la Gaspésie et Ri­
mouski dans le domaine de l'épicerie. Pouvant ajouter au­
tres lignes ou comme homme .de contact requis par une 
grande maison ne vendant pas d’épicerie.
Engagement sur base de commission. Si intéressé écrivez :

»
: •

» : Adresser vos demandes à :I: C. P. 668, Rimouski, Dept. T.R.
. * Case postale 668, Dépt. C .C . 

RIMOUSKI
i

;
i
4 A LOUER! d»

La Compagnie Atlantic Liée 
Atlantic Dry Kiln Limited

HESPACE COMMERCIAL
SOUMISSIONS

5500 DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres­
sées au soussigné et portant sur l'enve­
loppe la mention : "SOUMISSION POUR
LA CONSTRUCTION D'UNE BATISSE 
POUR RADIOPHARE NON-DIRECTIONNEL 
ET TRAVAUX CONNEXES A L'AEROPORT 
DE PORESTVILLE, P.Q.'' seront reçues 
jusqu'à 3 heures de l'après-midi, heure 
noimale de l'est, le VENDREDI, 17 MARS 
1961, pour les travaux ci-haut mentionnés 
à l’Aéroport de Forestville, P.Q.

Les plans, devis et les documents qui 
s'y rapportent peuvent être obtenus sur 
demande au bureau de l'Acheteur régional, 
Ministère des Transports, Division des 
Achats Aéroport International de Montréal, 
Dotval, P.Q. sur réception d'un chèque 
visé de $25.00 fa it au nom du Receveur 
Général du Canada.

PIEDS
CARRÉS

ACIER EN BARRES ET EN FEUILLES 

CHARPENTE D’ACIER 

ACIER D’ARMATURE COUPE ET PLIE 

TREILLIS METALLIQUES

DE PLANCHER EN PLEIN CENTRE 
DE LA VILLE DE RIMOUSKI, RUE ST-GERMAIN

Pour in fo rm ation  écrivez à

C. P. 668, Dept. L. C . 
R I M O U S K I

TRAVAUX DIVERS EN ACIER POUR 

EDIFICES PUBLICS :
J. L. BLONDEAU,

Directeur régional, services aériens. 
Ministère des Transports,
Aéroport International de Montréal,
Dorval, P. Q. 
le 16 février, 1961.

Cadres en acier pressé 

Acier inoxydable  

Divisions m étalliques de toilettes 

Escaliers en métal 

Chambrettes en acier pour dortoirs 

Grilles gratte-pieds

I M P O R T A N T no t tf#BertiCOLLECTIONLIVRAISON

Une affaire intéressante qui vous conviendra si vous avez 
quelques loisirs.

7

DECORATEURS
Temps plein ou partiel 

Pas de vente ou de sollicitation 
Revenu peut dépasser $100.00 par semaine

Pour être éligible, il faut être honnête et avoir quelques 
heures de loisirs par semaine, 
pour partir l ’affaire.

Pour obtenir une entrevue, faire application par lettre et 
donner votre numéro de téléphone à :

M . Bernard,
Dept. de Livraison,
4492, Ste-Catherine ouest, 
Montréal, Qvé.

*

REMBOURREURS
DE MEUBLES SYSTEMES DE VENTILATION 

AIR CLIMATISE ET AIR CHAUD  

REPARATIONS GENERALES

■  REMODELAGE
■ POLISSAGE
■ REPARATION 

DE MATELAS
■ FABRICANTS 

DE MATELAS 
Et MEUBLES

•  SPECIALITES 
EN TAPIS

Un capital de $950.00 suffit

k X

RA 3-6509RA 3-6508
R I M O U S K IC.  P. 697382 St-Germain, RIMOUSKI { 

Tel. RA 3-6555 Ii
;
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V leurs ad jo ints , de M , Benoit S y l­
vain, du C om ité  D ire c te u r Scout, 
de M lles  M on ique M ichnud, Ro­
lande Bérubé, H élène et Louise  
Deniers, du juge G .-IL  B lanchard .

Bcauchem in, R obert Saindon, Ro­
land L ab ile , aum ôniers de tro u ­
pes, des chef scouts Georges Si- 
rois, G illes Blais, C harlem agne  
O uclle t, Raym ond R ioux, et de

* i> 1
,\V V/B8

N ::1 <s
y «K
@

S' 4 38

1
y* K

A K>-v: °s- Vous pouvez m a in tenan t  avo i r  
des succursales à bon marché 

à t ravers  tou te  la région,  g râce  aux

VX k g i
"  g  6 :

«
A K 3kIa sy

#I  :ï :
I PAGES JAUNES'
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V• (Photo Rita Chevron, CJBR-TV)
Son Excellence M gr  C.-E. Parent, archevêque de Rimouski, remettait, samedi coir, ou cours d ’une 
cérémonie scoute et guide clôturant la Semaine Nationale Scoute dans St-Cerm ain de Rimouski, 
le Croix St-Cerm ain du M érite Diocésain à M . et madame Georges Santerre, que l'on aperçoit sur 
la photographie prise au cours de la cérémonie.

■ h r " bI < s
I/

\ \

(X
Scouts e t guides fê ten t M . e t M m e G. Santerre

yiA u  te rm e  de la Sem aine n a t io - . res années. 
->g a lc  scoute, les scouts et guides 

de S t-G erm a in  de R im ouski ont 
tenu à sou lign er b rillam m en t les 
m érites de M . e t m adam e Georges  
S an terre , qui donnèrent un si 
grand  essor au m ouvem ent scout 
et au m ouvem ent guide dans tout 
le diocèse de R im ouski d uran t la 
dern ière décennie.

C 'est clans un docu­
ment o fficiel, lu par l'aum ônier 
diocésain des guides, l ’abbé Léo­
pold Boulanger, que l'assistance  
put toucher du doigt les m érites  
de ce svm pathiqup couple, père et 
m ère d'une nom breuse fam ille , les 
rendant éligib les à cette  décora­
tion diocésaine.

césaine dont M . S an terre  é ta it le ; 
président ; M lle  F illion , pour une j 
gerbe de fleurs à m adam e Sauter-1  
re ; on o ffrit ensuite une plaque ! 
com m ém orative , ém ail sur cuivre, | 
oeuvre de C lém ent Rodrigue, don 
des scouts à le u r com m issaire, qui ' 
a v a it tan t contribué à  l'expansion j 
du scoutism e dans le diocèse ; un 
cadeau-souvenir à m adam e San- : 
te rre  dont le zèle f il ja i l l i r  c o m -1 
pagnies guides et rondes de jean- : 
nettes à travers  le diocèse, dans 
la p lupart des centres princ ipaux  
du diocèse. La com pagnie guide, 
unique, qui e x is ta it à Cabano, a t-  

, ,  „  . . , | te ig n it la  douzaine en quelques
M . G érard  F ourn ier, assistant - 1  années. C om m e dern ière  preuve  

chef a la Route, m a ître  de cere- | tangible de fra te rn e lle  am itié , 
m onic, présenta ses con ifères ei scout3 e t guides présentèrent une : 
consoeurs qui ava ien t été desi- superbe ten te  pour “ tou te  la fa- 
gnés pour les hom m ages et 1 ot- m i„ c s a n te rre " . 
frande des cadeaux : M . Gaston
M a rtin , du C om ité  D irec teur Soulignons égalem ent la p re s e n -, 
Scout, pour le don d 'une série de ^  « cette  reception d adieu, des
disques de chants scouts : M lle  L .-Georges Lam ontagne, au-
M adele ine  B ern ier, com m issaire m om er diocésain scout, G illes
diocésaine guide, pour l ’adresse 
d'hom m ages à M m e  S an terre  ; M .
Jean-Paul Lafrance , pour les
voeux et les sentim ents de g ra ti­
tude des scouts ; M onseigneur 
L.-F . Saintonge, V .G ., pour les 
voeux de l ’A ction  C atho lique Dio-

Vj%

y «r?
z

1
kj iO0 I-St'

/ mmSon Excellence loua ensuite le
M . et m adam e S an terre , qui ont j dévouem ent des décorés aux oeu- 

déjà q u itté  notre  v ille , pour a lle r  v ies  d 'action  catholique dans le 
résider à Québec, fu ren t les héros, diocèse, 
sam edi soir, au C entre  des Loisirs  
S t-C erm ain , d 'une réception qui 
fu t rehaussée p ar la présence de 
l'a rchevêque de R im ouski, Son 
E xcellence M g r  C .-E . Parent.

La p lu p art des troupes scoutes 
et des com pagnies guides du dio­
cèse ava ien t délégué des représen­
tants to u t com m e le C om ité  D i­
rec teur Scout et l'E x é c u tif  du G u i­
dism e Diocésain.

0°
L

Vy
H O M M A G ES DES SCOUTS  

ET DES G UIDES

S
1

/

4Un de nos représentants vous aidera 
ci é ta b lir  un p lan d 'annonce qui répon­
dra à vos besoins particuliers.

Appelez dès au jou rd 'hu i

Vous vous en féliciterez !

C R O IX  D U  M E R IT E  
D IO C E S A IN

Cours de secourisme 
à Mont-Joli

M . et m adam e S an terre  reçu ­
ren t des m ains de Son Excellence  
la  C ro ix  S t-C e rm ain  du M é r ite  
Diocésain, pour le u r app ort con­
sidérable aux oeuvres d ’aposto lat 
diocésaines d u ran t les d ix d em iè -

RAPPELEZ-VOUS
Dc-s cours de soins à dom icile  

sont organisés, par la B rigade A m ­
bulancière Fém in ine St-Jean de 
M ont-Jo li.

La titu la ire  des cours sera G a r­
de Beaudet, in firm iè re  licenciée, 
spécialisée en hygiène pub lique et 
alim enta ire .

Ces cours s’adressent à toutes  
les personnes adultes. Ils  débu­
teron t le 8 mars, au bureau de 
l'H u n ité  S an ita ire  de M on t-Jo li. 
Inscrivez-vous tout de su ite  en té ­
léphonant à PR 5-4763 ou PR 5- 
3377. Ces cours sont g ra tu its .

PAGES JAUNES
R A PPO RTENT

LES

A V I S
M. Albert Dionne, député, avise la population 
du comté de Rimouski que son bureau est 
maintenant à 43, rue Rouleau, Rimouski. Heu­
res de bureau, samedi et lundi, de 9 h. à 5 h. QUEBEC-TELEPHONE

Tél. RA 3-6811

*

4 GRANDS SPECIAUX
S J o n  m « rcÆ

m

VILLE DE RIMOUSKI

DEMIES DE SOUMISSIONS I

au
P O U R  2 S E M A IN E S

$ 4 .0 0

Rég. $8.00 SPECIAL

Des soumissions cachetées seront reçues 
au bureau du soussigné jusqu'à LUNDI le 20 
mars 1961, à 5 h. p.m., pour différentes pièces 
de vêtements et autres articles nécessaires aux 
policiers-pompiers dans l'exercice de leurs fonc­
tions.

v 'N

V2 permanente

* 5 .0 0

*6.so
Permanente crème .....

Permanente à l'huile .... .. Rég. $10.00 SPECIAL
■ ■ COLD W AVE" de luxe

Les formules à cette fin sont disponibles 
au bureau du Chef de Police où l’on- pourra 
recevoir également toutes les informations dé­
sirées.

FASCINAL le merveilleux produit 
Ferma de Paris * 1 0 .0 0.. Rég. $15.00 SPECIAL

SALON MARCELLE- -)

DONNE A RIMOUSKI, ce 28e JOUR DE 
FEVRIER 1961.

ARMAND GAGNON
Greffier de la Ville.

228-A, St-Germain RIMOUSKI
au 2e étage “Edifice Talon Rimouski, Ltée

Tél. RA 3-2626

CONCOURS POUR LES JEUNES RURAUX
MAGNIFIQUES PRIX dont une bourse d'études d'un an à

L'ECOLE SUPERIEURE D'AGRICULTURE, DE STE-ANNE-DE-LA-POCATIERE 
Ecoutez L'HEURE au poste CHGB —  Tous les dimanches à I I h. 30ilPILOTE il a.m.
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La Semaine 
de l'Éducation 
a Price

La Semaine de l’Education sur les ondes
MERCREDI, 8 mars, à G h. 30: 

thème “ L’école et l ’avenir". Opi­
nions diverses d’un groupe de nor­
maliens et de normaliennes.

JEUDI, 9 mars, à 5 h. : thème 
“ La cité et l’avenir". Société St- 
Jean-Baptiste diocésaine, Cham­
bres de Commerce Senior et Ju­
nior. Responsables : MM. Sylvio 
Pineault et Jean Ménard.

VENDREDI, 10 mars, ù 6 h. 30 : 
thème “ L’Eglise et l’avenir". R. 
P. Gustave Tardif, o.m.i., M. l ’ab­
bé Adrien Page, Principal de l’E­
cole normale Tanguay et aumô­
nier det la F.P.I.R., R.F. Henri- 
Bertrand, s.c., directeur de l’Oeu­
vre des Vocations, et M. Lucien 
Dumas, i.r.é.

SAMEDI, 11 mars, à 8 h. : thè­
me “ L’orientation et l ’avenir". M. 
l’abbé Fernand Gagnon, psycho­
logue, Mme Thérèse Ciapperton- 
Dubé, m.s.s., l.ps._ et M. Marcel 
Dion, t.s.

PROGRAMME (CJBR-TV) Tout en souhaitant le meilleur
SAMEDI, 4 mars : ouverture à succès possible aux activités des 

8 heures. Son Exc. Mgr Chs- organisations locales comme à 
Eugène Parent, M. Henri-E. La- celles du comité diocésain, la F. 
voie, i.r.é., Dr F.-X. Beaulieu, pré- PLR. espère que tous ceux qui 
sident de l ’A.C.S., Jean-Marie ont été conviés au grand ban- 
Roussel, président de la F.P.I.R. quet de clôture offert samedi soir, 
et Roger Fraser, président du Co- le 11 mars, à Rimouski, répen- 
mité d’organisation. (Le lende- ! dront très nombreux à l’invitation : 
main, dimanche 5 mars : ouverture lancée. Son Exc. Mgr Parent re- 
â CJBR-Radio). haussera de sa présence cette ma-

„ . , .  . . .  nifestation. Un dynamique et ha-
LUNDI. 6 mars, a 5 h : theme bile conférencier, M. Laval Gron- 

Lc ,.f° ye,r. et a,vei ] ‘ rj:  y n erou- dines, de Québec, conseiller tech-
pe d etudiants et étudiantes. Am- nj à Ia Corporation des Insti- 
mateur : M. I.abbé Gaston Bns- tuteurs catholiques du Québec, 
son, Ecole Normale Tanguay. saura certainement intéresser tous 

MARDI, 7 mars, à 5 h. : thème ceux qui, de par leur état de vie, 
"L ’enfant et l’avenir". Associa- leur profession ou leur devoirs 
tion parents-maitres. Animateur : civiques, doivent oeuvrer à la pré- 
M. Aurèlc Laplante, directeur des para tion de notre jeunesse pour 
études. la vie.

La Fédération des Professeurs 
ct Institutrices du diocèse de Ri­
mouski, par l’entremise de son 
Comité général d’organisation de 
la Semaine de l’Education, a le 
plaisir de présenter l’horaire dé­
fin itif des télémissions spéciales 
qui, du 5 au 11 mars prochain, 
contribueront avec avantage à la 
célébration de cet événement à 
caractère national, 
se collaboration offerte par les au­
torités du poste CJBR-TV devrait 
en assurer le succès.

Sous différents angles, le thè­
me “ L’EDUCATION, GARANTIE 
DE L’AVENIR" y sera traité par 
des personnes compétentes en la 
matière. Toutes les familles pren­
dront profit à entendre s’échan­
ger diverses opinions sur les pres­
sants problèmes d’éducation qui 
préoccupent notre société contem­
poraine.

m m
Voici les principales manifesta­

tions qui auront lieu à Price à 
l'occasion de la Semaine de l ’E­
ducation. Ce programme a été 
préparé par le Comité de Direc­
tion de la Semaine sous la prési­
dence de M. Philippe Paradis, re­
présentant l ’Association Parents- 
Maîtres au sein du Comité.

Thème : L’EDUCATION, GA­
RANTIE DE L’AVENIR.

• Dimanche, 5 mars, à 11 heures, 
Messe d’ouverture de la Semaine, 
Prédication sur l’éducation. A 3 
heures, à la Salle du Couvent, 
proclamation d’ouverture par le 
Dr Georges Joubert, président de 
la Commission scolaire. THE- 
CAUSERIE, Conférencier, M. P.- 
Emile Pineault, i.é., Sujet : Le
programme du cours secondaire 
et l ’avenir. Forum. Cordiale in­
vitation à tous.

Mardi, 7 mars, au collège et au 
couvent, de 7 heures à 10 heures, 
remise du bulletin aux parents 
par le personnel enseignant.

Jeudi, 9 mars, à la Salle du 
Couvent, à 8 heures, REUNION 
DE L ’ASSOCIATION PARENTS- 
MAITRES. Films, Forum, Boite 
aux questions.

Dimanche, 12 mars, à la Salle 
du Couvent, à 8 heures, les élè­
ves du Collège et du Couvent pré­
senteront une soirée récréative à 
leurs parents.

Le public est cordialement in­
vité à participer activement à tou­
tes ces manifestations.

Le Comité de Direction.

rJda p a g e  d e  *\Ae8

i f
p a r  C ja ilo n  J 3 r in o n , p tr»

La courtoi-
”  f  '

LA BIBLE, lym bU lsée par lo  Sibylle 
delphique, de Michwl-zvnge

La semaine de I education
Nous sommes tous, de près ou de loin, éducateurs, p a r­

ce que nous influençons constamm ent les autres lorsque nous 
entrons en rapport avec eux. La semaine de l'éducation qui 
se tiendra du 5 au 11 mars prochain devra it donc intéresser 
chacun de nous.

Eduquer s ign ifie  : fa ire  g rand ir, sortir de, conduire au 
dehors. Nous prenons le “ pe tit hom m e" comme le d it si 
finem ent M eylan, pour en fa ire  un homme.

L'enfant est plus qu'une p lante fra g ile  à cu ltiver, plus
Il est à la fo is 

Il est un corps
qu'une chysalide à sortir de son cocon, 
force et faiblesse, incapacité et possib ilité, 
avec ses antennes hissées sur le monde, une âme, refle t dé

C'est tou t cet ensemble mystérieux, complexe,la d iv in ité .
in fin im ent riche et pourtan t si dérou tant que nous avons à
développer, à orienter.

Ce qui me tourmente, écrit Saint-Exupéry à la dernière 
page de Terre des Hom m es", ce ne sont ni ces creux, ni 
ces bosses, ni cette la ideur. C'est un peu, dans chacun de 
ces hommes, M ozart assassiné".

En chacun de nos enfants dort un b and it ou un artiste. 
Notre tâche est de réprim er l'un  pour réveiller l'autre . " I l 
n'est po in t de ja rd in ie r pour les hom mes" ? Il en sera si 
chacun de nous se penche sur son frère pour l'a id e r à s'élever.

Nous sommes tous éducateurs, parce que nous sommes 
tous responsables de nos frères. Q u 'on  le veu ille  ou non, 
notre a ttitude  m arquera l ’autre pour la vie et pour l'é ternité.

Z

1

* En 1960, les assurés de l'Alliance 
ont sagement appliqué cette règle 
d'or qui veut que l'on s'occupe 
de " l'essentiel d 'abord"—  
ils ont porté leur protection 
en assurance-vie 
à un total qui excède

n
'

m<8

d'abord $340 m illionsAIDONS
Extraits du Rapport AnnuelL OEUVRE PONTIFICALE 

DE LA PROPAGATION 
DE LA FOI

1

1 NOUVELLES ASSURANCES EMISES î  75,631,210IDU COMPTANT FOUS LES |  
DÉPENSES DE DERNIÈRE HEURE |

une augmentation de 28%  dans la vente de 
l'assurance individuelle

\X
REVENU BRUT $ 6,895,744

une augmentation de 12.5% sur le revenu de 
l'année précédenteV " m

LA PRIERE I SURPLUS S 5,625,217
DU COMPTANT POUR PAYER T'HYPOTHÈQUE sécurité accrue pour l'assuré et preuve évi­

dente de la solidité de la compagnie
un Pater et un Ave chaque jour avec l’invo­
cation : Saint François-Xavier, priez pour nous.

iW -s : TOTAL DE L'ASSURANCE-VIE EN VIGUEUR. .$  341,917,457H
I ce chiffre, comparé aux $91 millions en vigueur 

en 1950, illustre bien le progrès constant de 
la compagnie

REVENU POUR LA FAMILLE S
<V

1
L'AUMONE VERSEMENTS AUX ASSURES 

ET AUX B E N E F IC IA IR E S ....n § | $ 2,464,715PONDS POUR L'INSTRUCTION 
DIS ENFANTS / les sommes ainsi versées par la compagnie de­

puis la fondation s'élèvent à plus de $43 millionsS 2.00
$ 40.00
$ /oo.oo

■ membre ordinaire ..
■ membre perpétuel .
■ membre bienfaiteur

$ 34,554,463A C T IF ,
sur ces fonds s'appuient les valeurs garanties 
que comporte chaque police d'ossuronce-vieFONDS DF RETRAITEQ v

7 /L 'O e u v r e  a c c e p t e  a u s s i  : y

■ les prêts à fonds perdus
■ les legs testamentaires. Voilà  ce que  

vous pouvez
g a r a n tir

pa r  l'en trem ise de
Pour tçut renseignement concernant l’aide aux 

Missions, adressez-vous au :

Directeur de la Propagation de la Foi
Grand Séminaire, c.p. 290, Rimouski, Que.

18
S I È GE  S O C I A L — M O N T R É A L
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membres,ainsi que plusieurs 
D'autres associations ôtaient aus­
si représentées.

Il s'agissait de former les comi­
tés d'organisation de la fête com­
mençant le vendredi 23 juin pour 

terminer le dimanche, 25 juin. 
Le comité des finances fut formé 
de M. le Curé, MM. G ration Ri­
chard et Etienne Santerre. On 
demandera A la Brigade Ambu­
lancière St-Jean de s'occuper de 
la circulation et des stationne- 

Le cercle U.C.F.R., soc-

Autre exemple : la réduction
s'appliquera dans le cas du billet 
aller-retour de Montréal A Van­
couver en voiture ordinaire. D'a­
près le plan "tout compris", le 
billet individuel est de $160. Deux

Les Chemins de Fer Canadien miner dans quelle mesure les ta- personnes bénéficiant du tarif ré- 
National et Pacifique Canadien j vifs réduits sont susceptibles d’ac- duit ne paieront ensemble que 
ont mis en vigueur, cette semaine, I tiver les affaires et de stimuler le $256, épargnant la somme de $64 
soit depuis le 1er mars, une poli-1 trafic-voyageurs durant la saison et trois personnes voyageant en- 
tique qui incitera les voyageurs A morne. semble paieront $352, ce qui re­
s'organiser pour voyager ensem- Ainsi, lorsque deux ou plusieurs présentera une économie totale 
ble afin de bénéficier d'une ré- personnes voyageront ensemble, de $128. L’économie est égalc- 
duction sensible de tarif pour < la deuxième personne et les au- ment appréciable dans le cas des 
leurs billets. ! très voyageurs additionnels béné- trajets plus courts.

Cette initiative des Chemins de rideront d’une réduction uniforme 
Fer a pour but de soutenir la de 40 p: 100 dans le prix de leur réal à Toronto, en voiture ordi- 
concurrence des autres moyens de billet. Par exemple : dans le cas naire, le billet individuel aller- 
transport qu'il s'agisse de voyages d'un billet individuel aller-retour retour coûte $24.35. Deux per- 
d'affaires ou d'agrément. de $100, chaque voyageur addi- sonnes voyageant ensemble paie-

Pendant une période d’essai, qui tionnel ne paiera que $60. Ce vont $40, épargnant $8.70 et trois 
a débuté le 1er mars, deux ou tarif s'applique également pour personnes pourront faire le voya- 
plusieurs personnes voyageant en- les voyages, de retour lorsque le ge pour $55, épargnant $18.05. 
semble pourront se prévaloir, cha- prix régulier d’un billet individuel 
que jour de la semaine, n’importe de retour sera de $7.50 et plus, 
où au Canada, de tarifs réduits Le plan de tarif réduit comporte 
qui s’appliqueront A toutes les cette particularité que les mem- 
classes, qu’il s’agisse de la classe : bres du groupe seront obligés de 
première, touriste ou voyageur. ' voyager ensemble pour se rendre 

Cette expérience vise à déter- A destination mais pourront reve- 
____________________ _ nir individuellement. Les tarifs

Plan des tarifs réduits 
en vigueur sur le CNR iË

«se L /

ment.
cupera des repas et du restau­
rant. Les kiosques seront confiés 
à MM. J.-Btc Lavoie et Etienne 
Santerre.

Les chars allégoriques seront 
sous la responsabilité de MM. Ls 
Damais. J.-B. Laçasse. Roméo 
Tremblay et Benoit Bernier qui 
seront en plus des propagandis­
tes auprès des autres paroisses.

Un concours de popularité est 
aussi organisé et Mlle Jeanne Fer- 
land en sera la responsable.

Ainsi pour le voyage de Mont-

De

L’ARGENT
quand vous 

en avez a  

besoin.
Jusqu’à 

$ 2,500.00
et davantage

NIAGARA FINANCE
COMPANY LIMITED

La fête nationale 
célébrée à 
Ste-Florence

>
Le programme de la fête sera 

élaboré à une prochaine réunion 
pour faire un succès de la fête 
nationale des Canadiens Français.

"
* z

Dimanche, le 19 février, avait 
lieu A la salle paroissiale une réu­
nion de la Société St-Jean-Baptis- 
tc en vue de la préparation de 
la fête du 24 juin, qui aura lieu 
A Ste-Florence en 1961 pour tou­
te la région.

Etaient présents : M. le curé 
Gérard Paradis, MM. Auguste Du­
ma is. président, Louis Duntais, se­
crétaire, Jos. Dumais, Chs Dion­
ne, directeurs, Mmes Auguste Du­
mais, Jos. Dumais, Louis Dumais 
et Mlle Jeanne Ferland, directrices

réduits ne sont pas pour des jours 
| particuliers. Ils s’appliquent A 
| tous les jours de la semaine.

Des tarifs spéciaux sont con­
sentis également pour le prix des 
billets "tout compris" (incluant 
lits, repas, pourboires), pour tou­
tes les classes, dans le service 
transcontinental, entre Montréal 
et Moncton-Halifax. Montréal et 
St-Jean-Halifax. La franchise de 
bagages allouée A chaque voya­
geur sera de 150 livres.

Baptêmes à la 
cathédrale Les Etroits

Hospitalisés — M. et Mme Si­
mon Denis ont transporté leur fils 
Sylvain A Québec pour être hos­
pitalisé. L’enfant souffrait de mé­
ningite.

Mme Edouard Bossé, qui s’est 
fracturé une épaule, dans une chu­
te, a été hospitalisée A St-Eleu- 
thère.

Le 29 janvier, Marie-Judith-Li­
ne, enfant de M. et Mme Ber­
trand Pineau (Georgette Gauvin). 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Eudore Ouellet.

Le 29 janvier, Marie-Johanne- 
Fernande, fille de M. et Mme Hi­
laire Jalbert (Jeanne d’Arc La­
voie), de St-Joseph de Lepage. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Fernand Jalbert.

Le 29 janvier, Marie-Lison, fil­
le de M. et Mme Louis-Marc Bris- 
son (Clémence Proulx), de Ste- 
Blandine. Parrain et marraine, M. 
Léopold Lévesque et Mme Elisa­
beth Brisson. grand’maman.

Le 3 février, Marie-Louise-Fer­
nande. fille de M. et Mme. A l­
fred Michaud (Blanche Aubut). 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Ferdinand Michaud.

Le 4 février, Marie-Hélène, fil­
le de M. et Mme Joseph Hupé 
(Yolande Morin). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Jean-Charles 
Hupé, de St-Anaclet, oncle et tan-

M . R. Lavigne, géran t 
166, S t-G erm oin, Rimouski 

Tel. RA 3-2275

336, La fon ta ine , R iv iè re -d u -lo u p  
Tel. UN 2-3544
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Le 5 février, Jocelyne-Anne, fil­
le de M. et Mme Aurèle Chénard 
(Yolande Trudel). Parrain et mar­
raine, Joseph Trudel et Jeanne 
d'Arc Chénard, grand-père et tan­
te de l ’enfant.

Le 5 février, Jacques, fils de 
M. et Mme Orner Lepage (Jean­
nine Lavoie). Parrain et marrai­
ne, M. I’abbé Ernest Lepage et 
Mme Athanase Lepage, oncle et 
grand’maman de l’enfant.

Le 5 février, Claude-Donald, fils 
de M. et Mme Claude Yockell 
(Georgette Lavoie). Parrain et 
marraine. M. et Mme André Yoc­
kell.
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Le 9 février, Micheline-Mireille, 
enfant de M. et Mme Adrien Plan­
te (Murielle Michaud). Parrain et 
marraine, Paul Michaud et Miche- i 
line Allard.

Le 12 février, Gérard-Omer, fils ! 
de M. et Mme Gérard-Omer Blais 
(Yvette Cimon). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Alphonse Ci­
mon.

Le 15 février, Jean, fils de M. 
et Mme Jules Bellavance (Pauli­
ne Côté). Parrain et marraine, M. 
et Mme- Albert Côté, grands-pa­
rents.

Le 15 février, Denise, fille de M. 
et Mme Henri Pelletier (Marie- 
Paule Thériault). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Paul-Henri 
Pelletier.

Le 18 février, François, fils de 
M. et Mme André Tardif (Lucie 
Martin). Parrain et marraine, M. 
et Mme Henri-A. Martin, grands- 
parents.

Le 19 février, Jean-Alain, fils 
de M. et Mme Henri Lepage (Ro­
lande Thibault). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Jean-Marie Le­
page.

Le 19 février, Catherine-Gene­
viève, fille  du Dr Jean-Marc Da- 
mours, dentiste,- et de Mme Da- 
mours (Rita Girard), de Trois-Pis- 
toles. Parrain et marraine, M. et 
Mme André Drolet.

Le 19 février, Thérèse-Line, en­
fant de M. et Mme Arthur Lizot- 
te (Léontine Bouillon). Parrain et 
marraine, M. et Mme Jean Rioux.

Le 19 février, Joseph-Steve-Gaé­
tan. fils de M. et Mme Gaston 
Ouellet (Lise Paradis), de Schef­
ferville. Parrain et marraine, M. 
et Mme Gaétan Ouellet.

?
RÉPARATION ! 
RÉNOVATION !

y /

DÉCORATION ! 
PEINTURE!
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vous vous aiderez vous-même 
tout en participant au bien-être de
POUR VOS BESOINS DE MAIN-D'OEUVRE 
ADRESSEZ-VOUS A NOTRE BUREAU NATIONAL DE PLACEMENT

concitoyens.vos
*2

• i

COMMISSION D’ASSURANCE CHÔMAGE
RIMOUSKI42, de la Cathédrale Téléphone RA 3-2257

Des travailleurs expérimentés 

vous attendent !

7
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Multiples aspects d'un désastre I # - ' - VIma Hm
::

iLorsque le malheur déferle sur 
une localité, une demeure ou un 
pays, il se présente sous une m ul­
tip lic ité  d’aspects désastreux dont 
toute la communauté est la v ic ­
time en dernier ressort. Trem ­
blements de terre, incendies, ma­
ladies contagieuses, pertes de vies 
humaines, etc., avec leur cortè­
ge habituel de souffrances, telles 
sont quelques-unes des formes que 
prend le malheur en s’abattant 
sur l'humanité.

12,000 personnes qui furent v ic ­
times d’incendies. Ces secours ne 
pouvaient sou ffrir aucun délai.

Dans toutes les circonstances 
identiques qui surgirent, la C roix- 
Rouge dut procéder avec une ex­
trême célérité et non moins d ’e ffi­
cacité. Des médicaments, des ar­
ticles de lite rie , des abris tempo­
raires et des victuailles, de mé­
mo que des vêtements essentiels 
fu rent distribués sur place aux 
sinistrés, en attendant la mise en 
oeuvre de secours d’envergure par 
les autorités compétentes.

Le concours pécuniaire que tous 
et chacun d’entre nous seront ap­
pelés à donner à la Croix-Rouge, 
en mars prochain, servira à m ain­
ten ir en é tat d 'alerte constant 
scs m ultiples services, dont celui 
des sinistrés, qui a joué un rôle 
si u tile  et si bienfaisant dans le 
passé.

La Croix-Rouge sera sur le qui- 
vive grâce à vo tre  apport finan­
cier. Faites bon accueil à l ’aux i­
lia ire  bénévole de la Croix-Rouge.
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Pour la plupart des gens, tou­

tefois, une calamité qui accapare 
la manchette des journaux prend 
l ’a llure d'un fa it divers, banal en 
somme, si elle se produ it à l ’é­
tranger, puisque rarement une 
journée s’écoule-t-elle sans que les 
quotidiens n ’en fassent état. Un 
malheur n’est cependant jamais 
aussi te rrib le  que lorsque vous en 
êtes personnellement la victime. 
Il prend alors les proportions d ’un 
cataclysme, à nul autre pareil.

Mais du point de vue humani­
taire, aucun désastre n’est con­
sidéré comme secondaire par la 
Croix-Rouge, qui se tien t toujours 
prête à toute éventualité, en cas 
d’alerte. On en a eu le tém oi­
gnage palpable, l ’été dernier, lors­
qu’un vaste feu de forêt, le se­
cond en deux ans, s’abattit sur 
la péninsule de Gaspé, détruisant 
tout sur son passage et je tant 

le pavé des m illie rs de pcr- 
Dans ce cas spécifique,

<  <1

& ■
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Les sportifs, prospecteurs, arpenteurs, voire les missionnaires partagent l ’enthousiasme  de Shirley 
LeC lair à l ’égard du Shi-Doo, fabriqué à Valcourt, P.Q., par Auto-Neige Bombardier Liée. Facile à 
conduire, le véhicule sur skis a des sièges recouverts en  “ F ab rilite ”  et un pare-brise en “ Perspex”  
inéclatable.

POURQUOI LOUER ?10e
sur
sonnes.
G20 familles comprenant 3,961 
personnes furent secourues par la | 

L ’an dernier, 687 
familles comptant 3,962 personnes 
furent également victimes de l ’é­
lément destructeur. Le coût de 
ses secours s’é tab lit à quelque

QUAND V O U S  POUVEZ DEVENIRACroix-Rouge.

PROPRIETAIREN !
$50,000.

Les statistiques pour tout le 
pays attestant que, l'an dernier, la 
Croix-Rouge a affecté près de 
$209,000. en secours d'urgence de 
toute nature distribués à quelque D 'U N E  MAGNIFIQUE M A I S O NN z.
Décès de M.
J .-A n to ine  Boulanger 
de S t-Fabien

Une fam ille
de St-Fabien a été pion-

- •

I mi nr
FEnI'H'I 4>.i/UÜL iriüi'!> Zx<=>avantageusement mm Æa_J-i_1connue

gée dans le deuil par la m ort de 
M. .1.-Antoine Boulanger survenue 
le 1S févrie r à l ’Hôpital St-Joscph 
de Rimouski. 
âgé de 76 ans, laisse, outre son 
épouse (Anna Bellavance), une f i l ­
le Mme Georges Leclerc (Rita), de 
Rimouski, et quatre fils , André et 
Benoit, de St-Fabien, Léonard, de 

et Germain, de

V Fil! n j  iimLe défunt, qui était
;

TT

i lE 3 8m4e*
Pointc-au-Pèrc, ’M.ÊV;Québec.

Lui survivent aussi son gendre 
M. Georges Leclerc: scs brus Mme 
Benoit Boulanger 
Michaud), Mme Léonard Boulan­
ger (Thérèse Pelletier) ; scs frè­
res et soeurs, beaux-frères et bel­
les-soeurs M. Aimée Boulanger, 
M. et Mme Ernest Boulanger, M. 
et Mme Joseph-F. Bélanger, Mme 
Charles Boulanger, Mme Philéas 
Boulanger, de St-Fabien, M. Sa­
muel Boulanger, de St-Cléophas, 
M. et Mme Charles-Henri Cajon, 
M lle Bernadette Bellavance et 
Mme Lucien Deschênes, de R i­
mouski, M lle  Rose Bellavance, LL, 
de Montréal.

M. le curé Léo-Pierre Bernier 
présida la levée du corps et o ff i­
cia au service funèbre auquel as­
sistaient de nombreux parents et 

Les abbés Raoul Roy, de

R(Renée-Jeannc

Voyez notre assortiment 
de plans des plus pratiques. 
Modèles 5 et 6 pièces.S

QUALITÉA e t
DÉFIANT TOUTE CONCURRENCEPRIXI

Prenez rendez-vous immédiatement avecfidèles.
St-Pie-X, et Jean-François Dra- 

• peau, vicaire, agissaient comme 
diacre et sous-diacre. La cro ix 
é ta it portée par M. Clément Ca­
ron et le cercueil par MM. Roméo 
Rioux, Alphonse, Maurice, Lucien, 
Jean et Ernest Boulanger. La 
bannière des Ligueurs é ta it por­
tée par MM. Deslauriers V oyer et 
Alphonse C loutier. M . le chanoi­
ne Raoul Thibault, du Séminaire 
de Rimouski, assistait au choeur.

Nos sincères condoléances

R GERARD L ABRI EE ENTREPRENEUR GENERAL

Tel. RA 3-5208

MARBRE 
TERRAZZO 

CIMENT FINI 
MOSAÏQUE

t u ilF
CERAMIQUE 

et PLASTIQUE

LES ENTREPRISES 0. ROY LIEEi TUILE 
PRELART 

SPECIAL 

11? PIECE

TUILES
v iny l et, de 
caoutchouc

PRELART
dSüoa T}

VENTE et POSE

TUILES -  PRELARTS
ESTIMES GRATUITS

TERRAZZO 
POSEURS D'EXPERIENCE

z  £i

TEL. RA 3-4858RIMOUSKI65-A, DE L'EVECHE >2
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ju in . On cherchera particu lière­
ment it collectionner les plantes 
préglaciaires. Les scouts auront 
comme conseillers avant et durant 
l ’aventure, du 15 au 27 ju in , les 
abbés A.-A. Dechamplain et Er­
nest Simard, de Rimouski, bota­
nistes, le dernier spécialistes 
plantes préglaciaires.

(Suite en page 21)

acquérir leur terrain pour un prix  
global de $100 à $150. et ainsi 
posséder des titres de propriété 
en bonne et due forme, 
lion  qui restera il bit t i r  sera cédée 
il une coopérative locale de cons­
truction.

Cette anomalie, contraire aux 
exigences de l'époque, disparaî­
tra it également il Clarke C ity, St- 
Paul du Nord et Ste-Anne de 
Portneuf.
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C O M M E N T E E  PAR A N D R E E  G A U T H I E R ELLES PRENNENT 
L’H AB IT  RELIGIEUX

Deux jeunes filles de Trois-Pis- 
toles ont pris l'habit lors d'une 
cérémonie de vêt lire qui s’est dé­
roulée à la maison provinciale 
des religieuses de Jésus-Marie, à 
S illery. Ce sont Mlles Michèle 
Pelletier et Pierrette Rioux. oui 
seront désormais connues sous les 
noms de Soeur Ste-Maria-Goret- 
ti et Soeur St-Gérard.

A la même cérémonie, sept re­
ligieuses s'engageaient dé fin itive ­
ment. par l ’émission de voeux per­
pétuels, dans l'O rdre des Soeurs 
de Jésus-Marie.

UN FESTIVAL E N . . .  
CARRIOLES A  SAYABEC

TOURBIERE INCENDIEE 
A ST-FABIEN

CAMP-ECOLE 
A STE-FLORENCE SOURDSC'est il l ’aube, mardi matin, que 

les flammes ont ravagé l ’établis­
sement de M. Noël-Aimé Théber-

La gent étudiante, de Sayabec 
a brillam m ent réussi son festival

r a t i o n  t e  RRS FmFa' nd=' , S  ==• d« s l -Fab l=n. qui .exploite une 
„ u „ , = „  Chrétienne. '• 2 3 % % % # = % %

L ’érection d’un camp-école pour 
garçons ù Ste-Florencc que vient 
d'annoncer le M in istre des Ter­
res et Forêts, I honnorable Bona 
Arseneault, a été accueillie avec 
satisfaction.

Les jeunes garçons, étudiants, y 
passeront leurs vacances sous la 
direction de moniteurs spécialisés 
tout en s’affa irant au travail en 
forêt. Le salaire qu’ils retireront 
de leur séjour au camp-école fa­
c ilitera. pour la plupart, la pour­
suite de leurs études dans d iver­
ses maisons d'enseignement.

Le gala spo rtif de 1 Ecole Se- re L ’absence d ’eau dans ce sec- 
condaire Ste-Marie débuta, same- teur, au premier rang, sur la rou- 
d. après-midi, par une pittoresque j tc nationale, obligea les autori- 
parade dans les rues du village tés j, faire appel au service de 
rappelant aux aînés les belles pro- m  Noël Bellavance, qui combat- 
menades en carrioles dans la cam -; t j t je feu au moyen de sa souf- 
pagne québécoise. Une c inquan-. ,-|euse neige. I l fa lla it protéger 
tam e chevaux fringants, arbo- |es tourbières avoisinantes. L ’im- 
ra n t décorations et emblèmes du rncuble. rénové l ’an dernier, dans 
festiva l, tira ien t autant de carrio- i iCque] on avait installé de la ma­
les remplies des jeunes p a rt ie l- ; chjnerie moderne, fu t dé tru it ain- 

^pants, tous des gars du village, i sj qU-lln  stock im portant de tour- 
La population encouragea les j be. On évalue les pertes à plus 

jeunes, dimanche après-midi, e n , de $10.000. M. Théberge ne dé­
emplissant l ’aréna pour encoura-1 tenait aucune assurance. La veil- 
ger et applaudir les concurrents 
et vainqueurs des divers concours 
su r glace.

LES APPAREILS 
AUDITIFS

M A IC O
coûtent pas plus 

que les appareils 
k ordinaires

ne

L’ASCENSION 
DU MONT LOGAN

Les scouts de la troupe 1ère 
de Rimouski (du Séminaire), après | 
avo ir conquis, en 1950, la badge j 

Franquelin ne sera plus une Annapurna, degré or, en accom- 
v ille  fermée, vient de décréter le plissant un camp de cinq jours 

i gouvernement provincial. Cette I ù la Robinson Crusoë, songent 
décision mettra fin  à I arrêté mi- sérieusement à l'ascension du 
nistérie l du 9 ju ille t 1919, qui ! M ont Logan, à 3.70S pieds d 'a lti- 
avait entraîné la signature d un 
bail emphythéotique avec la f i r ­
me Port-aux-Quilles Lumber qui 
céda plus tard ses droits à la 
Québec North Shore. En réalité, 
les propriétaires de maisons 
n'étaient pas sur un terrain bien 
à eux, propriété de la Québec 
N orth Shore. Après rétrocession 
du te rrito ire  de Franquelin par 
cette compagnie au gouvernement 
provincia l, celui-ci fera cession 
d’une partie pour édifices du cul­
te, écoles, terrains de jeux, im-

D1SPARITION
DES VILLES FERMEES . . . r  SERVICE ^

a u d it if  m a i c o
le, dans l'après-midi, on avait ex­
pédié une lourde cargaison de 
tourbe par wagons de chemin de 
fer. Trois ou quatre expéditions 
identiques étaient au programme 
pour la semaine.

INC.
895 , Côte d 'A b ra h a m  

Centre M édico-D enta ire  
Québec. ^RIMOUSKOISE FINALISTE 

AU  SALON DE L ’AGRICULTURE tude. à 20 milles de Cap-Chat,

nen Gaspésie.
1 Service Auditif Maico Inc.
I 895, Côte d ’Abraham I 
| Edifice Médico-Dentaire. |
| S’il vous plait, envoyez-moi 
. votre liv re  sur la surdité.

SEPTUAGENAIRE GRIEVEMENT 
! BLESSE PAR UN ARBRE

La troupe a déjà soumis son plan 
à la Fédération des Scouts Catho­
liques pour approbation, 
indispensable pour chaque scout 
qui participera à l'expédition de 
se m ériter d'abord la badge de 1 ' Adresse 
botaniste et de faire la cueillet- ] I v j ||^ 
te de cinquante plantes en mai et |_______

Il estM. A lfred  Sirois, 73 ans, de 
' Biencourt, a succombé peu après 
avoir été heurté par une branche 
d’arbre qu’i l é ta it en tra in  d’a­
battre. L ’accident su rv in t à Bien- 
court même. La victim e de cet 
accident, survenu jeudi, le 23 fé­
vrier, é ta it l ’époux de Dame Odile 
Lagacé. Ses funérailles ont eu I meubles d ’u tilité  publique et les 
lieu jeudi, en l ’église paroissiale. ! propriétaires de maisons pourront

I
IH
I

'

a ROYAL Mont-Joli
■ I  I  I L .  T61. PR 5-3617
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Cinéma
Cinéma CARTIERm

i - HORAIRE DES FILMS
D IM A N C H E: REPRESENTATION A 2 HEURES 

SOIREE: DE 7 HEURES A 11.30 HEURES 
SUJETS A  CHANGEMENTS

M.i
Ii: ?

REPRESENTATION CONTINUELLE __ 
D IM ANCHE : DE I HEURE A  M IN U IT  

•SEM AINE : DE 7 HEURES A  11.30 HEURES 
SUJETS A  CHANGEMENTS
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Sam. à ven. -  4 -  5 -  6 -  7 -  8 -  9 - 1 0  mars
C’est en présence de plus de 

4.000 personnes, au Palais du 
Commerce où s’est tenu le t 9e 
Salon National de l ’A gricu ltu re  à 
M ontréal, que notre concitoyen­
ne, Mme Adrien Dionne, a fa it 
preuve de ses talents de cordon 
bleu expert en exécutant une car­
te aux pommes caramélisées sous 
les auspices de Robin Hood. Mme 
Dionne se classa deuxième sui­
van t de près la gagnante, une ; 
Montréalaise, Mme A. Noatny, et 
se m éritant une cuisinière é lectri­
que. E lle partic ipa à la réception 
qui su iv it que présidait le D r Gus­
tave Toupin et la p lupart des 
membres du ju ry .

La veille, dans l ’après-midi, 
M m e Dionne fu t interviewée à la 
té lévis ion montréalaise par Hu- 
guette Proulx, à la nouvelle sta­
tion  CFTM-TV sur le canal 10.

Nous publierons sous peu la re­
cette primée de Mme Dionne qui 
va lu t au Cercle d’Economie Do­
mestique de St-Robert-Bcllarm in, 
dont elle est membre, un chèque 
de $100.

Sam. à ven. -  4 -  5 -  6 -  7 -  8 -  9 - 1 0  mars
lV<

w-Ce roman d ’amour 
d’une française, 

à suffoqué le monde.
£ W .y : ' -iy
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avec De la rom ance . . . 
12 chansons 
renversantes.CinI B opE CRISTINE CARERB 

ROSANNO BRAZZI

i !T  \ -
CN I \  . (

/ /7MARIO LANZA
ZSA ZSA GABOR

i
AUSSI

A U  C O M IT E  D E  
L ’IN S T R U C T IO N  P U B L IQ U E

M . O m er-Jules Désaulniers v ient 
d ’annoncer que le Com ité catho ­
liq u e  de l'In s tru c tio n  Publique a 
rév isé  la  com position de ses com ­
m issions d 'études' e t en a form é  
d eu x  nouvelles : celles des re la ­
tio n s  avec l ’enseignem ent supé­
r ie u r  e t des relations avec l ’en­
se ign em ent classique. U n  R im ous- 
kois, M . R odrigue H u bert, profes­
seur. au S ém ina ire  de notre  v ille , 
fe ra  p artie  du C om ité  des R e la ­
tio n s  avec l ’Enseignem ent Classi­
que.

Jusqu’ici, seuls les m em bres du 
i  C o m ité  catholique ‘ faisa ien t p artie  
I d e  ces com m issions. D orénavan t, 
elles com prendront aussi des 

I m em bres recom m andés p ar les as- 
| sociations s’intéressant à l ’édu- 
! cation .

Le plus sensationnel suspense . . .
5 secondes d 'une h is to ire  d ’espionnage. dans

L A  FILLE DE C A P R Im
m&

M Mario Lanza vous entraîne,
dans un tour de chant,
au plus merveilleux des mondes.

TECHNICOLOR '
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LE COMITE DE LA SEMAINE DE L ’EDUCATION EST A L ’OEUVRE A PRICE — L ’Association 
Parents-Maîtres, conjointement avec le Cercle pédagogique, a formé un Comité qui sera en 
charge de la Semaine de l’Education à Jrice. M. Philippe Paradis fu t choisi comme président, 
M. Marcel Gagnon, d.p., 1er vice-président, la Rév. Mère Marie de la Protection, supérieure de l’Ecole 
Secondaire St-Rémi, 2c vice-présidente, M. l'abbé Jean-Marc Levesque, aumônier, le Rév. Frère 
Emery, S.C., directeur de l'Ecole Sec. Gagnon, conseiller, Mlle Marguerite Tlwrriault, i.d., secré­
taire, et Mlle France Côté, i.d., Irésorièrc.

i :  : ■

CEN TRE
DES

LO ISIR S
Lu Liiiüina du i. Si - Gurmain

fut impossible de sauver la mai­
son, érigée il y a une dizaine d'an­
nées, après un premier incendie 
dont furent victimes M. et Mme 
Gagné, alors qu’une dizaine de 
villageois de St Anaclet perdirent 
leurs maisons dans une confla­
gration en 1948. Pour sauver les

maisons environnantes, on dut 
user d’un bulldozzer pour en­
fouir les murs branlants et les 
ruines fumantes sous la neige. 
Les voisins demeurèrent sur le 
qui-vive des heures durant. Mlle 
Marie-Paule Gagné résidait avec 
ses parents, les sinistrés.

L ACTUALITÉ Deux représentations tous les soirs commençant à 7 h. 
Dimanche soir, à 7 h. 30

Dimanche et mercredi matinée à 1 heure 
Admission : Soirée 0.75 — Matinée 6.50

(Suite de la page 20)

DES ADIEUX A MONT-JOLI

La population de Mont-Joli a 
fait l'unanimité, dimanche, pour 
offrir ses voeux et ses hommages 
au R. P. Jean-Louis Arel, o.m.i., 
son curé, qui les quittera inces­
samment pour prendre la direc­
tion de la cure de la nouvelle pa­
roisse de Sept-Ilcs, Ste-Marie, con­
fiée aux Oblats. Le Père Arel, 
qui exerçait son ministère h Mont- 
Joli, depuis ù peine un an, avait 
conquis ses ouailles par son zèle 
apostolique. Ces voeux, expri­
més par le Dr R.-E. Lepage, mai­
re. M. Benoit Quimper, de la Com­
mission Scolaire, M. Julien Bois- 
clair, i.é., délégué des associa­
tions locales, étaient ponctués de 
cadeaux-souvenirs. M. Gérard La- 
forest dirigeait la cérémonie.

Sam .  Dim. Lun. Mar. -  4 -  S -  6 -  7 m arsm MM

1*1vyV- |5
M

L’EPERVIER Dl) NILy::-
ssi§

/
- L avec

m Y-$:«ms y
VITTERIO GASSMAN —  SYLVANA PAMPANINIY;SB

Lv / <
. y i

! au même programme<

y
SINISTRE UNE DEUXIEME FOIS

E N  P A T R O U I L L EUn couple d’octogénaires de St- 
Anaclet, M. et Mme Cyprien Ga­
gné, sa. dû fuir son -foyer préci­
pitamment, dimanche matin, vers 
9 heures. Cette maison était sise 
au coeur du village, rue de la 
Station. La tempête faisait rage. 
La poudrerie ne permettait même 
pas de voir plus loin qu’il une 
centaine de pieds. Les volontai­
res se firent nombreux mais il

0
M ettant en vedette

GlLBbKi BECAUD a rencontré son copain JACQUES. NOR­
MAND en arrivant à Montréal. Normand a dit à Bécaud : 
"Alors, raconte" et Bécaud à répondu : “Je le promets",
comme il promet d’épater les téléspectateurs qui l’applaudiront 
à Music-Hall, dont il sera la vedette No 1 le dimanche 5 mars 
à S heures, au réseau français de télévision de Radio-Canada.

ALAN LADD —  FIANA FOSTER

/

AUDITORIUM *C I N E M A RI MOUSKI# # # # #' >5#>"x.'xA
\■

RA3-3646 —  A v e  Michaud —  Rés. RA 3 - 5 1 7 2
Représentation dimanche en matinée à 1 heure 

Tous les soirs à 7 heures et répétition du 1er film. 
Sujet à changement sans avis

Tel.
.Z;WML& K

> ; • j

% >■E y■ J tmp ► <

Sam . à  ven. — 4 - 5 - 6 - 7 - 8 - 9 - 1 0  m arsH
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l WL Et tout cela est arrivé 
parce que

f e l
A Si 58

ISABELLE A  PEU R
D E S  H O M M E S

l

Pl mm
H t e i

a sm  ?

É g JA.”.1
Comédie avec}■ ■tI i i S;. MICHEL FRANÇOIS 

ROBERT VATTIER —  ROGER DUMAS

i
;g

i.V. L’éveil de l’amour 
chez une adolescente !

V

%
m

CINemaS cOPÉ4* ?
iv y - :

(Studio Donald)
Le Carnaval de Cabano, sous les auspices de la Chambre de .Commerce, a remporté un franc 
succès. L'un des événements saillants de cette période de festivités d ’hiver fu t sans contredit la 
mascarade. On reconnaîtra sur la photograprie prise à cette occasion Mgr J.-P. Cyr, curé, s ’en­
tretenant avec trois de ses jeunes paroissiens déguisés, pour la. circonstance, en bouffon et en 
léopards.

A U S S I

fM lT M tt
<u»kvTv '«"
Plus po ignant que

L >Ih
$GUERRE ET PAIX DRAMEE/  T  gage qu'il est 

parti prendre 
un p ’tit coup 

d ’coeur”

I M ettant en vedetteI l  I\ I JEAN MURAT 

MYRIAM BRU
<< l

T E C H N I C O L O R*. • r
Chassé de son foyer, une jeune fille 

tombe de plus en plus b a s . . .  jusqu’à la rue. '•y• ■

HORAIRE : A 7 h. et 10 h. 20 “Isabelle a pour des hommes 
A 8 h. 30 : “Résurrection”B L E N D E D  GI N 

D I S T I L L É  AU C A N A D A
/
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Sur un néologisme 
d’un linguiste

j m  

8 ^ ^
i

V1

n N
mDans la rem arquable e t v ib ra n te  causerie  q u 'il p ronon­

ça it à Rimouski, dimanche, Jean-M arie Laurence, à propos 
d 'un  récent té léthéâtre, a parlé du spectacle télévisé qui trop ’ 
souvent "d éch a rm a it" le livre don t il é ta it issu.

f \%
K

Les Dames de ÏU.C.F.R. de St-Léon-lc-Grand réunies pour leur assemblée mensuelle de février. 
Comme la réunion coïncidait avec la journée de la saint Valentin, une b rillan te  réception m it fin  

! à l'assemblée rehaussée par la présence du pasteur M. l'abbé Laurent Lavoie.'Ne cherchez évidem m ent pas "décharm er" au Larous­
se, mais p lû t au Ciel que tous nos néologismes soient de I 
cette qua lité  ! Sémantiste de longue expérience, Laurence 
peut se permettre de grandes libertés et son goû t naturel St-Leon le G ra nd

te, présidente, adressa quelques plications, d'une robe de bébé avec 
mots de bienvenue avant de p ré - ! empiècement fa it à la main, très 
senter Mme Pierre Jean, qui par- facile d ’exécution, 
la de l'épanouissement moral et 
intellectuel de la femme, 
partie technique de la réunion, | Lefrançois.
Mme Joseph A lbert f i t  un expo-

L'U .C .F .R . de

Le taab lier de fantaisie, mis en 
A la | rafle, fu t gagné par M lle  LinaLe mardi 14 février, se tenait 

au couvent paroissial l ’assemblée 
mensuelle des membres du cer- 

Je répète que tout é ta it rem arquable  dans la causerie j cio de l'U.C.F.R., sous la prési- 
du directeur de l ’Enseignement du français à Québec. Il ne t*once d honneur de M. le curé

nous est ga ran t de la bonne frappe et du bon usage de son 
vocabulaire.

M lle Lucette Lebrun exécuta 
sé pour l'exécution d'un bavoir ; quelques pièces de piano avant 
en ratine pour bébé. On fit éga- la présentation par des jeunes fil- 
lement la présentation, avec ex- les de chants fo lkloriques.

. . . . .  . . . .  , . L .. , .. . t . , Laurent Lavoie. Une cinquantai-
s est é v idem m en t pas a rrê te  au  d e ta il : le d é b a t —  la n g u e  ne de dames et de demoiselles
et c iv ilis a tio n  —  est tro p  g rave , l'e n je u  de  la  lu tte  que nous partic ipaient à la réunion et à la
m enons et q u i s 'in te n s ifie  de jo u r en jo u r tro p  im p o rta n t pou r
qu 'un  linguiste  de vocation ne s'émeuve et ne crie : a ttention  !

réception qui su iv it il l'occasion 
de la saint Valentin, où les tables 
étaient ornées de cupidons et de

m

i l  M C H I t R - Ï É i m S I O NLa mise en garde toucha it non seulement l'a u d ito ire  cocurs- 
qu a va it rassemble la Société St-Jean-Baptiste au Séminaire sences par la secrétaire Mme Gé- 
m ais tous ceux qu i, b ientôt, entendront la causerie à la rad io  rard Ouellet, Mme Fabien Lapoin- 
au cours d 'une émission différée. Et il fa u t souhaiter que 
chacun des auditeurs de Laurence a it le goû t de revenir, comme Démonstration

D E
LO U IS E  L A VA LLÉE

gâte
il nous y inv ita it, aux livres. A ceux q u 'il a lu i-m êm e signés et cu lina ire  
qui s 'appe llen t : Notes m éthodologiques sur l'enseignem ent du Le 16 mars prochain, à 8 heu-
fro n ça is , N o tre  frança is  sur le  v if ,  Les verbes en un c lin  d 'o e il, res, à l ’A ud ito rium  du Centre des

Loisirs St-Germain, se tiendra une 
démonstration d 'art culinaire sous 
les auspices du Cercle d’Econo- j  55$^

Bruneau, ou d 'un Canadien français comme Dagenais dont mie Domestique St-Germain. |
M lle Madone Henry, technicien- 

ne à la Cie de Pouvoir du Bas ; C '
Ne craignez rien : les livres sur la langue ont du char- St-Laurent, saura intéresser tout ! ÿ

me . . .  et ce n'est pas les "décha rm er" que de les consulter l'aud ito ire . Soyez nombreux à <3
cette soirée qui se term inera par 
le tirage de nombreux prix  de 
belle valeur.

jy f iSk•

t
Z ? H tetc., mais aussi à beaucoup d'autres manuels, q u 'ils  soient 

l'oeuvre de gram m airiens français comme Dauzat, Georgia,

EU
•> -s »

m " - .les fascicules sont régulièrem ent publiés à M ontréa l. JLi
a n

- m mm«5 *^ 4t
souvent. s /as *
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M a rie  de l ’ In ca rna tion  ' 
e t le bonheur ' % # # # #

*  *

% :5ra?.

COURONNE DE M ACARONI

v". -y).
'• :i C’est dans le silence que Marie 

j  de l ’Incarnation a puisé le meil- 
i leur d'elle-même, dans ce silence 
des méditations profondes, qui a- 

Ü  mène le recueillement et la vision 
: plus lumineuse des réalités dura- 
! blés. Le 24 mars 1920, 
j quant à ses occupations, elle eut 
la vue intérieure de ses fautes et 
de ses imperfections, puis la v i­
sion du Précieux-Sang répandu 
pour la racheter.

Quelques mois plus tard, sa­
chant très bien que le bonheur est 
aussi question de discipline et de 
volonté, la jeune Madame M ar­
tin , veuve dans la vingtaine, com- 

j p r it que la jo ie  est fil le  de l ’oc­
cupation. A lors elle accepta d’ai­
der sa soeur et son beau-frère 
et devint en peu de temps gé­
rante d’une entreprise de trans­
port.

Quand elle put laisser son fils 
Claude, elle réalisa sa voie et 
p r it le voile chez les Ursulincs de 
Tours le 25 mars 1631. Là, elle 
vécut la meilleure recette pour 
être heureuse : celle de v ivre  en 
guerre avec ses passions et ses 
défauts, et en paix avec les im ­
perfections et les travers des au­
tres.

3 tasses de macaroni cnit 
2 tasses de fromage râpé 
2 tasses de pain en cubes
2 eu. à tb. de persil
3 eu. à tb. de pim ent vert haché

Cuire le macaroni fi l'eau bouillante salée, 
fromage avec le pain, le persil, le piment et l ’oignon, 
oeufs et mélanger avec les premiers ingrédients, a jou te r le la it 
chauffé avec le beurre. Bien mélanger, a jou ter du sel et du poivre. 
Verser dans un moule couronne graissé. Cuire au bain-marie au 
four 350F. 45 minutes. Servir avec sauce au homard.

4 eu. à tb. de beurre 
2 eu. à tb. d'oignon haché 
2 oeufs battus 
2 tasses de la it chaud

en va-
Mélanger le 

Battre les
Mb.

Jf*
X

j
I

X.■Æ SAUCE A U X  CREVETTES

Sel et poivre  
Crevettes

:
■

G eu. à tb. de beurre 
6 eu. à tb. de farine  
2 lasses de la it

Faire une sauce béchnmelle avec le beurre, la farine et le 
la it, a jouter le sel et le poivre, 
avec les crevettes, 
rer de pois verts.

i

Cuire en brassant. Mélanger 
Verser dans le centre de la couronne. Déco-

*'■ PAIN DE VIANDE

“i r
I livre  de boeuf maigre haché
1 livre  de veau haché 
l/ 2  liv re  de porc haché
2 eu. à tb. de graisse
1 oignon émincé
2 branches de céleri 
2 eu. à tb. de piment vert haché 
2 eu. à tb. de piment rouge haché I pincée de muscade 
I tasse de mie de pain en cubes

'/; lasse de jus de tomates 
2 oeufs
I eu. à tb. de sauce piquante  
I eu. à thé de sel 
I pincée de poivre  
A  eu. à thé d'assaisonnement à 

vola ille

4

< Au Canada, son bonheur con­
sis ta it dans l ’espérance ; elle sa­
va it qu’en pensant aux fleurs, sou­
vent on en fa it naître : elle n ’i ­
gnorait pas non plus que la bon­
ne humeur est l ’atmosphère na­
ture lle  du bonheur.

Voulant gagner des âmes au 
Christ, en mars 1950, à 49 ans, 
Marie de l ’Incarnation se met à 
l'étude du huron. Elle ne cra i­
gna it pas le travail, comme on le 
voit, car elle savait aussi qu’il 
est une des principales sources de 
bonheur.

A l ’approche de ses 70 ans, elle 
rem it sa charge de supérieure, en 
mars 1670, pour m ieux se prépa­
rer au bonheur céleste.

Mélanger ensemble les 8 premiers ingrédients, 
le pain dans le jus de tomates, 
oeufs et les ajouter.

Faire tremper 
A jou te r it la viande. Battre les 

A jou ter les assaisonnements. Verser dans 
un moule it pain graissé. Cuire au bain-marie au four 325F. 2 heures.J®

GATEAU RENVERSE A U X PECHES
C e t e n s e m b le  d ’in té r ie u r  d e rn ie r .5 eu. à Lb. de'beurre 

A  tasse de cassonade
1 boite de pêches en conserves 
Cerises, noix
2 oeufs

. . c m  fa it  de c o to n  “ T e x -M o d c
re n o m m e , a e tc  m o n tre  ré c e m m e n t p o u r  la  p re m iè re  fo i»  à l ’e x p o , it io n  
de  m ode» du  p r in te m p s  1961 de la  C ie  D o m in io n  T e x t i le .
, , . 9 .5 “  e * a c ‘ em e n t ce q u 'i l  vou» fa u d ra  p o u r  le» jo u rn é e s  ch a u d e ,

tie  I e tc  p ro c h a in .

u n , .  £ r SÆTVSLZ Sf&SL**
% lasse de sucre 
à eu. à tb. d'eau fro ide
1 Ai tasse de farine
2 eu. à thé de poudre à pâte 
Ai eu. à thé de sel

Fondre le beurre dans un moule carré, a jou ter la cassonade 
et étendre bien également. R etirer du feu, placer les pèches sur 
e caramel, décorer de cerises et de noix. Battre les oeufs, a jouter 

le sucre et I eau froide. Tamiser la farine avec la poudre à pûte 
a jou ter a la pâte. Bien mélanger. Verser sur les fru its . 

Cuire 60 minutes it fou r 350F.

sans repassage
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JOURS D’EPARGNE DE MAR
DESSOUS ANTI ROUILLEEpargnez à la fois sur le p rix  d'achat cl sur le 

coût d’entretien de votre voilure! La  Cornet et 
la Meteor “ 6 ", championnes de l ’économie parm i 
les voitures à p rix  populaire, offrent des avan­
tages exclusifs aux automobilistes soucieux de 
leur budget. Voyez les autos blanches à p rix  
spécial exposées chez le vendeur Mcteor-Çomet 
pendant les fours d’épargne de mars!

4 ,0 0 0  M IL L E S  SANS 
CHANGER L’H U IL E ! Toutes les pièces m aîtresses du dessous 

de la carrosserie  des nouvelles M eteor et 
C om etson t zinguéesou galvanisées pourré- 
sisterà  la corrosion parla  boue,l'eau et le sel. 
Quelle source d'économ ie, surtout en h iver!

A u tre  économ ie : vous pouvez fa ire  ju s ­
qu 'à  4 ,000  m illes entre  les changem ents 
d 'hu ile , ce qui réduit de moitié le nombre 
de ceux-ci. Le nouveau, filtre  à débit in té­
gral, standard dans la Meteor et la Cornet, 
filtre  constam m ent toute l ’huile du m oteur 
q u i re s te  a in s i p ro p re  p lus  lo n g te m p s .

GARANTIE NOUVELLE: 
12,000 M ILLES!

BAS PR IX  D’ACHAT La
La M e te o r 

e t la C ornet so n t m a in te n a n t g a ra n tie s  
pour 12,000 m illes ou 1 an, selon la pre­
m iè re  é v e n tu a lité . C e tte  g a ra n tie  p lus  
longue, in tro d u ite  par Ford-C anada, est 
à e lle  s e u le  u n e  p re u v e  de  q u a l i t é .

Cornet—l ’é to ile  des vo itures com pactes— 
et la Meteor 1961 se vendent à des prix qui 
soutiennent avantageusement la comparai­
son. La Cornet coûte quelque $600 de moins 
que  c e rta in e s  a u tre s  c o m p a c te s . Et, à 
modèle correspondant, la Meteor est parmi 
les moins chères des grosses voitures. Vous 
êtes sûr d 'épargner avec ces deux champion­
nes d 'économ ies, constru ites  au Canada.

FR E IN S  À AUTO R É­
GLAGE!* Une v é r ita b le  ré v o lu ­
t io n  te c h n iq u e  à a jo u te r  au p a lm a rè s  
de la M e te o r ! Q uand  vo us  f re in e z  en 
m arche  a rr iè re , les fre in s  de la M e teo r 
s 'a jus ten t d 'eux  mêmes. Aucun réglage à 
faire pendant toute la durée des garnitures. 
Double avantage: économie et, plus encore, 
sécurité totale. *Dans la Mclcor seulement.

Ce sont donc bien neuf sources d'cconomics que 
vous vous assurez en choisissant la Cornet ou la 
Meteor 6-cyl. Faites le toted de ce qu’elles vous 
font économiser sur le p r ix  d’achat, du temps et 
de l ’argent qu’elles vous épargnent sur l ’entre­
tien et de tous les avantages supplémentaires 
qu’elles vous offrent sans supplément de prix , 
vous conviendrez, vous aussi, que ce sont les 
championnes de l ’économie au Canada. Rendez- 
vous donc sans larder chez le vendeur Meteor- 
Comet et voyez les autos blanches qu’ i l  expose à 
p rix  spécial pendant les jours d’épargne de mars.

6-cyl. ÉCONOMIQUES 
ESSENCE ORDINAIRE!

PAS DE CIRE!»
L’aspect soigné 

de votre Cornet ou de votre Meteor vous fera 
partout honneur. Leur nouveau fin i Diamond- 
Lustre , en ém ail cu it au fou r, n ’a jam ais 
besoin de cire  pour ga rde r son éclat. Un 
simple lavage su ffit. Encore une économie!

Le 6-cyl. Meteor Econ-O-Fuel (135CV) et le 6-cyl. 
Cornet Thrift-Rower (85 CV) ménagent votre 
carburant et donnent un rendementmaximum 
avec de l'essence ordinaire. Leur robustesse 
co ns titu e  une au tre  source  d 'économ ie .

METEOR30,000 M ILLES SANS 
GRAISSAGE!*

SILENCIEUX À TRIPLE 
DURÉE!V o ic i une  in ­

n ova tion  q u i e n ch an te ra  to u s  les a u to ­
m obilistes! Grâce à ses coussinets en nylon 
scellés et à ses nouveaux lubrifiants, le châs­
sis de la M eteor se lu b rif ie  de lu i-m êm e 
pendant 30,000 milles. Aucun autre fab ri­
cant n 'o ffre  cet avantage. Finie la corvée 
du graissage! Et quelle économie à la longue! 
Au bou t de 3 0 ,000  m illes , il ne vous en 
c o û te  que  $4  à $6  p o u r b é n é fic ie r  du  
même avantage. *Dans la Meteor seulement.

Le nouveau silencieux de la 
M eteor et de la Cornet est à double paroi et 
a lum in isépourdure rtro is fo isp lus long tem ps 
qu'un silencieux ordinaire. Vous économiserez 
donc tro is  fo is  le coût de rem placem ent!
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D’ÉCONOMIEg?

te  sedan 2-portes'Metcor Rideau 1961—le sedan 2-portes Cornet 1961 5100 CP

PROFITEZ DES JOURS D’EPARGNE DE MARS CHEZ LE VENDEUR METEOR COMET
il

M #
^  USAGÉS ^ OÜELLET AUTO M O BILES LTÉE METEOR
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Antoine Boulanger, de Luceville, le deuxième vice-président M. Gilbert Perron, 
fils  de M. et Mme Léopold Perron. d'Am qui. le trésorier M. V io leur Gagnon, fils  
de M. et Mme Polydore Gagnon, de Rivière-Bleue, le secrétaire M. Gaston Ducasse, 
fils  de M. et Mme Ernest Ducasse, de St-Moisc. et l'a rch iv iste  M. Charlemagne 
Ouellet. fils  de M. et Mme Amédée-A. Ouellel. de Rimoushi.

LA  lOOe RHETORIQUE AU SEM INAIRE DE RIMOUSKI —  La classe de Rhétori­
que, soit le CENTIEME cours du Séminaire de Rimouski, vient de fa ire le choix 
de son conseil pour les dix prochaines années. Ce sont, de gauche à droite, le 
président M . Oscar D ’Amours, fils  de M. et Mme Philippe D'Amours, de Rivière- 
Trois-Pistoles, le premier vice-président M. Richard Boulanger, fils  de M. et Mme

Prochaine assemblée mensuelle des »■ 25
Voyageurs de Commerce

DE LA PAIX
Samedi 7.45 p.m.

Un résident de St-Donat a été 
condamné à payer $10.00 d'amen­
de et les frais pour avoir con­
sommé des liqueurs alors qu'il 
voyageait en automobile.

Le conducteur de l'automobile, 
du même endroit, coupable d 'avoir 

par contre, vous pouvez conduit son véhicule alors que sa 
toujours faire parvenir votre con- capacité de conduire était affaiblie 
.ribution directement au Secré-j par pnlcool, a été condamné à 
taire Général de 1 Association. M. §50.00 d'amende et aux frais ; il 
Laurent P. Boucher, case postale |u j a olus été in te rd it de con- 
5S4. Rimouski, Qué. duire.

Une chicane de voisins, à St-Ga- 
. brie l, s’est terminée dcvapt la 

L ’organisation se poursuit tou- Cour où le prévenu a été con­
cours en vue de la Retraite Fer- damné à payer $5.00 d’amende 
méc spécialement destinée aux et les frais, à la suite de mena- 
Voyageurs de Commerce; cette re- ces proférées contre le plaignant, 
tra ite  se tiendra à la .Maison des Une négligence dans l ’envoi de 
Retraites Fermées de Mont-Joli, son rapport de prélèvement au 
du vendredi 17 mars au diman- Comité conjoint de la Construe-: 
che 19 mars inclusivement.

Absorbine j fSection
Est" de l ’Association des Voya­
geurs de Commerce du Bas St- 
Laurent tiendront leur prochaine 
assemblée régulière mensuelle, sa­
medi prochain le 4 mars, à la 
salle de conférences du Centre des 
Loisirs St-Germain de Rimous­
ki, à 2 h. de l'après-midi.

Cette assemblée promet d'être 
de toute première importance, et 
le Président de la "Section Est", 
M. Fernand Bujold, invite  avec 
instance
commerce à ven ir y  prendre part; 
les Présidents de chacun des Co­
mités y donneront un rapport de 
leurs activités, et de nouveaux 
projets devant être soumis à l'ap­
probation de l'assemblée, sont à 
l'agenda.

jo in t -les rangs de l'Association.
En communiquant avec M. M ar­

chand à RA 3-2223, un des mem­
bres de ce Comité vous rendra 
visite :

Les membres de la

présente CINE-FEUILLETON

RETRAITE FERMEE

tous les voyageurs de
*  »  #

ttwcne-

9 .
Le , tion, a conduit un employeur de ! 

responsable, M. Marcel Desro- j Matane en Cour où il a été cou­
chers nous inform e qu 'il reste en- damné à $10.00 d’amende et aux 
core quelques places de disponi- ! frais.
blés, et prie tous les intéressés Deux hôteliers de la région, cou­
de donner leur nom le plus tôt pables, le premier de ventes illé- ' 
possible. On peut communiquer gales de boisson, et le second de 
avec M. Desrochers a RA 3-4530. vente à un mineur, ont été con- 
pour se réserver une place. : damnés à paver respectivement :

A lors que tous" les Voyageurs $ioo.OO et $50.00 d’amende et les 
de Commerce prennent note de frais.

CONFERENCE
M. Fernand Bourbonnière, res­

ponsable de cette activ ité , nous 
communique que pour cette pro­
chaine assemblée, M. Benoit Svl- 

C.A., de Rimouski, a été
i f\ ' ■ ■" v

vam.
invité  à prononcer une brève cau­
serie sur un sujet de grande ac­
tua lité  et d ’importance majeure 
pour les voyageurs de commerce, j ! assemblée de samedi prochain. Un jeune homme de R im ousk i-,
soit la Loi des Impôts sur le Re- ] et tous s ont invité  à y venir, pré- jrst a gtg condamné à payer $10.00 |
venu. | Paf~s Pour discuter des projets d ’amende et les frais, pour des j
D rr -n i it p m f m t  | Qui seront soumis. Le président dommages causés à l ’oeuvre des

AC™  d'une «semblée ^  | 1 *  “ * * .....

2  giys.î.SSS.wK «•=«">” *»
chand. en charge de ce Comité, 

communiqué à l'e ffe t

'

P R E S E N T E E

CHAQUE DIMANCHE A 3.30 P.M.
, P A R  LE V E N D E U R

'

Sf-AncadeJ-
COMITE A D M IN ISTR ATIF GAZ PROPANE PINO

CJBR-TV

Naissance — Le 19 février, fu t 
Une réunion des Directeurs de j baptisé en l'église paroissiale, 

la “ Section Est”  et des Présidents Jean-Denis, enfant de M. et Mme 
de tous les Comités, sera tenue Léopold Banville (Cécile Corbin) 
à 1 h. 30 p.m., samedi le 4 mars ; né à l'H ôpita l St-Joscph. Parrain 
prochain au Centre des Loisirs i et marraine, M. et Mme Philippe 
St-Gcrmain, avant l ’assemblée gé- j Banville, oncle et tante. Porteuse, 
nérale.

ém ettait un 
que. la “ Section Est”  compte lo  
nouveaux adhérents depuis la der­
nière assemblée mensuelle. 1 
Comité s’est donné pour objectif 
de porter ce nombre à 25 pour 
l ’assemblée du 4 mars ; en consé­
quence une inv ita tion  spéciale est 
réitérée à tous les anciens mem­
bres de l ’Association qui n ’ont 
pas encore fa it parvenir leur con­
tr ibu tion  pour le terme 1960-61 ; 

même inv ita tion  s’adresse

-V

Ce

i M lle lluguette  Gagné.

n r

cette
aussi à tous les voyageurs de com- 

récemment arrivés dans la 
région et qui n ’ont pas encore
mercc

Au Conseil Municipal 
de St-Fabien (Anciennement Pharmacie Forbes et Dion)

A la dernière séance régulière, 
le Conseil Municipal de St-Fabien 
a résolu d’acquérir, des Chemins 
de Fer Nationaux, pour la som- 

de $800, les installations de 
d’eau, soit abri, pompe,

2 9 8  St-Germain R IM O U SK I Tel. RA 3 -2 5 9 4
me
pompage 
canal et de consentir à la loca­
tion  du terra in pour une période 
de cinq ans à raison d'un loyer 
de $5.

Soixantc-onze propriétaires et 
cinq locataire résidant sur les 4e, 
5e et Ce avenues ainsi que sur 
la 2e rue, ayant demandé au con­
seil municipal le pavage de leurs 

en asphalte, requête sera 
présentée inccmment au M inistère 
de la V o irie  d ’avo 'r à faire exé­
cuter ces travaux ou d ’octroyer au 
Conseil M unicipal les argents né­
cessaires au pavage desdites rues.

I l a également été décidé de 
ré itérer la demande fa ite en no­
vembre au M inistère de la Voirie  
pour que les travaux de voirie 
dans la paroisse soient exécutés 
au coeur de l ’année 1961, ces 
travaux étant d ’urgente nécessité.

LIVRAISON À DOMICILE 
SANS FRAIS ADDITIONNELSrues

par toute la ville, incluant

STE-ODILE, NAZARETH, NOTRE-DAME DU SACRE-COEUR, 
R5MOUSK3-EST, POBNTE-AU-PERE

i
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Activité intense chez les 
Chevaliers de Champlain

gggagaa

> >-W ts |m
Au motel Anse-uu-Sablc, le mar­

di 21 févrie r 1961,  les membres 
de l ’ab ita tion M gr Langevin, de 
l ’Ordre des Chevaliers de Cham­
plain, on t tenu, sous la présiden­
ce d'honneur du Chevalier-Capi­
ta ine Michel Tremblay, leur sou­
per mensuel.

Ce souper a connu un succès 
sans précédent et chacun des con­
vives a participé personnellement 
à l ’entrain qui s’est manifesté tout 
au cours de cette réunion, dont 
chacun gardera un souvenir inal­
térable.

Tous les convives ont écoulé 
avec in té rê t et attention une con­
férence remarquable, prononcée 
par M. l'abbé Gaston Brisson, qui 
a souligné avec l ’éloquence et la 
conviction que nous lu i connais­
sons l ’in té rê t qu’il porte à l ’Ordre 
des Chevaliers de Champlain et 
a fa it va lo ir à l ’assistance atten­
tive  les grandes réalisations que 
pourra accom plir cet ordre. Le 
conférencier avait été présenté 
par le Chevalier-Capitaine adjoint 
le D r Lévis Santerre.

Le Chevalier-Sentinelle Clément 
A la ry  s’est fa it l ’interprète de ! 
chacun en remerciant comme il 
se devait le conférencier que cha­
cun a pu apprécier.

Un rapport détaillé du voyage 
qu’ont fa it à Dalhousic un grou­
pe de Chevaliers de Champlain 
de Rimouski a été remis par le 
Chevalier Paul Sirois, patron du 
Comité de Fraternité.

Le Chevalier Lucien Racine a 
fa it les fra is d'une conférence- 
éc la ir et chacun a remercié le 
ciel que cette conférence ne se

soit pas prolongée -,..
A noter que ce souper-causerie 

a été plein d'entrain dès le dé­
but et qu'une animation soutenue 
a persisté au cours de la rencon­
tre : chacun y est allé d'un bon 
mot, d ’une taquinerie et on a ra­
rement vu un tel esprit de fra ­
ternité.

% i t Mt , A:

v

;><L’abbé Gaston Brisson, dc 
Cette manifestation est de bon l’Ecole Normale Tanguay 

augure et l ’Ordre des Chevaliers était le conférencier à la 
de Champlain connaîtra, nous en dernière réunion de l ’Ab i- 
sommes convaincus, un règne ex- ta lion des Chevaliers de 
tremement long et fructueux. Champlain à Rimouski.
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% : t*Æ: \ :%*L'avoine Glen 
pour les Gaspésiens

L ’agricu lteur tic la Gaspésie 
trouvera it p ro fit à cu ltive r la va­
rié té d’avoine Glen à cause de 
son rendement et de ses qualités 
particulières, déclare M. Fernand 
Darisse, agent de recherches à la 
Ferme Expérimentale de Caplan.

L 'a ire d ’adaptation de Glen est 
considérable et les résultats ob­
tenus aux fermes expérimentales 1 
en font une variété tout à fa it , 
recommandable, mêmç dans la pé- J 
ninsuie gaspésicnnc.
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M M . Bissonnette 
en deuil

Nous apprenons le décès de 
Mme Ve M ichel Bissonncttc (A l­
vina Guay) survenu à Lauzon, le 
26, février. Elle é ta it âgée de 65 
ans et la mère de MM. René et 
Raymond Bissonnette, de Rinious-

Lcs funérailles de Mme Bis­
sonnette ont eu lieu jeudi, en 
l'église Ste-Bernadette-Soubirous à 
Lauzon.

Nos sincères condoléances.

r
LAUNDROMAT A VITESSES MULTIPLES 
Modèle LGA 30

SECHEUSE A  CIRCULATION DIRECTE D’AIR 
Modèle DGA 30

Deux cycles de lavage pour tissus fins et ordinaires

Contenance de 10 lbs, suffisante pour la lessive fam ilia le

Porte v itrée pratique pour m ettre et s o rtir le linge

Trois rinçages, y  compris 2 grands rinçages exclusifs

E jecteur de charpie automatique— ni f iltre  ni collecteur 
it nettoyer

Ménage eau savonneuse— vous réglez la quantité d ’eau se­
lon la brassée il laver— plus besoin de procéder par tâ ton­
nement.

ki. Réglage de température pour toutes sortes de tissus

Grande capacité de 20 lbs— suffisante pour la lessive fa­
m ilia le

Porte v itrée pratique pour le remplissage

C irculation d ’a ir directe rapide— sèche le linge plus vite, le 
rend plus doux et économise l'é lectric ité

3 réglages de température, plus le sélecteur de temps 
automatique qui permet d ’a juster la durée de séchage à 
la quantité %de linge à sécher.

Maternais noyé 
dans son tracteur

M. Gilles Dion, 26 ans, de St- 
Rédempteur de Matane, a perdu 
la vie à Faribault, à une soixan­
taine de m illes d ’Amqui.

L ’accident su rv in t dans les chan­
tiers de M. Cyprien Bélanger. M. 
D ion a perdu la vie emprisonné 
dans la cabine de son tracteur qui 
plongea dans la riv ière  Go-a- 
Shore. L ’accident fu t découvert 
deux heures après la tragédie, qui 
sera it survenue vers cinq heures, 
vendredi matin. Gilles Dion était 
au volant d’un tracteur surmonté 
d ’une cabine. En circu lant sur 
un é tro it passage entre un moulin 
ù scie et la rivière, le véhicule 
aura it apparemment .glissé pour 
verser à l ’envers dans le cours 
d'eau. Dans la chute, la cabine 
fu t  démolie emprisonnant l ’in fo r­
tuné conducteur dans les débris. 
I l  aura it succombé à l ’asphyxie 
par immersion dans les eaux gla­
cées de la rivière. Inquiets de 
l'absence de M. Dion, des com­
pagnons entreprirent des recher­
ches, deux heures plus tard. Un 
verd ic t de m ort accidentelle fu t 
rendue à l ’enquête du coroner.

Il é ta it le fils  de M. et Mme 
Ovide Dion (Hectorine Landry). 
Ses funérailles on t eu lieu, lun­
di, en l ’église St-Rédcmptour de 
Matane.

H
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PRIX DE 

LA VENTE
PRIX DE 

LA VENTE

VOUS POUVEZ VOIR D'AUTRES SPECIAUX TELS Q UE:
POELE de 3 0 " à 
rôtisserie autom atique 
Pour aussi peu que

REFRIGERATEUR à régulateur 
de saison d 'une  capacité de 50 lbs 
d ’a lim ents congelés .............................

$229 .95 $199.95
A  VOTRE MAGASIN DE

LA COMPAGNIE DE POUVOIR 
DU BAS SRAURENTt t i

% VIVONS MIEUX 
AVEC

* * C T R \ c V
Amqui —  Cabano —  M atane —  Mont-Joli —  Matapédia —  Rimouski 

St-Jean-de-Dieu —  Trois-Pistoles

t
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Mme Jean-Marie Blouin (Yvette 
Cormier), de St-Nil.

Lisc-Lina, enfant de M. et Mme 
Philippe Gagnon (Ghislaine Bérd- 
bé).

St-Robert-BellarminRivicre-du-Loup
Mariage — Samedi, en l'égli­

se de St-Patrice,' était béni le ma­
riage de Mlle Claire Pelletier, fil­
le de Mme Antonio Pelletier, avec 

.M. Bobby Dubé, Vils de M. Chs- 
' - Eug. Dubé, de cette ville.

Dames Patronesses — Les da- 
, mes patronnesscs de l'Orphelinat 
du Sacré-Coeur viennent de choi­
sir leur exécutif. Mme 1 Sylvie 
Lévesque a été réélue présidente, 
Mlle Alice Devost, Mme Eugène 
Michaud et Mme René Roy, vice- 
présidentes, Mme Henri Pettigrew, 
secrétaire.

^ J lw ie e  (I'&hmfm. Côté
2.1 ru e  T aché —  C. P. 8 7 7

L ^ 3 $ 7 '  \  \  ' V-, BAIE-COM EAU, S a g . ,  R. Q uô . | ^

V  \  Tél. LU 4 -2 8 2 4

SERVICE 2 4  HEURES

S a v e z  v o u s  q u e  c 'e s t  l 'e s ta m p e  e n  c a o u tc h o u c  q u i v o u s  é p a r g n e  
le  p lu s  d o  te m p s  e t  d 'a r g e n t

Baptêmes — L*c 12 février, Ri­
chard, fils de M. et Mme Lau­
rent Gagnon (Thérèse Bernard). 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Philippe Bérubé, oncle et taijte.

Serge, enfant de M. et Mme 
Aurèle Landry (Murielle Ross). 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Jean-Baptiste Cimon.

Le 19 février, Thérèse-Martine, 
enfant de M. et Mme Léonidas 
Tudeau (Thérèse Bérubé). Par­
rain et marraine, M. et Mme Gil­
bert Bérubé, oncle et tante.

Le 19 février, Ginette-Johanne, 
enfant de M. et Mme Bertrand 
Bins (Lauretle MacDonald). Par­
rain et marraine, M. et Mme Lio­
nel Dubé, oncle et tante.

Paulctte-Suzie. enfant de M. et 
Mme Rosaire Bouchard (Yolande 
Turcotte).

Patrick-Denis, enfant de M. et 
Mme Marius Deschênes' (Gabriel- 
le Viens).

Sylvie, enfant de M. et Mme 
Raymond 1 Iarrisson (Thérèse Ber­
geron), de Petite-Matane.

Léonard-Ghislain, enfant de M. 
et Mme Oscar Levasseur (Thérè­
se Truchon).

Mario, enfant de M. et Mme SALON DE BARBIERAssociation Parents-Maîtres —
Rivière-du-Loup possède son as­
sociation parents-maitrcs dont la Paul Desrosiers (Thérèse Lebrun).

i  Johanne, enfant de M. et Mme 
Antonio Savard (Lauréanne Des­
rosiers), de Ste-Félicité.

Nathalie, enfant de M. et Mme 
Gilles Harrisson (Emilia Caron).

Jean-Claude, enfant de M. et 
Mme Wilfrid Desjardins (Liliane 
Pillion).

Gerry-Renaud, enfant de M. et 
Mme Hervé Bélanger (Juliette

LIONEL BELLA VANCEprésidence à été confiée à M. Jac­
ques Miville et la vice-présiden­
ce au juge Jean-Paul Bérubé. Se­
crétaire-trésorier, M. Claude Gi­
rard ; publiciste, M. Raoul Savard.

Richelieu — M. Gérald Thibou-

un des plus modernes 
en villeEsprit-Saint

Mort accidentelle — D'imposan­
tes funérailles ont été faites û 
M. Epiphane Eillion décédé après 
avoir été heurté par une auto­
mobile alors qu'il marchait en 
bordure de la route. M. Pillion, 
âgé de 6S ans, était l'époux de 
feue Marie-Louise Proulx. II ré­
sidait chez sa fille Gertrude (Mme 
Napoléon Lantagne), d'Esprit- 
Saint, qui lui survit ainsi que son 
autre fille .Thérèse, ses fils Ro- : 
bert, Patrice et Wilfrid.

tot a été réélu directeur général 
de la Société Richelieu lors d'un 
récent congrès tenu à Ottawa.

Retraites — Les retraites pa­
roissiales sont commencées. El- 

' les sont prèchées par les Pères 
•"Jésuites.

DEUX BARBIERS
compétents â votre serviceWM

Martel).
Eddp, enfant de M. et Mme 

Raoul Truchon (Rose-Aimée Lé- 
Divers — Mme D. Fitzpatrick, vesque), de St-Jean de Cherbourg, 

de Montréal, a assisté au m aria-: Gilles-Denis, enfant de M. et
ge Pelletier-Dubé. Mme Auguste Simard (Rachelle

Mme Jules Laforest, de Chand- Castonguay), de St-Luc de Mata- 
ler, est l'invitée de M. et Mme ne.
André Pelletier. ------------------------------------------------

SPECIALITES : Traitements à l'huile 
M assag es  —  Sham poing

25, St-Laurent Ouest 
RIMOUSKI — Tel. RA 3-2573Sf-Robert

M. et Mme Maurice Soucy sont ' 
en route pour Tahiti et M. et Mme 
Gérard Cimon, pour Hawaï.

t * :
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LA BANQUE ET 
LE COMMERCE EXTÉRIEUR

m
Sayabec

âTrophée Barriault — De nom­
breux sportifs ont accompagné, 
dimanche, nos deux clubs de ho- 
key qui ont participé au mara­
thon régional tenu à Causapscal. 
Le Club de l’Ecole Secondaire 
Ste-Marie (E.S.S.M.) s’acquitta 
bien de sa tâche et le Club por­
te-couleurs de Sayabec sortit vain­
queur du tournoi régional pour la 
possession du trophée Barriault. 
emblème de la suprématie du 
hockey dans la vallée Matapédia.

Recrutement — La Chambre de 
Commerce a entrepris une active 
campagne de recrutement pour ac­
croître ses effectifs.

Baptêmes — Le 28 janvier. An­
dré-Emile, fils de M. et Mme Ro­
bert Jean (Rita Belzile). Parrain 
et marraine, M. et Mme Emile 
Jean.

Le 29 janvier, Nancy-José, en­
fant du docteur et de Mme Lo­
renzo Caron (Annette Larouche). 
Parrain et marraine, M. et Mme 

^ L .-A .-J . Caron.
Le 5 février, Hélène, enfant de 

' M. et "Mme Raymond Déry (Yo­
lande Turcotte). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Emile Turcotte.

Le 8 février, Sylvain, enfant de 
M. et Mme Lionel Lévesque (Ma­
deleine Thibault). Parrain et mar­
raine, M. et Mme Albert Léves-

v-;:

N #
Une cargaison peut cire à destination de Bombay, 
d’Oslo ou du fabuleux Tombouctou.
Mais, où.qu’elle aille, il n’est pas douteux qu’il y a 
une banque à charte qui en facilite le transport. 
Les services que fournissent les banques à charte 
simplifient la tâche de ceux qui achètent ou vendent 
dans des pays lointains, qui bien souvent traitent 
sur des marchés, dans des langues et en des 
monnaies qu’ils ne connaissent pas.
Les banques, grâce à leurs réseaux de correspon­
dants qui couvrent le monde, effectuent des mises 
en rapport et offrent d’utiles facilités partout où des 
Canadiens désirent faire des affaires ou voyager.
Tous les jours, les services des banques à charte 
favorisent le mouvement des échanges qui importe 
tellement à un si grand nombre de Canadiens.
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DESSERVANT 
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que.
Le 11 février, Sylvie, enfant de 

M. et Mme Albert Côté (Germai- ; 
ne Boulay). Parrain et marraine, 
M. et Mme Philippe Dastous.

Le 12 février, Diane-Thérèse, 
enfant de M. et Mme Jean-Char­
les Ouellet (Gisèle Gagnon). Par­
rain et marraine, M. et Mme Phi­
lippe Gagnon.

Le 16 février, Martine, enfant 
de M. et Mme Rosario Lefran- 
çois (Gertrude Lévesque). Parrain 
et marraine, M. et Mme Léonard 
Lefrançois.
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MBaptêmes — Sylvain, fils de M. 
et Mme Bertrand Harrisson (Fer­
nande Dupéré).

Benoît-Julien, fils de M. et Mme

>:m- ;
s i a ™w i m* @8«

Wà!^^Pierre-Paul Gauthier (Estelle For­
bes).

A.

î%  / F
Y van-Bruno, enfant de M. et 

Mme René Gagnon (Louiselle Ga­
gné).

Estelle-Lina, enfant de M. et 
Mme Léonard Gagné (Marie-Rose 
Durette).

Marthe-Léa, enfant de M. et 
Mme Léonard Gagné (Marie-Rose 
Durette).

Gino-Denis, fils de M. et Mme 
André-Albert Rousseau (Murielle 
Michaud).
' Guylaine, enfant de M. et Mme 
Edgar Jean (Rosa Truchon), de 

. Petite Matane.
’• Gisèle-Maryse, enfant de M. et 

Mme Antonio Deschênes (Léona 
Vallée).

Jean-Hélène, enfant de M. et
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A ctiv ités  de la Caisse d Épargne à l'École Secondaire Langevin Raymond Lavoie, 9c S -l ; G ilbert 
St-Laurent, 9e S-l ; Donald Bé­
langer, 9e S-l ; Jacques Beaulieu,
9e S-2 ; Gaston Chouinard, 9e S-2; 
Régis Labbé, 9e S-2 ; Claude R. 
St-Pierre, 9e S-3 ; Maurice Bosse, ' , 
9e S-3 ; Claude St-Pierre, 9e S-3 ; 
W alter Tard if, 9e S-3 ; Benoit La­
bel, 9e S-3 ; Jean Bernier, 9e S-3 : 
Jocelyn Pigeon, Se G -l : Serge
DesRosiers, 9e G -l ; Denis Gron­
din, 9e G -l ; M arc-André Pouliot,
9e G-2 ; Erw in W ilson, 8e S-2.

Hector Frenetic, prof.,
Responsable.

Depuis déjA tro is ans, l ’Ecole 
Secondaire Langcvin possède sa 
Caisse- Scolaire ayant pour but de 
prom ouvoir la bonne habitude de 
l'Epargne parm i les étudiants. La 
Caisse Scolaire est avant tou t un 
moyen d’éducation pour donner 
aux étudiants une form ation à 
l ’économie qui les préparera A 
une sag . adm inistration financière 
de leurs biens plus tard.

Cette année 61 nouveaux mem­
bres so sont inscrits et déposent 
régulièrem ent aux trois séances 
de Gains ; les lundi, mercredi, ven­
dredi. Actuellem ent 155 membres 
fo n t partie  de ladite Caisse. Nous 
espéron , cependant que plusieurs 
autres membres se jo ind ron t à 
ceux qui ne négligent pas ce point 

* très im portan t de l ’éducation, sur­
tou t de nos jours où l'Epargne est 
de toute nécessité.

Cette année, comme l ’an der­
n ie r d 'a illeurs, la classe cham­
pionne de membres actifs est la ; 
9e année S-3, dont le T itu la ire  est j 
M . Jean-Paul Joubcrt. Ces élèves I 
m éritent nos plus sincères félici- ! 
ta lions et nous espérons que ce '

bel exemple de formation A l ’Epar­
gne sera suivi par plusieurs autres diants déposant régulièrement ù 
classes.

M éritent mention aussi, nos étu-1 Laçasse, 12 cnnéc ; Robert Le­
blanc, 1 le  B2 ; Yvon Côté, 10e 

la Caisse d'Epargne : MM. Benoit | A-2 ; Sabin Dumais, 10e B -l ;
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m0 % Une quinzaine de délégués des 

Commissions Scolaires du diocè­
se de Rimouski se sont réun:s, 
à Matane, récemment, à l'Ecole 
Gagnon, pour discuter de certains 
problèmes d’organisation des éco­
les et particulièrem ent des écoles 
secondaires à caractère régional. 
I l fu t également question de cen­
tralisation des écoles et de la d is­
parition des écoles de rang. Les 
délégués représentaient les ré­
gions de Rimouski, M ont-Joli et 
Matane. Ces deux dernières lo ­
calités songent sérieusement à 
l ’érection d’écoles secondaires ré­
gionales mais l ’appui et la coopé­
ration des Commissions Scolaires 
qu’elles desserviraient leur sont 
indispensables pour la réalisation 
du pro je t qui s’avère une néces­
sité de l'heure.
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Le Festival 
d e  S t-H u b e rt

I 9e année scientifique —  29 élèves: 29 membres actifs. 1ère rangée (gauche à droite) M. Jean- 
Paul Joubert. prof., Titualire ; Rév. Frère Paul-Alfred, s.c.. D ir  ; M. Hector Frcnelte, prof., Res­
ponsable: M. Jean-Yves Audy, A. Dir., 2e rangée: MM. Claude St-Pierre: Roger Tremblay; 
Rodrigue Boulanger ; Guy Chabot ; Yves lebrun ; Gérard Destraze ; Herman Lepage. . 3e rangée : 
MM, Jacques Côté; Jean-Roch Turcotte : Raynald Levesque: Jean-Guy Pineaull : Patrice Laflamme ; 
Maurice Bossé. Je rangée : MM. Francis Gagné : Jean-Guy Deschênes ; Maurice Levesque ; Gaston 
Côté; Michel Bélanger; Paul Carrier. 5e rangée: MM. Benoit Lebel ; Marc-André Proulx : Paul 
Emile Délisle : Réjean M artin  ; Gaétan Levesque. 6e rangée : MM. Claude-R. St-Pierre ; Walter 
Tardif ; Jacques Gagnon. Absents : MM. Jean Dernier ; Jean Boutet.
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MZ/c Gi. Hie Apri l, élue Reine du 
Carnaval de St-Hubert. Elle est 
•la f i l le  de M. et Mme Laurent 
Apri l .

Sa Majesté Ginette 1ère fut 
couronnée Reine du Festival de 
S t-H ubc t  à l'issue d’une campa­
gne-éclair de vente de petits pains. 
M lle  A p ril é ta it accompagnée de 
M . Claude Jalbert, de St-François- 
X a v ic r de V igcr, comme prince 
consort, qui ava it tiré  le numéro 
chanceu . pour la proclamation de 
la  Reine.

C’est i  la patinoire locale que 
M . le M aire V ic to r Ouellet pro­
clama ouvert le carnaval. La pa­
rade débuta immédiatement et 
pa rcou ru t un mille. Le Bonhom­
me Carnaval ouvra it le cortège 
su iv i d ’une cinguantaine de p a rti­
c ipants -n costumes de mascara­
de.

Il y  eut ensuite une partie de 
ba llon-bala i entre les équipes de 
la  Chambre de Commerce et de 
l ’Ambulance St-Jean. Résultat, 1 
2t 0. le  défilé sur la glace de 
tous les partic ipants en 

• aussi pittoresques que 'variés fu t 
accueilli chaleureusement par les 
v iva ts  de la foule. Le ju ry , fo r­
mé de T1. le curé J.-B. M orin, de 
M . le v ’cairc J.-B. Bérubé, de M. 
le m air • V ic to r Ouellet, de M. 
Anto ine  Santcrre, président du 
Com ité du Carnaval, et de M. 
René M denfant Bonhomme Car­
naval), Veut pas la tache facile 
pour l ’a ljud ication de v ing t prix. 
Le pro tier p rix  fu t décerné A 
M lle  Cé'inc Ouellet, qui personni­
f ia it  Mme Long Cou et le deuxiè­
me p rix  A M. Jean N il Beaulieu, 
en Curé Labcllc.

A  la oirée qui su iv it A la salle 
paroissi le, musiciens e t- comé­
diens d l a  localité charmèrent 
l'audito" o nombreux.

Sa M jesté Ginette 1ère remer­
cia ses ujets avant le m ot de la 
f in  don é par M. le Curé Morin.
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S t e - J e a n n e  d'ArC Lud8cr Damours, de Ste-Flavie.

«j ï  r. i ; ,
l'anniversaire de naissance de M. . Mc ,CDa.ron 'alsse se* l,s Jo^ P h-

■H
étaient fort nombreux à cette soi- Nos sincères condoléances, 
rée.

;no AV
D i M i l I r d  a n d  b l e n d e d  

I n  C a n a d a  a c c o r d i n g  i n  V j
t h e  o r i g i n a l  f o r m u l a  o f  <" 4

HULSÎKflMPtZOONsKOLIJM
(semaine du 2 au 9 mars)

r r c nVERSEAU (21 janvier au 19 
février) — On vous offre tous 
les moyens de sortir de vos dif­
ficultés présentes — Ne faites pas 
le(la) difficile — Quelqu’un vous 
fait des grâces : est-ce bien dé­
sintéressé ? — On vous avait pré­
venue) m ais'vous n’en faites ja­
mais qu’à votre guise — Soirée 
intéressante 
chargée.

★
POISSONS (20 février au 20 

mars) — Débarrassez-vous au plus 
tôt de cet épineux problème — 
Les importuns sont toujours les 
plus forts — La force d’inertie 
est une grande chose — Tout fi­
nira par s ’arranger disent les in­
dolents — Bonne nouvelle et dé­
nouement heureux de cette his­
toire — Prenez courage : le Ca­
rême avance !

rencontre — La beauté plastique, 
dites-vous, n'a pas d’importance ? 
épouseriez-vous un monstre ? — 
Vos supérieurs ou parents sou­
haitent de votre part plus de cir­
conspection — On vous aidera. ses i

★ - r .10, 25 et 40  onces

'  GARANTI ET DISTRIBUÉ PAR 
LA MAISON SEAGRAM

VIERGE (24 août au 22 sep­
tembre) — Recherchez avant tout 
la stabilité — La sécurité est aus­
si très importante — Vous vous 
lancez dans des aventures risquées
— Les finances sont délicates — 
Prenez avis avant d’agir — Ces 
gens qui s’y connaissent pour­
raient vous aider — Attendez la 
lettre importante qui confirmera
— Téléphone.

Fin de semaine

l

Mme AdcodatVa-et-vient 
Pelletier est de retour d'un voya­
ge à Montréal.
Mme Roussel, de St-Octave, pas­
se quelques temps chez sa fille 
Mlle Léonie Roussel, i l.

MM. Benoit LeBcl et Valmont 
Desrosiers suivent actuellement 
les cours donnés à l'Institut de 
Technologie de Rimouski sous les 
auspices du gouvernement.

SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE AGRICOLE DU BIC*
BALANCE (23 septembre au 22 

octobre) — Vous vous montrez 
beaucoup trop excentrique — On 
vous reconnaît un bon esprit de 
camaraderie — Un voyage projeté 
n’aura pas lieu — Vos ennuis sont 
sur le point de se calmer — Sou­
cis d’ordre matériel qui doivent 
être évités

N B. LE COUVOIR DE RIMOUSKI EST DEMENAGE A

BIC, Co. Rimouski
Rue St-Jean-Baptistc — Tél. RE 6-4363

★
BELIER (21 mars au 20 avril) 

' - — On vous avait tout dit — Mais 
l’espoir est long à mourir dans 
un coeur aimant 
gèreté dans vos rapports avec au­
trui — Le feu et l'eau ne font 
jamais bon ménage — Pourquoi 
toujours essayer de surpasser les 
autres ? — Soyez plus philoso­
phe et plus compréhensif(ve) — 
On vous écrit de très bonnes nou­
velles — Soirée encourageante.

Case Postale 68

Trop de lé: La semaine s ’a ­
chève bien — Explication fran­
che qui s’impose — 
dans votre entourage 
que à vouloir trop oser.

St-Hubert LISTE DE PRIXA la Chambre de Commerce 
— M. Lionel Veilleux, inspecteur 
d’écoles du district de Rivière-du- 
Loup, était le conférencier à la 
dernière assemblée de la Chambre 
de Commerce de St-Hubert. M. 
Veilleux traita de gratuité des 
manuels scolaires cl de la cen­
tralisation de l’école secondaire. 
M. le curé J.-Bte Morin encoura­
gea les membres de la Chambre 
de Commerce à s’occuper du pro­
grès et de l'avenir de la jeunes­
se étudiante. Une centaine de 
propriétaires étaient présents à 
cette réunion présidée par M. Lau­
rent April.________________

Mortalité
On ris-

COUVOIR CERTIFIE ET ENREGISTRE
*

LIGHT SUSSEX - Race pure - blanche cou noir 
Poules accouplées avec coqs R.O.P.

Poussins d’un jour mélangés, catégorie certifiée

SCORPION (23 octobre au 22 
novembre) — Pour vous, ce mot 
dur est sans importance — Vous 
vous faites des montagnes d’un 

TAUREAU (21 avril au 20 mai) \ rien — Ce grand désespoir était- 
— Les responsabilités vous écra- il fondé ? — Un être cher se mon- 
sent — Dégagez-vous de ces pro- tre désagréable : tâchez à savoir 
messes faites étourdiment — Vous pourquoi ? — Vos chicanes fami­
ne pouvez payer ? avertissez-en bales n’intéressent personne — 
vos créanciers
mieux qu’un procès — L’ordre 
sentimental est menacé de per­
turbations — Le doute vous guet­
te  — Grand danger de spécula­
tions hasardeuses — Lettre.

*
SI5.00 le cent

Cochet d'un jour $8.00 le cent
après le 1er mai $10.00 le cent 

$26.00 le centPoulettes d'un jour sexées
iTout vaut On vous écrira. HYBRIDES Race croisée - Poulettes noires 

Poules grises accouplées avec coqs rouges (New Hampshire) 
Poussins d’un jour, mélangés, catégorie certifiée

*
SAGITTAIRE (23 novembre au 

21 décembre) — Votre état de 
santé devrait vous inquiéter da­
vantage — Vous vous-'promenez 
trop — Surveillez les petits 
achats : ce sont ceux-là qui ron­
gent votre budget — Si vous n’y 
prenez garde, les fins de mois de­
viendront -de plus en plus diffi­
ciles — On vous aime mais on 
ne vous le laisse point voir.

$15.00 le centSt-Cyprien Cochets d'un jour, gris $8.00 le cent
★ Décès d'un ancien maire — Est 

décédé, le 14 février, à l'Hôpital 
St-Joseph du Précieux-Sang de Ri- 
vière-du-Loup, M. Thomas Caron, 
âgé de 80 ans, époux en premiè­
res noces de Marie-Anne Roy et 
en secondes noces d’Alphonsinc 
Malenfant. M. Caron jouissait de 
l’estime générale. Il avait été con­
seiller et maire de la paroisse à 
deux reprises, de 1937 à 1941 et 
de 1951 à 1953. Un vibrant té­
moignage d’estime lui a été ren­
du en l ’église paroissiale. M. l’ab­
bé Léopold. Desbiens, curé de St- 
Arsène, ancien curé de St-Cyprien, 
présida la levée du corps. Le ser­
vice fut célébré par M. le curé 
Camille Lachance assisté des ab­
bés Albert Morin, curé de St-Clé- 
ment, et Joseph Lauzicr, curé de 
Ste-Rita. La croix était portée 
par M. Wonald Leblond et le cer­
cueil par MM. Marcel Caron, Gil­
les Caron, Lionel Lagacé, Rosaire 
Lagacé, Marius Roy, Lionel Le­
blond, Laurent Leblond et Claude 
Caron, neveux ou petits-fils du 
défunt. Assistaient au choeur : 
les abbés Léopold Desbiens et Ga­
briel Langlois, de St-Pierre-Lamy,

après le 1er mai $10.00 le cent 
Poulettes d’un jour, noires à collet rouge $26.00 le centGEMEAUX (21 mai au 21 juin)

— On attend votre retour avec 
impatience — Pourquoi tant tar­
der ? le problème sera le même 
au retour — Affaire qui vous tou­
che financièrement — Les pro­
blèmes d’argent ne sont pas mor­
tels mais quelquefois fort en- CAPRICORNE (22 décembre au

«. «nuyeux — Cachez-leur ces petits 20 janvier) — La jalousie est la 
ennuis : ils ne sauraient que les pire ennemie d’un ménage heu- 
énerver davantage — On vous reux — N’engagez pas tout de 
convie à une soirée vraiment re- suite votre parole — On suspec­

te votre bonne foi ? retirez-vous 
sans discussion — A l'avenir usez 

CANCER (22 juin au 22 juillet) ! d’un peu plus de discernement —
— On vpus apprend une très mau-1 Calculs difficiles pour boucler la

Intéressez-vous
aux problèmes d’autrui — On vous 
aide.

HYBRIDES, Race croisée - Poulettes rouges 
Poules blanches (Ligh Sussex) accouplées avec coqs rouges 
(New Hampshire)

Poussins d’un jour, mélangés 
Poulette d’un jour, rouges 
Cochcts d’un jour, blancs $8.00 le cent

★ $15.00 le cent 
$26.00 le cent

après le 1er mai $10.00 le cent

posante — Allez-y. POULETTES ET COCHETS AGES 
Light Sussex, Hybrides noires, et rouges

Poulettes 3 sem. .60-4  sem. .65 -6  sem. .8 0 -8  sein. $1.00 
Cochets 3 sem. .60 - 4 sem. .65 - 6 sem. .70 - 8

★

sem. .90Sachez faire fin de moisvalse nouvelle 
front — Contretemps ù prévoir — 
Que cela ne vous je tte  pas dans 
le découragement — Vous vous 
faites des ennemis bien inutile­
ment — Journée sombre, senti­
mentalement parlant — Inquiétu­
de dans la famille 
s ’éclaire enfin.

LEGHORN AMELIOREES
Poulettes d'un jour $32.00 le cent
Pour cette dernière race, vous devez donner votre 
mande au moins trois semaines à l’avance.

luceville
Naissance — M. et Mme Henri 

Poirier (Antoinette Bernard) an­
noncent la naissance de leur fil­
le Marie-Linda survenue le 5 dé­
cembre. Parrain et marraine, M. 
et Mme Jean-B. Lavoie, cousins. 
Porteuse, Mme Louis-Philippe Per­
reault, cousine de l’enfant.

com-

L’avenir
REMARQUES

Vu la grande demande, nous vous consentons de com­
m ander à bonne heure. Pour avoir satisfaction et votre 
marchandise au temps voulu, commandez d ’avance.

★
LION (23 juillet au 23 août) 

— On est heureux de vous revoir 
? dans de si bons sentiments — 
1 A l’heure du lunch, intéressante
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Price St-Léon-le-Grand
Décès de Mme Eugène Paquet 

— Nous apprenons avec regret 
le décès de Mme Eugène Paquet 
(Régina Lévesque) survenu le 19 
février à l'Hôpital St-Joseph de 
Rimouski. Elle était âgée de 40 
ans. Lui survivent, outre son é- 
poux, ses fils et filles Lucille, Bé- 
rangère, Roger, Jean-Paul, Marcel. 
Jacques, Réjean. Michel et un bé­
bé de quelques jours ; sa mère 
Mme Ve Alphonse Lévesque, de 
St- Léon le Grand ; sa bejle-mère 
Mme Alfred Paquet, de Rivière- 
du-Loup ; ses frères André et Ca­
mille, de Montréal, Philippe, de 
St-Vianney ; ses soeurs Mme Léo­
pold Labonté (Marie-Anne), Mlles 
Antoinette et Thérèse Lévesque; 
scs beaux-frères et belles-soeurs 
M. Léopold Labonté, Mmes An­
dré, Philippe et Camille Lévesque: 
M. et Mme Louis Pelletier, de Tri- 
nité-des-Monts, M. et Mme Geor­
ges Tremblay, de Matane, M. et 
Mme Lionel Hudon, de Ste-Irène, 
M. et Mme Robert Gendron, M. 
et Mme Richard Hudon, de St- 
Cléophas, M. et Mme Moïse Noël, 
de Rivière-du-Loup.

Scs funérailles ont donné lieu, 
le 22 février, à un éloquent té­
moignage d'estime. M. l’abbé C - 
Aimé Langlois présida la levée du 
corps et M: le curé Laurent La­
voie officia au service funèbre. 
La croix était portée par M. Al­
bert Lauzier et le cercueil par 
MM. Polycarpe Gagnon, Alphée 
Pelletier, Aldéric Bélanger, Evan­
géliste Fournier, Albert Plourde et 
Léon Tremblay.

A R P E N T E U R SRoland Gagnon
NOTAIRE

52 de la Cathédrale 
Té#. RA 3 5983

Ste-Florence
Décès -— Le 19 février, décé­

dait, ù rage de 70 ans, Mme Sta­
nislas Poitras (Claudia Laurencel- 
le).
. Divers
Soucy, de St-Jean l’Evangéliste, 
ont rendu visite à M. et Mme Er­
nest Simard, Mme Oscar Roberge.

Sont revenus d’un voyage à 
Québec, MM. Emélicn Lévesque, 
Clément Allard et Etienne San- 
terre.

M. Lucien Pelletier, de St-Epi- 
phane, est en visite chez ses pa­
rents.

M. et Mme Wilfrid Rivard, de 
St-Alexis, chez des parents.

M. Eugène Plante nous a quit­
tés pour un séjour au Sanatorium 
de Mont-Joli. Nos meilleurs voeux 
pour un prompt rétablissement.

Décès de Mine Antoine Pineault 
— Mercredi, le 22 février, en pré­
sence de nombreux parents et fi­
dèles, eurent lieu, dans l’église pa­
roissiale, les funérailles de Mme 
Ve Antoine Pineault (Marie Bé­
langer), décédée ù la résidence de 
sa fille Mme Paul Caron à l’âge 
de 77 ans.

Mme Pineault laisse treize fils 
et filles ; M. et Mme Georges Pi­
neault, de Matanc, M. et Mme Ar­
mand Pineault, M. cl Mme Philip­
pe Pineault, M. et Mme Roland 
Carroll (Anne-Marie), M. et Mme 
Paul Caron (Bernadette), M. et 
Mme Fernando Langlois (Floren­
ce), de Price, M. et Mme Gérard 
Pinault, M. et Mme Fernand Ga­
gné (Germaine), de Rimouski, M. 
et Mme Jacques Pineault, d’Ed- 
mundston, M. Lorenzo Pineault, 
M. et Mme Claude Ross (Georget­
te), de Montréal, Mme Ve U.-B. 
Soucy (Lucienne), de Québec, M. 
et Mme Viatcur Rioux (Oliva), de 
Padoue ; lui survivent également 
ses frères et soeurs, M. et Mme 
Alphonse Bélanger, de Price, M. 
Charles Bélanger, de Rimouski, 
Mme Arsène Beaulieu (Juliette Bé­
langer), de Drummondville, Mme 
Paul Babin (Yvonne Bélanger), de 
Waterloo. Elle laisse aussi une 
cinquantaine de petits-enfants et 
une vingtaine d’arrière-petits-en­
fants.

Nos sincères condoléances.

Louis-Léo Doyon
ARPENTEUR-GEOMETRE
Ingénieur-Forestier Conseil

C.P. 387
R I M O U S K I

M. et Mme Adolphe
A V O C A T S Edifice Lepage — Tél. RA 3-4324

209 St-Germaln RIMOUSKI
Asselin & Asselin

AVOCATS 
R.-E. Asselin. C.R. 

Derome Asselin, B.A. 
Bureaux : 156 de l’Evêché 

et 52 de la Cathédrale 
R I M O U S K I

Guy Leblanc
ARPENTEUR-GEOMETRE 
INGENIEUR-FORESTIER 

160 rue de l’Evêché — C.P. 385 
Tél, Bureau RA 3-3836 

Tél. Rés. RA 3-4905

Gagnon & Gagnon
AVOCATS

Paul-Emile Gagnon, C.R. 
J.-Claude Gagnon 

Immeuble de la Cie de Pouvoir 
R I M O U S K I

I N G E N I E U R S

Leroux e t Marquis
INGENIEURS-CONSEIL 

Structures d'acier et béton armé 
et égouts 

mantÿnes
8 St Edmond — f il .  RA 3-5027 

R I M O U S K I

N O T A I R E S
Aqueducs
TravauxJoseph Bérubé

NOTAIRE
Cessionnaire du greffe du 

notaire Eudore Couture 
160 de l’Evêché — Tél. RA 3-2342 

R I M O U S K I

Cosgroin & Cosgroin
AVOCATS

Hon. Perreault Casgrain, C.R. 
André-P. Cas grain, B.C.L.

Ménard & Marsan
INGENIEURS CONSEILS 
Travaux maritimes et municipaux 

Structures, Expertises, Surveillance
RA 3-6644

Edifice Banque Canadienne N ationale
R I MO Ü S K T

Albert Goulet
NOTAIRE

Bureau à 144 rue de l’Evêché 
(Edifice Gilbert) 
R I M O U S K I

Bureau à Luceville, tous les soirs, 
du lundi au samedi à sa résidence 

Tél. 241

Gendreau & Beaulieu
AVOCATS

Arthur Gendreau, C.R. 
Chs»Alphonse Beaulieu, C.R.

160 de l’Evêché — Tél. RA 34293 
R I M O U S K I

76 Cathédrale
RIMOUSKI

A S S U R A N C E S
Au service du public depuis 1912 

COMPTOIR D'ASSURANCES
S. Z C oté, Enr.

Lucien MORIN, Prop.-Géram
20 rue St-André — Rimouski 
près Avo Rouleau - face à l'Hôpiial

CJP. 459 — Tél. Bur. RA 3-2433 
Rés. RA 3-2434

Tél. RA 3-2678 
Rés. RA 3-6138

Ls-Georges Rousseau
ENTREPRENEUR-SCULPTEUR 

Agent de carrières 
SPECIALITE :

Monuments en marbre et en granit 
Aucun intermédiaire 

directement du manufacturier 
Atelier ; 400 St-Germain 

R I M O U S K I

Rosaire Bérubé
AVOCAT & PROCUREUR

St-Cyprien
Naissances — Le 11 février, a 

été baptisé Joseph-Denis, enfant 
de M. et Mme Alvène Dubé (Mo- Elections Lacordaire — M. Ca- 
nique Lauzicr). Parrain et mai - j mille Roussel a été choisi prés!- 
raine, M. et Mpie Napoléon Du- ; dent du Cercle Lacordaire pour 
bé, grands-parents de l'enfant.

Le 19 février, Marie-Lise, enfant 
de M. et Mme Georges-Victor 
Tremblay (Solange Parent). Par­
rain et marraine, M. et Mme Tho­
mas Parent, "grands-parents de 
l'enfant.

St-Fobien 168 St-Germain Tél. RA 3-4175
R I M O U S K I

Tessier & D'Anjou
avocats et procureurs 
Maurice Tessier, C.R. 
Charles H. D’Anjou 

Téléphone RA 3-48G1 - 4862
RIMOUSKI

Les autres of-Vannée en cours, 
liciers sont MM. Alcide Berger, 
vice-président, Paul Théberge, Jo­
seph Vovc-, Yvon Roy, Gervais 
Rioux, directeur, M. Raymond 
Jean, secrétaire-trésorier, M. An- 

coordonnateur 
Mme Alci-

Mourice de Champlain
Edifice La Caisse Populaire 

RTM O U S V. I

148, St-Germain

A G R É É SC O M P T A B L E Sdre Bellavance,
Décès — Est décédée, à l’Hôpi- des jeunes abstinents, 

tal de Rivière-du-Loup. Mme Réal \ de Bellavance dirigera, pour une 
Gosselin (Annette Rousseau). El- ; autre année, à titre de présiden- 
le était âgée de 35 ans. Outre te, les destinées du Cercle Ste- 
son époux, elle laisse trois en-1 Jeanne d’Arc. Elle sera appuyée 
fants. Aux familles en deuilles, : par la vice-présidente Mme Lu- 
nos sympathies. ! cien Boulanger, les conseillères

Mmes J.-E. Théberge, Léo Cham- 
bcrland, Gérard Bernier, Philippe 

la secrétaire-trésorière

Tél. RA 3 4841 Rés. RA 3-4842
Case postale 429 

ASSURANCE : Automobile - Feu 
Vie - Accident et Maladie

Samson, Béiair, Côté, Lacroix et Associés 
E. H. Knight & Co.

COMPTABLES AGRÉÉS J.-Adéodat Drapeau
Courtier d’assurances généralesMONTRÉAL QUEBECRIMOUSKI 

54 Avo Cathédral*
Vie, Feu, Automobiles, Accidents 

et Maladie, etc.
Dumont,
Mlle Ginette Voyer,.la coordon­
natrice chez les jeunes abstinents 
Mlle Constance Jean.

On compte, dans la localité, 78 
Lacordaire, 71 Jeanne d Arc^ et 51 
jeunes abstinents dont 25 gar-

i r,
Bureau : 6 Ave Lenage 

Tél. RA 3-3775 RIMOUSKI,l!' Georges Masson, L.S.C.
COMPTABLE AGREE Roland Heppell

- CJJA.A.
Courtier d’assurances générales 
Bureau : 54 de la Cathédrale 

Tél. RA 3-3570 
Tél. Rés. RA 3-6134 

C.P. 246 — RIMOUSKI 
ASSURANCE : Automobile - Feu 

Vie - Accident - Maladie

çons.
La Chambre de Commerce de­

mande un bureau d’agronome — 
dernière réunion générale.

149, rue St-Germain RIMOUSKI
Jf

A sa
la Chambre de Commerce a tait 

membres, de la cor-

><

Philippe Michaud, L.S.C., C.A.
COMPTABLES AGREES 

RIMOUSKI

A part, à ses 
respondance échangée avec le Mi­
nistère de rAgriculture de la pro- 

relativement à la classifi­
cation des fruits et légumes mis 

marché de même que l’inspec- 
Ministère du beurre

;
*  % vincc Tél. Bureau RA 3-2344 

Têl. Rés. RA3 3456

Henri-A. Martin
Comptable public enregistré

152-A de VEvêché — RIMOUSKI

119, rue de l’Evêché Tél. RA 3-2492iSfi
en
lion par ce ...
moulé en pain d’une livre, vu qu il 
semble se produire des abus, a 
certains endroits, dans la \ ente 

détail. On vendrait

La su scr ip tio n  
des le ttres  
e t  d es co lis  
d o it  ind iq uer:

SI Le nom et le prénom du 
destinataire.

McDonald, Currie & Co.
COMPTABLES AGREES

Montréal, Québec, O ttaw a, Toronto, St-John, N.-B., Charlottetown. Halifax. 
Sherbrooke, Hamilton, Kitchener, W innipeg, Edmonton, Calgary, Vancouver.

" 5, rue St-Jcan

du beurre au 
uniformément tout le beurre pour 
du No 1. sans tenir compte de 
la classification.

Le Comité de l’Agriculture de­
mande au gouvernement provin­
cial qu'un bureau d’agronome soit 
ouvert au public dans la paroisse 
de St-Fabien. 11 a été résolu aus­
si d’appuyer le mémoire de la 
Chambre de Commerce de Ste- 
Annc de la Pocatière soumis au 
comité d’enquête sur I enseigne­
ment agronomique et agricole 
dans la province de Québec.

Des félicitations ont été adres­
sées ù M. Elle Belzile pour le tro­
phée national qui vient de lui être 
décerné comme propriétaire de la 
vache Ayrshire, détenant le plus 
haut pourcentage de gras des va­
ches de cet âge au Canada.

Dans le but d’encourager la 
pratique des sports à St-Fabien, 
la Chambre de Commerce don- 

trophée qui sera décer- 
mcilleur

compteur du club de 'hockey de 
la localité, qui fait partie de la 
ligue interparoissiale de la région.

On- appuya également le mé­
moire présenté au gouvernement 
provincial par la Chambre de 
Commerce de Gaspé-Nord sur l’op­
portunité d’ouvrir le territoire du 
Parc National de la Gaspésie â 

la prospection minière.

Société des Artisans Mutuelle 
d’Assurances-Vie et Accident

Fernand Desrosiers

RIMOUSKI Tél. RA 3-4808
Casier Postal 5 6 , G. Lachapelle. C .i .  associé résident

■  L’ad resse  exacte; n u m é­
ro civique, nom d e la rue 
et numéro d’app arte­
m ent, ou bien le  numéro  
de la route rurale ou de 
la case postale.

■  La cité, la ville ou le v il­
lage, e t  s ’il y a lieu le 
n u m é r o  d e  la  z o n e  
postale.

■  Dans le coin gauche su ­
périeur de l’enveloppe, 
le nom et l’a d resse de 
l’envoyeur.

116 pages jaunes de la plu- 
I irt des annuaires du tolc- 
I icmc contiennent tous les 
i nseinnements voulus sur 
I poste.

tresser le courrier 
i rrectcment

accélère sa livraison

O P T O M É T R I S T E PROPAGANDISTE
54, Ste-Marie RIMOUSKI

Tél. RA 3-4470
EXAMEN DE LA VUE CHIROPRATICIENS

. Dr LÉVIS SANTERRE 0 .  D. ? |o»

Jeon-M. Guay, D.C.
OPTOMETRISTE CHIROPRATICIEN

N.C.M., Chiro-Mattre rayons XTél. RA 3-6766RIMOUSKI 
Edifice Woolworth-Dominion

1 48 St-Germain
14 Cathédrale Tél. RA 3 3653

R I M O U S K I

POUR VOS ACHATS DE:
Meubles, radio, TV, accessoires électriques, tentures, 
rideaux, prélarts, tuiles, tapis, 
décoration intérieure,
VISITEZ LE MAGASIN

nera un
annuellement auné

FO.60.5CF

CÔTÉ & D’AMOURS INC.:
m

g %. ^ J 04  S t-G erm ain Tél. RA 3-6523C. P. 165 R I M O U S K ISi
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niouski, F rancis  et M arc e l, de S a- 
yabcc ; sa g rand 'm ôrc  M m e  N a -  
za irc  S t-A m and  ; ses oncles e t  
tan tes M . G érard  S t-A m an d , do 
St-Jean d ’Ib e rv ille , M . R oland S t- 
A m and, de M o n tré a l, M . e t M m e  
Ludgcr B arre tte , de Québec, M .  
et M m e N arcisse M o rin , M . e t  
M m e lrénée M o rin , et autres pa­
rents dont M m e  Georges Dubé, 
M m e  Zénon T u rco tte , M M . G é­
rard , Louis e t A u ré licn  M o rin , 
M ile  Y v e tte  M o rin , de V a l-B r il­
lant, M . e t M m e M a rc  D um as, do 
Rjm ouski, e t nom bre d ’autres.

Nos sincères condoléances à la  
fam ille  en deuil.

au service funèbre. Il é ta it assis­
té des abbés Jules Côté et Jean- 
M arie  R atté , comme diacre et 
sous-diacrc. La croix é ta it portée 
par M . Jocelyn Desrosiers et le 
cercueil par M M . Jacques Dam ais, 
N orm and Bérubé, L auréat T h i­
bault, Gaston Lam arre , Donald  
Pearson et Roland M illie r . A vaient 
pris place au  choeur les abbés 
Jean-Pierre Sirois, d irecteur au 
Petit Sém inaire, et Jcan-de-Dieu  
Sénéchal, professeur il al même 
institution.

Le deuil é ta it conduit par les 
frères du d éfunt Régis et Raynald, 
étudiants au Sém inaire de Ri-

INNOVATION D écès  de
M .  G u s ta v e  Leclerc

De nom breux parents et fidè­
les assistaient, lundi, en l ’église 
de M o n t-Jo li, aux funérailles de 
M . G ustave Leclerc, époux de D a­
m e Ju lie  Lepage.

Le défunt, qui é ta it figé de 65 
ans, laisse, o u tre  son épouse, p lu ­
sieurs fils e t filles, dont quatre  
re lig ieux  et deux religieuses, les 
RR. PP. M au ric e  Leclerc, Robert 
Leclerc, les Frères Ju les-A m bro i­
se, m aris te  de Lévis, Gustave, s.c., 
les RR. M M . M arie -G o re tti et M a ­
rie  A d ., des SS. du St-Rosaire.

I l  é ta it le  b eau -frè re  d e ’ M M .  
Isidore, Jean et Léopold Lepage, 
de R im ouski, de M . H ervé  L i- 
zo tte , i.f., et M m e  L izo tte , de N o ­
tre -D am e du Lac, de M m e Irénéc  
T rem b lay , de R im ouski.

Fantaisies folkloriques 
au Centre des Loisirs St-Germain

A  com pter du 4 m ars, tous les samedis soir, à 8 h. 30, auront 
lieu , au  C en tre  des Loisirs S t-G erm ain , les soirées dites F A N T A I­
S IE S  F O L K L O R IQ U E S .

Ces soirées seront organisées et dirigées par des jeunes gens 
de R im o u sk i désireux d’o ffr ir  A la jeunesse rim ouskoise et des en­
v irons au m oins une bonne soirée récréative par semaine.

A  F A N T A IS IE S  F O L K L O R IQ U E S , sont invités cordia lem ent et 
instam m ent tous les jeunes de 20 à 35 ans, qu’ils soient accom pa­
gnés ou non, m ariés, veufs ou veuves, pour danser, chanter ou p ar­
tic ip e r à des je u x  de société de l ’époque.

H est suggéré, aux dames et dem oiselles, de p o rte r une jupe  
et une blouse, et aux messieurs, une chemise sport. Le p rix  d ’ad­
m ission p ar personne, 0.25, incluant une consom m ation.

B ienvenue à F A N T A IS IE S  F O L K L O R IQ U E S  !

Ve
>z

fw f f
D écès de
M .  M il to n  S t -A m a n d

s*

Épineux problème économique 
' à Ste-Rose du Degelé \\

La  C ham bre de Com m erce de | des autorités du Chem in de 7  
Ste-R ose du Dégelé ten a it une j en tra în era it la ferm eture  d'une  
réunion  spéciale en la salle  du j m anufacture, 
collège S t-P ierre  que présidait le La C ham bre de Com m erce, pour 
D r C h arles -A n t. Lainé. répondre au voeu de la popula-

C e tte  assem blée a va it été con- **on- soum ettra  le problèm e aux  
voquée pour é tud ier le problèm e autorités gouvernem entales, à O t- 
suscité p ar la décision du C ana- ! taw a  e t à Québec, pour que des 
dien N a tio n a l de réduire  à 10%  j  débouchés avantageux pour les 
ses contrats  de dorm ants aux  tra-1  Produits du bois franc au Tém is- 
vailleu rs  de la région.

P ar les années passées, les C he­
mins de Fer N a tio n au x  octroyaient 
des con trats  aux entrepreneurs de 
bois de la région de Ste-Rose du 
D égelé qui donnaient de l ’em ploi 
à plus de 200 hommes. En 1960,
48,000 dorm ants fu ren t oeuvrés  
au Tém iscouata, contre 8,100, cet­
te année. C ette  réduction affecte  
sérieusem ent l ’économ ie de la ré ­
gion de Ste-Rose du Dégelé, p ri­
van t de tra v a il 170 hom mes, qui, 
pour la  p lupart, ne sont pas éli- 
gibxles aux prestations d ’assuran­
ce-chôm age pour a vo ir trava illé , 
d u ran t la  saison estivale, dans la 
région du M aine . C ette  décision

Fer K. y

#v -<■

ET DIRE QUE LES CHOSES 
AURAIENT PU TOURNER AINgi I

*•§***?*
i
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m Lit c o u c h rrcncc  :t a idé  les  

Canadiens A atteindre un des plus 
hauts standards de vie ch: monde; 
entier. Viciions le cas de l ’industrie; 
pétrolière: l'im péria l O il e t des 
centaines d ’autres compagnies su 
disputent le marché canadien. 
Résultat : on peut se procurer du 
pétrole A des prix raisonnables 
partout où on en a besoin— et les 
Canadiens recourent, au pétrole 
pour satisfaire plus de le. moitié de  
leurs besoins d ’énergie.

Moins gros et moins fort que la 
plupart des bêtes qui l'entouraient, 
l'homme prim itif n’ava it pas la 
partie belle! 11 lui a fallu toute son 
intelligence— et l ’aide de sa femme! 
— pour se trouver du bon côté de 
la charrue.

Autrefois, l'hom m e riva lisa it 
avec les autres créatures; de nos 
jours, il rivalise avec son semblable 
pour la mise en valeur des sources 
d’énergie. Cette émulation a fait 
que notre standard de vie s'est 
prodigieusement élevé.

couata, p articu lièrem ent à Ste- 
Rose, soient trouvés. On s’en- 
querra égalem ent auprès du C N R  
pour savoir si cette  décision est 
défin itive . x

-

-

Rivière-du-Lcup
Jeune Com m erce —  Le Jeune 

Com m erce a été reconnu o ffic ie l­
lem ent. en notre  v ille , ces jours  
derniers. Les offic iers sont M e  
B ertrand  Laforest, président, M M .  
Paul T h ériau lt, P ierre  O uelle t, R o­
ger Giasson, Yves Pom erleau. v i­
ce-présidents, Jean-Paul C arrie r, 
secrétaire, H en ri F itzb ack , tréso­
rier.

y
En l ’église de Sayabec, samedi, 

le 25 fév rie r, ava ien t lieu les fu - j 
néra illes  de M . M ilto n  S t-A m and, I 
é.c., décédé à l'H ô p ita l de l ’En- 
fant-Jésus à l'âge de 20 ans. Il 
é ta it  le fils  de M m e V e  N aza ire  
S t-A m an d  (C écile  M o rin ). ,

M . le curé A lphonse Beaulieu j 
présida la levée du corps et officia

i’ IMPERIAL OIL LIMITED
Esso D ep u is  8 0  ans , l’un des  plus g ra n d s  

fo u rn is s e u rs  d ’é n e rg ie  au C a n a d a
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PLUS.DE CADEAUX GRATUITS PWSV/7Ï... POUR TOUTE LA FAMILLE
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PRESENTANT PLUS DE5 0 0 CADEAUX >
i W ë /'"Ti ' * 7",

i ïffly-:
m R:■

VOUS TROUVEREZ UNE PLUS GRANDE VARIÉTÉ DE CADEAUX 
GRATUITS pour toute la famillé dans le magnifique et 
catalogue çle cadeaux Dominion! Un grand nombre de pages illus­
trent des articles utiles qui portent des marques bien connues telles 
que General Electric, Westinghouse, Sunbeam, Presto, Marconi et 
outres. Adoptez Dominion dès cette semaine et commencez le plan 
Dominion avec les reçus verts pour obtenir gratis des cadeaux de 
qualité. Vous obtiendrez plus de cadeaux et plus vite tout en dimi­
nuant le coût des vivres aux marchés alimentaires vraiment canadiens 
au Canada —  les marchés Dominion.

i
.

nouveau

iCommencez 
CF NOUVEAU PLAN

S A V E -A -T A P E " D O M IN IO N
AVEC UN

s
1t'* * svoü*-;

COUPON GRATUIT 
VALANT 12.50

'vit»»

F» UPESO M I N IC W  ■  EN r e ç u s

. 1 ,  ^ V E R T S  DE JA CAISSE D O M IN IO N '
M  L  DONNÉS CETTE SEMAINE AVEC A

^  VOTRE NOUVEAU ^
CATALOGUE

D O M IN IO N  " 
STORES  
LIM ITE DDIMINUEZ AUSSI LE COÛT DES VIVRES!

\


